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LE STATUT DES FONCTIONNAIRES
•C'est le service public qui donne & lafonction publique sa raison d'être; ce sontles intérêts généraux du service public quidéterminent l'étendue des devoirs que le

ffonctionnaire doit remplir et qui fixent lalimite des droits qu'il est légitime de lui
accorder. »

Telle est la pensée inspiratrice, l'idéedirectrice du projet de loi déposé par le
gouvernement sur le statut des fonction¬
naires.
Il était nécessaire, il était urgent que ceprincipe fût proclamé et dominât de haut

toutes les dispositions proposées pour ré¬gler, dans une véritable charte, les rap¬ports respectifs du gouvernement, desfonctionnaires et des simples citoyens.
Trop de fonctionnaires étalent disposésh perdre de vue cette vérité essentielle

que les obligations de la fonction (rai leur
n été confiée, qu'ils ont sollicitée, doivent,par le seul fait de l'existence de cette fonc¬tion, passer avant le souci de leurs inté¬rêts personnels si légitimes et si respecta¬bles d'ailleurs que puissent être ceux-ci. Ilétait bon de le leur rappeler et de rentrerainsi dans les traditions et la logique depotre organisation démocratique.
Autour de cette pensée maltresse gravi¬tent toutes les dispositions du projetEt d'abord, le gouvernement a tenu à

dissiper toute équivoque, en précisant net¬tement la catégorie ae citoyens visés parle statut. Sans s'empêtrer dans les subti¬
lités qui jadis ont donné lieu à tant de dis¬
eussions sur la définition du fonctionnare,Il déclare considérer comme fonctionnaire
tous ceux qui, « en qualité de délégués de
, l'autorité publique, occupent un emploidans les cadres permanents d'un service
public régi par l'Etat, à l'exclusion du
personnel ouvrier. »

De ceux-là, il entend garantir tous lesdroits, mais il détermine aussi les devoirs,de façon à ce que la collaboration persis¬tante et bien équilibrée des uns et des au¬tres puisse sauvegarder utilement l'intérêt
général de la collectivité nationale qui doitremporter sur toute autre considération.
A prepnôre vue, et sous réserve des mo¬difications de détail qui pourront naîtredes discussions parlementaires, il semble

bien, par l'ardent effort d'impartialité dontil porte l'empreinte, que le projet gouver¬nemental réponde au eut qu il poursuit etsoit d# nature à satisfaire aux exigencesde la situation présente.
Une série de conseils administratifs

Aboutissant à un « conseil administratif
supérieur » institué auprès du présidentdu conseil des ministres, dirigent l'ensem¬ble de la vie du fonctionnaire et le protè¬gent contre l'injustice et l'arbitraire, soitqu'il s'agisse de l'entrée dans la carrière,de l'avancement, des peines disciplinairesqu'il peut subir ou même de l'organisationdès services
La composition de ces conseils est for¬mée de trois éléments dont la juxtaposi¬tion est une sérieuse garantie d'impartia¬lité : le premier est tiré des services eux-

mêmes; le second est formé de représen¬tants élus par le personnel des fonctonnai-
res; le troisième est composé de membres
désignés par le ministre « en dehors duT service, soit en raison des intérêts qu'ilsreprésentent, soit en raison de leur compé¬tence ».

Ce dernier tiers est ce qu'on pourrait ap¬peler la part du public appelé à faire en¬tendre sa voix dans certaines questions

d'organisation administrative au bon fonc¬
tionnement de laquelle il est le premier in¬téressé.
A chaque instant, dans tout ordre

d'idées, le fonctionnaire peut exposer des
vues, exprimer des vœux, formuler des ré¬
clamations ou des protestations.Il y aurait même, à mon avis, une ré¬servé à faire sur l'exagération avec la¬quelle le projet sacrifie à l'organisationcollective les droits de l'autorité en ma¬tière d'avancement et ne fait pas à l'avan¬cement au choix une part suffisante pourentretenir l'émulation et assurer le recru¬
tement d'une élite indispensable à la bon¬
ne marche des services.
Ayant ainsi garanti les droits, les inté¬rêts et la dignité des fonctionnaires, le pro¬jet se préoccupe de défendre la société

elle-même contre les abus qui pourraientnaître d'une fausse interprétation de cesdroits.
U détermine nettement _Pétendue et leslimites des droits corporatiis des fonction¬

naires. Il consacre pour eux, d'une ma¬
nière définitive le droit d'association dans
les conditions de la loi de 1901 et il élargit
ce droit en concédant aux associations
ainsi constituées la capacité civile telle
qu'elle découle des lois du 21 mars 1884 et
du 12 mars 1920; mais le gouvernement re-
fuse nettement aux fonctionnaires « la fa- h
culté de placer leurs associations sous les
auspices de la loi de 1884- qui, d'après sestermes mômes, ne peut s'appliquer qu'àdes groupements constitués en vue de l'é¬tude et de la défense d'intérêts d'ordre ex¬
clusivement économique et dont, par con¬séquent, les fonctionnaires ne peuvent re¬
vendiquer l'application ».Le projet déclaré en outre que les unionsde groupements ne peuvent se former
qu'entre fonctionnaires appartenant à unemême administration centrale ou à un
même service extérieur ou encore qu'entrefonctionnaires qui, bien qu'appartenant àdes administrations centrales ou à des ser¬vices extérieurs distincts, y exercent unefonction semblable
La dissolution du groupement qui ne seplierait pas à ces règles pourra toujoursêtre prononcée et le projet établit des sanc¬tions sévères contre les infractions aux

prescriptions législatives, relatives aux
groupements de fonctionnaires et contre
les agissements extraprofessionnels queleurs dirigeants pourraient se laisser im¬
prudemment entraîner à commettre.
J'ai la conviction qu'après avoir prisconnaissance de l'exposé des motifs etdes dispositions de ce projet de statut, lagrande majorité des fonctionnaires se dé¬clareront satisfaits et trouveront là toutesles garanties désirables à leurs plus légi¬times revendications.

■ Il n'y a donc pas iieu de s'arrêter aux
protestations désespérées que font enten¬dre certains agités qui voient avec rageleur échapper l'arme sur la force de la¬
quelle ils comptaient pour poursuivre leuraction révolutionnaire. Outre que l'éner¬gie du gouvernement aura facilement rai¬
son de leur rébellion, leurs tentatives de
résistance s'évanouissant sous le flot del'approbation universelle et la grande ar¬mée des fonctionnaires rassurée sur sesintérêts, confiante dans sa sécurité et la

Les frontières
de la nouvelle Hongrie

On e?.*moins confiant à Londres
sur les résultats des négociations avec Krassine

dignité de son indépendance, se joindra àl'ensemble de la nation pour travailler, enun concours persévérant et fidèle, au relè¬vement de la France.
Pierre DEVAL.

Itfl jBUSlQllE A PARIS
OPERA. — Ballets russes. — Astuce
féminine, de Cimarosa.
La troupe russe de M. Serge de Diaghi-

lew vient de donner avec grand succès une
nouvelle série de spectacles qui. cepen¬
dant, n'ont pas rallié tous les suffrages des
habitués de notre première scène lyrique.
Il convient de ne pas insister sur l'adapta¬
tion ultrafantaisiste que M. Stravinsky, le
célèbre musicien russe, s'est permis de
faire d'après une œuvre de Pergolèse !...
Que dirions-nous d'un peintre de nos jours
qui s'emparant d'une toile célèbre du Lou¬
vre s'amuserait à en raviver ou modifier les
couleurs, à en dénaturer le plan ou le des¬
sin? Ne orierait-on pas au scandale?
Même mieux, ne poursuivrait-on pas le dé¬
linquant devant les tribunaux ? car il y a
une loi qui punit les vandales de cette

r sorte. Les musiciens morts ne sont défen¬
dus par personne, et l'on peut impunément
les piller, tripatouiller leurs œuvres, les
réorchestrer, en changer la contexture et
le rythme sans qu'ils puissent sortir de
leur tombeau, tel « le Commandeur » de
don Giovanni, pour prendre le traître à la
gorge!
Dans l'ouvrage de Cimarosa, intitulé

Astuce féminine, les adaptateurs (Italiens
cette fois), ont montré plus de tact, quoi¬
que l'instrumentation ait subi des retou¬
ches lourdes et inutiles. C'est vers 1704
que Cimarosa, l'auteur si populaire du
Matrimonio segreto, si cher à des généra¬
tions de «dilettante», écrivit à son retour
de Russie cette partition que nous venons
d'entendre en France pour la première
fois. Son esprit, sa légèreté, sa grâce ex¬
quise en ont fait un vrai régal pour les au¬
diteurs. La mise en scène pleine de fan¬
taisie, la chorégraphie tort originale, le
jeu amusant des artistes chanteurs italiens,
tout cela ajoutait un élément de succès à
la musique de Cimarosa, qui fut le contem¬
porain de Mozart, et qui est digne de figu¬
rer par son merveilleux esprit auprès du
musicien « divin » des Noces de Figaro et
ûu Cosi fan tutte.

Adressons des louanges à tous les inter-
. prêtes du chant, de la danse et à l'orches-
' tre de l'Opéra, que dirigeait avec beau¬

coup de verve un musicien suisse, M. Arir
sermet; la Société des nations à l'Acadé¬
mie, nationale de musique!...

Henri BUSSER.

Revue de la presse
N achetez plus que l'indispensable
Le public ne pourra pas dire qu'il n'aurapas été averti. Dans toute la pi-esse se multiplieà: son adresse le conseil le plus efficace pourvaincre la résistance désespérée des vendeurset les obliger à baisser enfin leurs prix.
L'Œuvre :

« La baisse ne s'affirmera dans le coût de lavie que si le consommateur tient bon, c'est-à-dire persiste à limiter ses achats au minimumindispensable. »

Le Lyon républicain (M. Jutin Godardt, dé¬puté, ancien ministre)
« Que le consommateur pratique encore du¬rant quelque temps les restrictions; qu'il fassegrève, les choses se rétabliront dans l'ordre

normal, et, à la concurrence entre clients sesubstituera la, concurrence entre commer¬
çants. »

L'Action française (M. Léon Daudet) :
« Les consommateurs eux-mêmes, en restrei¬

gnant momentanément leurs achats, peuvent etdoivent précipiter la baisse tant souhaitée. Quetous ceux qui peuvent attendre pour renouveler
garde-robe et chaussures, chapeau et linge decorps, attendent; que tous ceux qui préfèrent lebien-être de demain à la gloutonnerie immé¬diate des. primeurs, attendent aussi. Il s'agit deforcer les stockeurs à découvrir et jeter sur lemarché leurs stocks, dans la crainte qu'ils beleur restent pour compte. C'est l'avantage gé¬néral. Il s'agit de franchir ce oap si intéres¬sant du fetour progressif des prix abordables,quant aux objets de première nécessité et de
première consommation. Si le public nousécoutait, avant un mois, nous en avons la cer¬
titude, la vie aurait baissé de 40 %. »
L'Echo de Paris (M. Pierre Villette) donnécet avertissement aux producteurs et aux com¬

merçants :
« Nous persistons à penser que l'intérêt cor¬poratif ne doit, sous aucun prétexte, s'opposerà ,1'amélioration des conditions d'existence dela collectivité, ou alors il cesse d'avoir droità la considération de l'opinion et à la protec¬tion des pouvoirs publics. On l'a bien vu, lorsdes récentes grèves des mineurs et des chemi¬nots. Ces catégories de travailleurs, si intéres¬santes et si sympathiques pourtant à tant d'é¬

gards, ont vu se dresser devant elles la nationfout entière, tout simplement parce qu'ellesavaient exagéré la défense de 1 intérêt corpo¬ratif. Ils n'ont réussi qu'à créer autour de leur
mouvement une atmosphère de désapprobationet d'hostilité! II est impossible que les com¬merçants ne se rendent point compte qu'ilscourent eux aussi les plus graves dangers àexagérer. Qu'arriverait-il si le nublic et lesChambres en venaient à ne plus faire de diffé¬
rence entre le commerçant et le mercanti?Des mesures et des actes... extra-légaux neseraient-ils point inévitables? Nous avonsconscience de servir les véritables intérêts du
commerce en l'adjurant de renoncer aux pro¬fits immoraux de la guerre, de revenir auxbénéfices normaux et de favoriser la baisse.»
Les bénéfices des paysans et l'impôt

A la commission sénatoriale des douanes
Paris, 4 juin.— La commission des doua¬ires du Sénat, réunie sous la présidence de

•M. Jean More!, a entendu la lecture du
rapport de M, Noël sur la proposition de loiadoptée pair la Chambre tendant à complé¬ter l'article 15 de la loi du U janvier 1892
jen oe qui concerne la protection des mar¬
ques de fabrique et le contrôle des mar¬
chandises importées en France. Elle en aadopté les termes et les conclusions.
La commission, après un échange de vuesbut la question de la révision éventuelle

âe nos tarifs douaniers, a désigné ensuiteun certain nombre de rapporteurs spéciauxchargés de l'étude des articles du tarif gé¬néral groupés en sections économiques,agricoles, industrielles, distinctes.

L'Intransigeant (M. Léon Bailey) :
« Savez-vous combien, l'an dernier, l'impôtsur les bénéfices agricoles a rapporté au Tré¬sor ? Deux millions. Pas même ce qu'il a coûtéde frais pour le ramasser.
» Nos paysans ont été sublimes perdant lagiterre. Ce sont leurs fils avant tous autres quifurent fauchés par l'hécatombe. Personne n'ale droit de l'oublier. Et aujourd'hui, par leurraison, par leur sagesse, ils maintiennent l'ar¬

mature Irançaise. Mais la France a besoin d'ar¬
gent. Il faut qu'elle le prenne là où fi est. Hn'y a qu'à ouvrir les yeux. »

Une définition de M. Lloyd George
L'Opinion :
« Un journaliste américain résume ainsi la

personnalité de M. Lloyd George : Il y a en lui50 % de Roosevelt (je veux parler de sa virile
énergie), 15 % de Bryan (car il sait se maquil¬ler en démagogue), le reste, soit 35 %, est Celte
(car c'est un opportuniste madré).

» Ne trouvez-vous cas bien yanRee cette façontoute commerciale "de juger' un homme poli¬
tique ?•»

La carie ci-dessus, établie d'après un do¬cument d'« Excelsior », montre ce qu'est dé¬
venu l'ancien empire austro-hongrois des
Habsbourgs Au nord, la Tcfiéoo-Slovaquie;au centré, l'Autriche avec Vienne; la Hon¬
grie avec Budapest; au sud, la Serbie
agrandie des territoires croates et Slovè¬
nes; à l'est de la Hongrie, ia Transylvanie,attribuée, depuis le traité de Versailles, àla Roumanie.

L'assemblée nationale hongroise
proteste contre les clauses

du traité de paix
Budapest, 4 juin. — Au début de la séancede l'Assemblée nationale, le président, M. Ra-koszky, a déclaré :

«Le traité de paix qui va être signé n'ap¬portera pas la paix éternelle promise, maissèmera la discorde et des germes de nou¬
veaux conflits entre les peuples. Nous croyonsen la providence divine, en la vitalité de no¬
tre nation et en notre propre énergie. Nouscrions aux territoires détachés après une vie
commune millénaire : « Nous nous séparons,» mais pas pour toujours. »

Une nouvelle conférence interalliée
avant celle de Spa

Rome, 4 juin. — Les journaux appren¬nent que sur l'initiative de l'Italie, les al¬liés se rencontreront probablement à Bru¬
xelles le 18 juin. Les chefs des gouverne¬ments d'Italie, de Belgique, de France etd'Angliterre participeraient à cette confé¬rence et se rendraient à Spa le 21 juinpour discuter avec le chancelier allemanddes questions des réparations et des in¬demnités. Le Japon ne participera pas aces conférences, ces questions ne le concer¬
nant pas.

Consolations
L'impôt sur les célibataires, appliquédans son esprit et même dans sa lettre^a une bonne presse. On le trouve équita¬ble et dicté par les nécessités de l'heure.On consent cependant à plaindre en sou¬

riant ces « francs tireurs » de l'amour, si
nous osons ainsi dire. On cherche à les
consoler du paradis perdu en leur citant
les lois qui dans l'antiquité faisaient payercher leur bonheur aux vieux garçons en¬
durcis. Et l'on exhume de l'histoire le
censeur Metellus Numidicus, qui ne s'at¬
tendait guère à quitter les Champs-Elysées
pour figurer dans les feuilles et peut-êtredans les revues.
Mêtellus Numidicus avait pris au sé¬rieux sa fonction. Il était censeur, il cen¬

surait. Et comment? Sévère à ses con¬
temporains, il aurait inventé le passage àtabac si le tabac avait été connu de son
temps. Il se contentait de secouer violem¬
ment ses clients et de leur dire des cho¬
ses très désagréables. Dans le discours pro¬noncé à la sortie de sa charge, il prit une
vigoureuse offensive contre les célibatai-,
res, à coups d'arguments très spéciaux.

« Sans doute, déclarait-il, à peu près,
avec une tranquille cruauté, si nous pou¬vions vivre sans femmes, nous nous pas¬serions bien tous de ce souci (omnes eâ
molestiâ careremus). Mais nous sommeslà pour perpétuer la race, et à ce jeu ilfaut être au moins deux, liés par les jus¬tes noces.

» On ne peut pas vivre sans femme, demême qu'on ne peut pas être heureux avec
une femme. C'est an dilemme dont les te¬
nailles vous tiennent bien. N'essayez pasctfchapper à cet étau. Sachez épurer vo¬
tre âme des suggestions de l'égoïsme. Sih mariage est parfois long, la vie est
courte. Sacrifiez à la patrie vos rêves de
butiner de fleur en fleur comme l'abeille.
Distillez le miel au foyer 1 »
Ce Mêtellus Numidicus était peut-être

un censeur convaincu et un brave homme.
Mais c'était un avocat dangereux. Il plai¬dait les causes, à l'instar de certains avo¬
cats de notre connaissance, comme s'il
éprouvait à les perdre une volupté secrète.
Il soutient le mariage, dans son laïus de
retraite, comme la corde soutient le pendu.-Les célibataires de son temps auraient eu
beau jeu à lai répondre :

« Pardon, mais à la manière dont vous
parlez des femmes, vous risquez plutôtd'en éloigner les candidats maris. Si la
femme n'est qu'un souci ou un embarras,
vous leur donnez à réfléchir. Entre deux
maux, il faut choisir le moindre, et c'estla solitude, le célibat avec ses tristesses —
et ses impôts — que nous choisissons,après vous avoir entendu. »

Le chroniqueur Léon Chapron, un ou¬
blié dont je suis heureux de retrouver sous
la plume de quelques confrères des idées
et même des formules, sans qu'ils songent
parfois à en dire l'éditeur responsable,Chapron avait été traité par une lectrice
de « sale célibataire ». Il répondit par une
lettre exquise qui se terminait par l'affir¬mation que son malheureux sort était en¬
core acceptable pour un homme « dans le
quartier duquel il y avait de la très belle
femme à des prix avantageux ».
Le «« sale célibataire » sera demain un

excellent citoyen, ou bon époux et bon
père, ou bon contribuable. Pour la patrie,
pour la race, pour la repopulation, en
avant ! La loi se contente à plus de frais
que le forcené célibataire de certain dia¬
logue :

Etes-vous marié '? — Non, madame^ —
Allez-vous vous marier ? — Non, mada¬
me. — Si tout le monde faisait comme
vous, le monde finirait ! — Non, madame.

P. B.

Recommandé aux femmes de France...
Londres, 4 juin. — Une «Ligue d'écono¬mie » s'est fondée parmi les dames de Jo¬

hannesburg. Ces darnes^ s'engagent à Rha¬biller sans luxe, et à ne plus payer les prixexorbitants réclamés dans les magasins àla mode. Elles continueront à agiT de lasorte aussi longtemps que les prix n'auront
pas été ramenés à des limites raisonna¬bles.

Londres, 5 j-uin. — Alors qu'on se mon¬trait, ces jours derniers, dans les milieuxofficiels britanniques, pleins d'espoir dansle résultat satisfaisant da3 négociationspréliminaires, on paraît aujourd'hui moinsconfiants, non seulement dans l'accepta¬tion par le gouvernement de Moscou destrois conditions « sine qua non » mises parM. Lloyd George à la reprise des conver¬sations économiques, mais dans l'existen¬ce des produits exportables dont Krassinea affirmé l'abondance en Russie.selon toute vraisemblance, cette volte-face peut être attribuée à l'influence delord Curzon, qui, ayant passé de longuesannées aux Indes, connaissant l'Orient etles Orientaux, ne s'est pas aussi facile¬ment laissé prendre aux belles affirmationsde Krassine. C'est probablement aussi al'examen de son rapport détaillé... 11 y ades phrases qui, prononcées d'une certainefaçon, sur un certain ton, avec certains
gestes, font sur celui qui les écoute unevive impression, mais qui, lorsqu'on leslit, paraissent aussi vides qu'imprécises.Les nouvelles de Perse enfin, bien que non
encore confirmées officiellement, n'y sontpeut-être pas étrangères.

Le mémoire remis par M. Krassine
'-rte -imprécis

Londres, 5 juin. — Le mémorandum deM. Krassine soumis aux membres du co¬
mité permanent du Conseil suprême éco¬nomique ne satisfait pas les espoirs entre¬vus. Aucun détail n'est donné ni sur les
quantités, ni sur la nature des marchandi¬
ses que la Russie se dit en mesure d'ex¬porter, ni même sur les lieux où elles setrouvent. II ne contient donc, en réalité,aucun renseignement de valeur pratique.

L'opinion anglaise
refuse d'accepter l'or des Soviets

Londres, 5 juin. — Le «Times» écrit ausujet des pourparlers en cours avec le dé¬légué du gouvernement des Soviets :
« Pour notre part, nous sommes d'avis

que souiller les mains britanniques avecl'or bolcheviste taché de sang serait aussiincompatible avec notre orgueil national
que cela l'aurait été d'accepter les sugges¬tions de certains journaux qui, an débutd'août 1914, conseillaient à la Grande-Bre¬tagne de rester neutre afin de se réserverla possibilité de commencer avec les deuxparties en lutte. Si le gouvernement veutbraver le sens moral de la nation britan¬nique et faire une fable du nom britanni¬
que dans tout le monde civilisé, il n'a qu'à"s'avancer plus avant dans cette voie crimi¬nelle. »

Le conseil suprême économique se réunira
lundi

Londres, 4 juin. — L'entrevue «lu con¬seil suprême économique avec M. Krassinen'aura pas Jieu aujourd'hui, comme anl'avait annoncé hieT. Le conseil suprêmese réunira lundi matin, mais rien n'a en¬
core été décidé en ce qui concerne l'entre¬vue du conseil avec Krassine.

UN DOCUMENT HISTORIQUE
Le dernier communiqué

On déclarait ce matin dans les milieux
français qu'on ignorait si le conseil et
Krassine se rencontreraient et, dans l'ai-ilrmative, quand cette rencontre auraitlieu.

Les ministres anglais confèrent
Londres, 4 juin. — Un conseil de cabinet

a eu iieu hier soir à. la Chambre des com¬
munes dans le but de discuter la politiquedu gouvernement concernant les négocia¬tions avec l'émissaire des Soviets, M. Kras¬sine. La prochaine entrevue de Krassineavec le premier ministre n'aurait pas lieuavant lundi prochain. Quant à la réuniondu comité permanent du Conseil suprêmeéconomique, qui devait être convoquéepour aujourd'hui, elle a été remise à lundi,à la demande ou gouvernement britanni¬
que. On croit que des difficultés onit dû sur¬gir, étant donnée la réunion tenue hier pairle cabinet.

L'entrevue de M. Lloyd George
avec M. Krassine

Londres, 4 juin. — L'agence Reuter a
démenti hier que M. Lloyd George ait vuM. Krassme avant d'avoir reçu la réponsedu gouvernement français, La confusion
qui â amené ce démenti est expliquée parJe fait que le cabinet anglais à connu htréponse française directement de Paris»lundi, avant son entrevue avec M. Kras¬
sine. Et ce n'est qu'après cette entrevue-qu'il a eu [.or l'ambassade de France corn--
munication de la réponse dont il connais¬sait déjà la teneur par la voie de l'ambas¬sade d'Angleterre à Paris.

Les extrémistes exultent
Londres, 4 juin.— M. Ramsay Macdonald,leader des socialistes d'extrême gauct'e,estime dans son journal que la visite deKrassine et sa réception par M. Lloyd Geor¬ge constituent une nouvelle défaite pourles adversaires des bolchevistes.

L'envoyé des Soviets «'installe richement
Londres, 5 juin. — Krassine a loué, poursa résidence personnelle pendant son sé¬jour à Londres, un appartement luxueux.En ce qui concerne le mobilier qu'il vientd'acheter, Krassine n'a pas dépensé moinsde 10,000 livres sterling. 11 est curieux de

signaler que deux ans avant la guerre cemême appartement était
. occupe par le ,grand-duc Dimitri de Russie, qui pirestard a pris part à l'assassinat de Raspou-tine. Les meubles avaient été depuis plu¬sieurs fois vendus, et, par une coïncidence •

étrange, Krassine en devient maintenant
acquéreur.

Une interpellation
Paris, 4 juin. — M. Daladier, député deVaucluse, a déposé une demande d'inter¬

pellation au président du conseil sur tes
négociations qui ont lieu à Londres entreles alliés et M. Krassine représentant de la
République des soviets, et sur l'attitude
que compte .prendre le gouvernement fran¬çais dans ces pourparlers.

Nous avons publié déjà plusieurs extraitsde l'ouvrage si intéressant de M. Jean dePierreifeu : « G. Q. G., Secteur 1. »On sait que M. de Pierrefeu était chargéau grand quartier général de la rédactiondu Communiqué officiel. Voici précisément,la reproduction — que nous empruntons à

l'ouvrage — du dernier Communiqué, d)
Communiqué de la Victoire.
Comme on le verra ci-dessous, le mart

chai Petain tint à signer de sa main a
document historique, et il ajouta ces mots
« Fermé pour cause de victoire. »

La Russie, dit Lénine,
est dans m état désespéré

La Finlande et la Suède
sont en désaccord an sojet d'Âlaod

Stockholm, 5 juin. — 'Suivant un télé¬gramme d'Helsingfors au «Tidningen», Le-nme, dans un discours qu'il a prononcé de¬vant les travailleurs des transports flu¬viaux, a déclaré que la situation était dé¬sespérée. Les ouvriers sont affamés, les pay¬sans manquent de produits manufacturés.Us refusent de vendre du blé en échangede billets de banque qui sont sans valeurparce qu'on ne peut rien échanger avec sesbillets. Par conséquent, la question capi¬tale pour la Russie des Soviets est d'établirle plus tôt possible des échanges commer¬ciaux avec les pays étrangers. Lenine aajouté: « Proflfofis de la leçon que nousdonne la conduite des bourgeois. Ceux-ci ontl'avantage de l'expérience, grâce à laquelleils peuvent maintenir leur situation commeclasse dirigeante dans l'Europe occiden¬tale. »
-v.;. . v ■

Une offensive bolcheviste
contre les Polonais

Londres, 5 Juin. — Dans les milieux mili¬taires on déclare qu'une offensive bolche¬viste contre les troupes polonaises est ac- 'tuelieiffent en cours entre le Pripet et leDnieper. Des premiers renseignements ar¬rivés au War Office, il résulte que jusqu'àprésent cette offensive n'a pas obtenu derésultats importants. D'autre part, toutesles attaques des troupes rouges au nord desmarais du Pripet ont été repoussées.
Les bolcheviks annoncent des succès

et avouent des revers
Zurich, 5 juin. — Un radiotélégramme deMoscou transmet le communiqué suivant :

Au sud-ouest de Drissa, nous avons re¬
pousse une attaque de l'adversaire.
Dans la direction de Svientsany, aprèsdes combats acharnés, nos fractions se sont

retirées vers l'est en combattant dans le
rayon de ia station de Dunilovitch.
Dans la direction de. Malodetchno, descombats acharnés se poursuivent. Les loca¬lités ont changé de main plusieurs fois.Dans le rayon de l'ouest de la rivière Bê-

rézina, nos fractions, sous la poussée del'adversaire, se sont retirées de 10 à 15
verstes vers le nord-ouest.
Dans le rayon de Bobroofsk, nous avons

pris quelques localités.
Dans le rayon de Kiev, à 30 verstes au

sud-est de Kiev, nos fractions combattent
l'adversaire pour le passage sur la riveorientale du Dnieper. /Dans le rayon de Taratchtcha nos frac¬
tions luttent contre des forces adverses supé¬rieures. L'ennemi a amené dans ce rayondes renfort» considérables.
Les combats les plus violents ont lieu à20 verstes au nord-est ds Tarachtcha, air1 adversaire a réussi à s'emparer de la lignede chemin de fer. Après des combats nom¬

breux, nos fractions ont repoussé l'adver¬
saire de la ville de Skvir; nos fractions
ont rejeté l'ennemi, prçna -t des prisonniers
et cinq mitrailleuses .

Près de Lipvets, notre attaque continue
vers la rive. "L'ennemi se retirerait à l'est.
Nous nous sommes emparés de la station de
Kryvopol et d'une ligne de villages des deuxcôtés de la voie ferrée. L'attaque continue
vers le nord.

Les menées bolchevistes en Asie

Stockholm. 5 juin. — Les journaux bol¬
chevistes publient des textes de radios
échangés entre Lenine et les révolution- I
nai res hindous. On lit dans l'un d'eux, da- jté de Moscou : « La Russie suit avec atten- ,tion l'éveil des Indes. Nous saluons l'union ;
étroite des musulmans avec les non musul¬
mans. Nous souhaitons l'extension de cotte
union à tous les travailleurs d'Asie. La vic¬
toire sera assurée si les prolétaires hindous,
chinois, coréens, japonais, persans, turcs
se tendent la main. Vive l'Asie libre-*»

Helsingfors, 3 juin. — En Finlande, onenvisage l'éventualité d'une guerre avec laSuède au sujet des îles d'Aiand. La plu¬part des éléments finnois engagent le gou¬vernement finlandais à prendre dès mesu¬
res préventives.

L'or bolchevik en Suède
Stockholm, 4 juin. — La plus grande cou¬verture or stipulée par la convention com¬

merciale russo-suédoise est arrivée avant-hier à Reval; elle consiste en 5,720 kilosd'or en barres, valant environ 17 millionsde couronnes suédoises. Cet or, qui a été
apporté pàr bateau, a été enfermé immé¬diatement dans les caves d'une banque dela place. La Suède, de son côté, a déjà ex¬pédié en Russie 160 tonnes de locomotives,des machines agricoles, des faux, etc„ quisont ..arrivées déjà à Reval. D'autres çonvoissuivront.
Le ministre de France à Stockholm a no¬tifié une réserve du gouvernement fran¬

çais en faveur des porteurs français, quiopt les premiers droits en Russie,

EN ITALIE
Une caserne assiégée

Rome. 5 juin. — A Spinazoolà, les ou¬vriers de toutes catégories ont fait causecommune avec les paysans et ont procla¬mé la grève générale. Les grévistes ontattaqué un propriétaire nommé Luzza, lebruit courant qu'il avait blessé un paysand'un coup de fusil. Les carabiniers ont étéobligés de tirer sur la foule pour le déli¬vrer. Dans cette bourgade, le correspon¬dant du « Giornale d'Italie, » a été tué à
coups de fusil par des forcenés, qui luireprochaient d'appartenir au parti de l'or¬dre. A la suite de ces événements, la grèvegénérale a été proclamée dans divers cen¬tres importants, notamment à Toutyzi, àMinervino et à Castellaaa. Dans cette lo¬calité, les paysans, armés, ont attaqué lacaserne des carabiniers. Repousses une pre¬mière fois, ils sont retournés deux fois àl'assaut, toujours sans succès.

AU MAROC
-.Ltoès 3es troupes français^

Fez, 5 juin. — Les troupes françaises ont en¬levé jeudi, par surprise, le col et le mamelonde Magnoneit, fortement occupés par des dissi¬dents Beni-Ouarain, qui ont éprouvé des pertessérieuses. Du côté des Français, les pertes ontété légères pendant l'attaque.

LES PILOTES DU " GOLIATH "
qui ont battu les records

de durée et de longue distance

EN ALLEMAGNE
A ia veilla des élections

Berlin, 5 juin. — L'administration des fon¬
ces «le police de Berlin a pris de multiples
mesures de précaution en vue des élec¬
tions au Reichstag qui auront lieu diman¬
che. La police assurera la garde des locaux
de vote aménagés dans les faubourgs deCharlcttomburg, Wilnersdorf, Nenkoeln et,
Licbtenberg. Dans le seul arrondissement
électoral de Berlin-ville, 1,468 locaux de votedevront être protégés par la police. I.es bu¬
reaux électoraux des autoi Tés coanrounale&,où seront centralisés les résultats de tous leslocaux de vote, seront pourvus de gardesde police renforcées. Des corps de police àcheval ont été également mobilisés à cette
occasion. En outre, quelques centaines desoldats seront mis à la disposition des trou¬
pes de police.
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VOICI LE TEXTE PU COWHWUNIQUE CI-DESSUS-:Au cinquante-deuxième mois d'une

consommé la défaite de l'ennemi.
Nos troupes, animées du plus pur espritde sacrifice, donnant pendant quatre an¬nées de combats interrompus l'exempled'une sublime endurance et d'un héroïsme

quotidien, ont rempli la tâche que leuravait confiée la patrie.
Tantôt supportant avec une énergie in¬domptable les assauts de l'ennemi, tantôtattaquant elles-mêmes et forçant la vic¬

toire, elfes ont, après une offensive déctsive de quatre mois bousculé, battu et jetihors de France la puissante armée ailemande et l'ont contrainte à demander hpaix.;
Toutes les conditions exigées pour hsuspefision des hostilités ayant été acceptées par l'ennemi, l'armistice est entré civigueur aujourd'hui à onze heures.
« G. Q. G. : Secteur I. » Deux volumes, ensein,ble ntev, 9 fr. Chez tous les libraires et daniles bibliothèques des gares. « L'Edition fran¬çaise illustrée». 30, rue de Provence, Paris.

m PROJET DE LOI 81II REGIME DO BLE
au Ve avril 1921, l'approvisionnement de la population)sera assuré par voie d'achats amiables ou par réquisition de blé}métal, seigle et farines, à des prix établis par décret

EN HAUT : l'aviateur BOUSSOUTROT au
votant. EN BAS: l'aviateur BERNARD.

Photo Roi

Paris, 5 juin. — Conformément aux déclara¬tions faites à ce sujet, le gouvernement vientde déposer sur le bureau de la Chambre un
projet de loi relatif à l'alimentation nationale
en pain.
La situation économique ne permet pas en¬core le retour à la liberté du commerce du blé.Divers pays européens, qui participaient avantla guerre à notre ravitaillement en céréales,n'ont pu jusqu'alors reconstituer leur culture.Ainsi la liberté commerciale, déjà gravementgênée par l'insuffisance des transports, ne se¬rait pas une réalité, le champ de la concur¬rence mondiale étant restreint de ce fait.En outre, si aucune limite n'était fixée, ons'efforcerait d'obtenir pour le blé indigène lesprix les plus élevés atteints par les blés exo¬tiques, et ce régime, indépendamment des char¬ges financières qu'il pourrait imposer à l'Etat,aurait pour conséquence le relèvement du coûtdu pain à des prix excessifs.
D autre part, avec ia liberté commerciale, leproducteur pourrait garder son blé, dans l'es¬poir d'une hausse, et cette resserre provoque¬rait pour notre ravitaillement en pain desà-coups graves.
En présence du manque actuel d'équilibreéconomique, il parait nécessaire de prolongerpendant une année, tout en l'atténuant dansla plus large mesure, le régime actuellementen vigueur pour l'achat, la répartition et lecontrôle, qui a permis d'assurer l'alimentationen pain du pays pendant les périodes critiques.Il importe également, pour intensifier les en¬

semencements, de donner au producteur unegarantie contre la variation des cours, et delui assurer un prix suffisamment rémunéra¬teur.
S'inspirant de ces principes, le projet de loispécifie qu'il sera pourvu jusqu'au 1er août1921 à l'approvisionnement de la populationpar voie d'achats amiables do blé, méteil, sei¬gle, et de farine de ces céréales. A défaut devente amiable, il pourrait procéder, le caséchéant, à la réquisition de ces denrées. Lesprix fixés pour l'achat du blé, méteil ou seigleindigènes ne pourront dépasser ceux qui se¬

ront établis par décret, après avis d'une cornmission consultative constituée à cet effet. Cette commission, présidée par le sous-secrétair<d'Etat du ravitaillement, sera composée dtreprésentants des commissions de l'agriculturide la Chambre, du Sénat, des rapporteurs dubudget au Sénat et à la Chambre, de six mentbres des Associations agricoles, de déléguésdes ministères intéressés, de deux membres desChambre de commerce, d'un délégué du com¬merce de l'alimentation et d'un membre de»Coopératives de consommation. ;Quant aux prix de vente des farines et deson, ils seront déterminés par un décret. C'estd'après ce prix que sera établi le coût du pain,qui continuera à être taxé par les préfets et lesmaires.
D'autres dispositions du projet sont relativesau régime financier des opérations du ravitail¬lement et à l'application de ces mesures ei?Algérie et dans nos,colonies.

—
—

La récolte du blé s'annonce bien
Paris, 4 juin. — Le «Journal officiel»publie ce matin des tableaux comparatifsde la situation des cultures au 31 mai 192(1et au 31 mai 1919. Peu de différence pouïla superficie ensemencée. Pour le blé, paiexemple, 4 millions 659,880 Hectares étaientensemencés au 1er mai (le l'année derniè¬re; le total s'élève cette année à 4 millions895,960. Mais les moissons de 1920 s'annon¬cent infiniment plus riches que celles da1919, qui furent généralement médiocres.La comparaison tient en ces deux nom¬bres : cette année, 3 millions 411,220 hecta¬res obtiennent un coefficient échelonné en¬tre 80 et 99, c'est-à-dire entre . bon » et« très bon » ; l'année dernière, 128,090 hec¬tares seulement avaient obtenu cette cotéexceptionnelle.
Une comparaison aussi favorable à l'an¬née présente s'établit également pour ton¬tes les antres -cultures, et notamment pourl'avoine.

LA CHASSE
aux nouveaux riches fraudeurs

Paris, 4 juin. — Interrogé par un de nosconfrères, RI. Carre, substitut chargé de pour¬suivre" les industriels ayant dissimulé au fisc
leurs bénéfices de guerre, a déclaré ;

« Une sofxantaine d'affaires de ce genresont actoehement renvoyées devant les juges(Finstruotion. II en est de fort importantes :l'une d'elles roule sur trente millions, plu¬sieurs sur huit, dix, douze, quinze millions.Le travail des magistrats instructeurs est fort,
compliqué. Avant toute chose ils saisissentl'actif au délinquant. Si celui-ci a une indus¬trie en activité, c'est le juge qui verse, a® furet à mesure des besoins, les sommes néces¬saires pour que .l'affaire continue à marcher.La comptabilité est saisie et des experts sontchargés de l'examiner. C'est là un travail mi¬
nutieux. D'où la lenteur des informations.

« Ce sont, ajoule-t-il, des agents craffaires
qui offrent aux industriels le moyen de frau¬der le fisc en leur procurant des comptableschargés de truquer leurs livres. Ces gens-là,voyez-vous, nous les poursuivons à boulets
rouges. Dans la plupart des dossiers que j'aieus entre les mains, on trouve la trace de
leur intervention. Et sans eux, il n'est pasdouteux que le nombre des mauvais Françaisayant volé la nation serait beaucoup moin¬dre. »

Condamnation de pillards boches

Metz, 5 juin. —- Dan son audience de vendre¬di, le conseil de guerre de Metz a jugé parcontumace deux officiers de l'armée allemandequi, pendant la guerre, se sont livrés à desactes de nillage dans la région de l'Est.
Le colonel Adolphe, du 68e régiment d'intanterie, avait, en 1915, réquisitionné de forcetous les instruments agricoles des habitantede la, localité d'Eply, et les avait revendus àdes soldats. Il a été condamné à dix ans de tra¬vaux forcés et 5,000 fr. d'amende.
Le chef de bataillon do Manteuffel, du 112erégiment d'infanterie, cantonné dans le châ¬teau de Ronaécourt, avait volé du linge, de l'ar¬genterie, du via et des provisions alimentaires.Il a-été-condamné à vingt ans de travaux forcés.Un sujet luxembourgeois, nommé Bausch,ancien lieutenant, avait, dans le courant dumois (le septembre 1914, cambriolé la maisonde M. Regnault, juge de poix à Varennes-en-Argonne, enlevant des objets mobiliers, desbijoux et des valeurs, n a été condamné à-dix1ans de travaux forcés.
Enfin, le conseil de guerre a jugé égalementpar contumace un ancien sergent-major, nom¬mé AM.mayer, chef d'instruction d'un camp deprisonniers de guerre russes à Hayange. quiavait maltraité des prisonniers. Certains deceux-ci sont morts des suites de mauvais trai¬tement. n a recueitlî vingt ans de travauxforcés.FEUILLETON DE LA PETITE GIRONDE

du 6 juin 1920
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il MAITRE DO EILK
par DFiT iT iY

Sotts le mascitte a '

anwvvKMlî PAH-l-mi
XI

fSuiteJ:p ; t "
Twvnw arorès cet enfircteêtt erifire

tVérhmabn et So-Ph-ung, Li-Wang-Tsang en-
trt-it dans la salle souterraine aiix tentores«te soiP htodées de dragons et de fleurs

dxns laquelle flottait la RtoieeQ(torante qui s'exhalait d'admirables brûle-parfums qe bronze ciselé, ciéo-»Le Maître était là, assis sur un. siegeA ivoire garni de somptueux coussms, «- garni de- sofflptuPrès fie lui. le .Petit LuigL dontboudée s'app-uytof, pras.Le vieillard P%ait H'.me voix Tente,Se, prenante... Et ré*-nid aitoH.ent.ion nrraJ enfant i écornait

—Bien.
— En outre, il se charge de chercher à

savoir où se trouve l'enfant... Mais, s'il
ne réussit pas, Verhmann prétend arriver
à me faire parler.
— Avant cela, il aura perdu la parole

pour toujours.
— Cette nuit, M-aît-re-î
— Cette nuit.
—Et So-Phung ?

.

„ , _Le Maître répondit, en caressant Tes bou¬
cles brunes de Luigi, dont les beaux yeux
pensifs allaient de lui à Li-Wang-Tsang :
—Qu'il soit attaché au lieu où il consom-

sa trahison, et qne ta 11 soit rendu
-muet, « à jamais ».

— Te® volontés seront accomplies, Maîtregénéré
Sur un signe du vieillard,

Tsa.ng s'inclina à nouveau et
pièce.
Alors le Maître se leva, enLu igi :
— Viens, mon cher entant.
il souleva la tenture de soie, toucha un

ressort... Une ouverture fut démasquée,
par laquelle il passa avec le petit garçon.
Puis, derrière eux, le mur se referma...

bas-

yeux. rt!e, sans le quitter aes
Li-Wang-T&ang sereleva sur un sian," "ÔSste.rna.... - -

- l Allemand eft rra^SMaitre, et J»riajtet Us ont convenu àn ,,-l voir »>Fh»mg,toewes ie toaltr?mg* 2V nafc à onze82£? tes* auc i'ha^ î^hpinme^-

Li-Wang-
quitta la

disant à

des nombreux secrets que, peu à peu, )1
commençait d'apprendre à Luigi, héritierde son enigmatique puissau-ce.

XII
Cette miit-ià, le baron dé Fais» en dormitfort mal. Une impression (Désagréable, dontil ne pouvait définir la nature, le tint éveil-j«v iwmt'àu milieu de la nnit et te saisit

encore lorsqu'il se réveilla ensuite, à deux
reprises, avant que parut l'aube.
Vers le matin, il avait réussi à se ren¬

dormir assez profondément, quand on frap¬pa à sa porte.
De tort mauvaise humeur, il demanda ;
— Eh bien ! qu'est-ce qu'il y a ?
—Monsieur le baron, un homme est

^étendu sur le perron... Andrew vient de le
■voir, en ouvrant la porte...

— Comment, un homme ?... Qu'est-ce
qu'il fait là ?
— C'est affreux, monsieur le baron!... Il

a les mains liées... et ses lèvres sont tra¬
versées d'une grande épingle d'or... comme
la fameuse actrice dont on a tant parlé !...
— Ça, par exemple, c'est trop fort!...Chez moi ! J'y vais, Hannann !
Cette fais, Falstien était complètementréveillé... A moitié vêtu, il se précipita horsde sa chambre, gagna le perron... Et là, un

-tragique spectacle s'offrit à lui...
Un homme était étendu sur le dos, les

bras liés au corps. Ses lèvres étaient réu¬
nies par une longue épingle d'or... Et dans
sa face livide, les yeux criaient, l'épouvan¬
te que la bouche rie pouvait exhaler.
Le baron jeta une exclamation de sur¬

prise et d'horreur.
— Veriimann ! mate ctest, Verbmànn ! Atr !

le malheureux !
Et aussitôt il jota cet ordre :
— Vite un médecin!... vite!... Vous, An¬

drew, aidez-moi à le délier Cela le sou¬
lagera toujours, en attendant quon le dé-
TTtav de cette horrible chose... Car .m n'ose
y toucher, dans la crainte d'augmenter
SOTo*rten parlant. Fatsten se peiKhaitvers
l'homme dont les yeux dilatés s attachaient

à lui... Et une sourde exclamation lui
échappa à la vue d'une petite étoile roùgeprofondément imprimée sur la tempe gau¬che.
— Comme Ellen Wallest !... Ce sont lesmêmes êtres qui... Ah I il faudra bien qu'onles découvre, cependant !

A peu près vers cette même heure, la ser¬
vante de So-PL'ung, entrant dams la bouti¬
que pour y faire un nettoyage sommaire,trouvait son" maître étendu, les membres
cloués au sol, mort, avec des yeux qui sem-laient contempler encore unue vision terri-
tflante... Et à lui aussi, l'épingle d'or fer¬mait les lèvres... à jamais.
Un journal du soir apprit à Falsten cette

nouvelle, qui prenait un caractère sensa¬
tionnel à cause des autres faits du môme
genre dont San-Francisco avait été le- théâ¬
tre depuis quelques années, mais plus par¬ticulièrement de l'attentat presque sembla¬ble dont, venait d'être victime l'Allemand
Verhanann... Les auteurs de ces faits mys¬térieux opéraient avec une audace surpre¬
nante et de façon incompréhensible.
Comment, par exemple, avaient-ils pu pé¬nétrer chez So-Phung, dont la boutique,sur l'affirmation de la servante et des voi¬

sins accourras aux cris de celle-ci, était par¬faitement close, sans la moindre trace d'ef¬
fraction?... Gomment, les grilles de la de¬meure du baron étant fort hautes et les por¬tes fermées chaque soir par un domestiquede confiance, Verhmann avait-il pu êtretransporté par ses agresseurs sur le per¬ron même de cette demeure ï
— Vous avez peut-être chez vous un com-

ploce dé ces gens-là, ? opinèrent les poli¬ciers aussitôt : avertis par Falsten.

Le baron déclara qu'il croyait être sûrde son personnel... mais qu'enfin, aprèstout, on ne pouvait savoir... rl dissimulaitle mieux qu'il pouvait son émotion et son
inquiétude, devant ce double fait dont,seul, il voyait la terrifiante concordance.Car il ne faisait pas de cloute pour lui queVerhmann avait été frappé à causé de sonintention de s'attaquer à ce mystérieuxLi-Wang-Tsang, que semblait, tant crain¬dre So-Phung. Et le marchand de chaussu¬
res, lui, avait été oliAtié poux l'aide donnéeà l'étranger... peut-être aussi nour trahi¬
son si, comme le pensait Falsten, il appar¬tenait à quelque secte secrète.
Le malaise du baron se compliquait enoutre de cette pensée que ces êtres énigma-tiques, en déposant une de leurs victimesà ta. porte de sa demeure, lui donnaientainsi un terrible avertissement.
« Mais pourquoi ?... à quel propos ? son¬geait-il. Je m'occupe des intérêts allemands,voilà tout, et n'ai guère affaire aux Chinois,

PouWfUoi ceux-ci m'en voudraient-ils ?...
Car ce sont des Chinois qui ont opéré là.Ce luxe de cruauté, de mise en scène nelaisse pas de doute.

» Des Chinois ?... J'en ai plusieurs à mon
service. Tous, ils sont de bons serviteurs...
Pourtant, il a bien fallu que l'on .-soit in¬formé de mes rapports avec Ye rhénan n,poux venir l'apporter là. Il a fallu qu'onécoute notre entretien, qu'on sache quelservice allait demander Verhmann à So-Phung... Mais nui .soupçonner ?... Je vaisles faire surveiller par Andrew, en qui jepuis avoir toute confiance. »

Cette surveillance devait, demeurer vai-
. nie. Rien, dans l'attitude, dans tes faits et■ gestes.des.serviteurs chinois ne donna iieu

à suspicion... Et par ailleurs, la police nedécouvrit aucun indice — sinon qu'à deuxreprises, un homme répondant, d'après lesvoisins, au signalement de Verhmann, étaitentré chez So-Phung et y était demeuréun moment,
Falsten feignit l'ignorance quand on l«irapporta ce fait en lui demandant s'il enavait eu connaissance.
— Non, je ne savais pas que Karl Verh¬mann connût cet homme... J'en suis éton¬né, car il venait seulement d'arriver à San-'Francisco... Il est vrai Qu'il y avait déjàfait un séjour, voici quelques années m'a-vait-U dit. Peut-être, à ce moment-là, s'é-tanul trouvé, en rapports avec So-Phung.L affaire s annonçait comme devant res¬ter aussi obscure que les précédentes... Au¬cun vol navait été commis, ni chez So-Phung, qui avait cependant en caisse unesomme de quinze cepts dollars —dont Fals¬ten se garda bien de dévoiler l'origine — nisur Verhmann, dans les pochas duquel ontrouva un portefeuille bien garni de billets,sa montre et son revolver demeuré inuti-ce qui prouvait que l'Allemand avaitété surpris, mis aussitôt dans l'impossibi¬lité

_ de faire un mouvement. Quant, à destraces de pas ou à dws empreintes digitales,on n'en découvrit nulle part.La justice n'attendait plus quelqueéclaircissement, que de la victime survi¬
vante... Mais Verhmann semblait, mentale¬
ment fort atteint, n ne prononçait pas uneparole et ne semblait pas comprendre les
questions qu'on lui adressait. Dans son re¬
gard, habituellement vague, passaient par¬fois de® lueurs d'angoisse «t de terreur...
Cet état, d'ailleurs, ne devait jaraw sa-

méliorer... Ramené dans-sa famille .paries

soins du baron de Falsten, il vécut de lon¬
gues années sans recouvrer la raison ni ta!
parole et mourut ainsi dans le silence.
De son côté, Falsten, par des gens à lui,habiles et bien payés, essaya secrètement

de rechercher quelque indice, au sujet de
l'énigmatique affaire... Mais il cessa toute
investigation apïès avoir reçu le petit bil¬
let suivant, signé d'une étoile pourpre ;

« Ne dherohe pas à savoir, ami de la Ger¬
manie traîtresse et avide... ou bien crains,toi aussi, d'être réduit au silence, s
Des termes de cette note comminatoire,le baron conclut que les mystérieux person¬

nages éprouvaient à l'égard de rAllema-
gue tout autre chose que de la sympathie,et qu'il fallait peut-être chercher là un des
motifs du traitement dont avait été vie-1tinte Karl Verhmann.
Ceci, Falsten se garda d'en dire mot àla justice, n'ayant aucun désir de voir com¬

promise son œuvre de propagande secrète,
au courant de laquelle semblaient se trou¬
ver sas correspondauto inconnus... Mais il'
conserva de l'incident une impression pas-,sablement, angoissante— celle de se sentir
environné d'adversaires invisibles et puis¬sants, qui surveillaient tous ses actes et
tenaient une terrible menace suspendue
sur lui.
Naturellement, Stebel avait été informé

par le baxon de la tragique aventure quiavait mis fin à la mission dé son envoyé...'Belvayre était absent à ce moment-là.
Quand, à son retour, le directeur du ser¬vice d'espionnage lui apprit la nouvelle,•:le pseudo-romahoter faillît perdre son ha-bituiel sarig-èoisL /-rt*

,

*



Le liie a loîé le Wget é l'agriculture
Paris, 4 juin. — Les députés suivent en

très grand nombre l'importante discussion
du budget de l'agriculture. Voilà qui nous
change de la précédente Chambre, inapte
Û s'intéresser aux problèmes économiques
dont dépend notre vie matérielle. Les dé¬
bats .politiques seuls étaient capables de la
passionnèr et on sait de reste qu'elle y
apportait toujours le plus petit esprit d'ar¬
rondissement. Celle-ci est véritablement
la Chambre des ruraux. Quelques niais
ont cru la diminuer à l'aide de cette ap¬
pellation. Nous croyons qu'ils l'ont
grandie.
Mercredi dernier, la Chambre a aug¬

menté le budget des Offices agricoles des
départements. Cela est très bien. Mais M.
de Cassagnac n'eut pas tort de faire ob¬
server avec force que ces offices devaient
demeurer effectivement agricoles et ne pas
se changer en offices électoraux. Il cita
un exemple qui va même motiver une
enquêté. On ne saurait tolérer en effet les
abus trop isouvent commis par certains
politiciens qui, par le moyen de la caisse
agricole, font de l'agriculture infiniment
plus mal que M. Jourdain lui-même ne
faisait de là prose !... H. S.

A ia séance de l'après-midi, la Chambre
continue la discussion du budget de l'agri¬
culture.
Au chapitre 52 (personnel de l'inspection

et du secrétariat de la répression des frau¬
des), M. Barthe demande le développement
de ce service. Il ne s'agit pas seulement de
réprimer les fraudes sur le lait, le vin,
mais il faut étendre la surveillance aux
engrais. Du moment que ce service a don¬
né des résultats et procure des bénéfices
au Trésor (7,000 condamnations en 1918),
Il faut le compléter.
Un doit notamment surveiller et mainte¬

nir les appellations d'origine. Actuelle¬
ment, dans nos ports, il est importé des
vins avariés-piques espagnols (sic). (Ri¬
res.) Alors que nous avons interdit l'impor¬
tation de marchandises importantes, il est
Inadmissible qu'on introduise des vins
avariés-piqués.
D'après les pièces de régie, ce vin est des¬

tiné à la distillerie. Cet abus doit être ré¬
primé. II ne faut pas que cela dure des
mois, comme pour les mistelle:. Dans les
vingt-quatre heures, un décret doit être
pris.
M. de Cassagnac : Les vtos espagnols sont

classés dans ia catégorie « B » et passent
tous les jours sous les yeu.^ de nos popula¬
tions étonnées, alors que nos vins, classés
uafls ia catégorie <D>, attendent le trans¬
port. (Applaudissements.)
M. Ricard, ministre de l'agriculture : Je

ne peux rendre un décret dans les vingt-
quatre heures, mais je prends l'engagemen»
de rendre prochainement un décret qui in¬
terdira l'importation des vins piqués.
M. Emmanuel Brousse : Je souscris à la

Uéciaration du ministre de l'agriculture.
M. Paul de Cassagnac : Je demande que

nos vins soient traités sur le même pied
que les vins étrangers au point de vue des
transports.
M. Ricard : Quoique cette question dépen-

ûe de cinq ministères, je prends bonne note
de ia réclamation de M. de Cassagnac, et
je lui donne l'assurance que je m'occupe¬
rai de la question des transports qu'il m'a
signalée, (très bien I)
M. Barthe insiste pour l'extension des

services de la répression des fraudes, le
meilleur auxiliaire de t'Agriculture. (Ap¬
plaudissements.)
A la demande du sous-secrétaire d'Etat

aux linances, M. Emmanuel Brousse, les
chapitres relatifs à la répression des frau¬
des sont fôservés.
Un amendement de M. Sempé (Hautes-

Pyrénées) tendant à augmenter de 6 mil¬
lions les primes d'encouragement à l'éleva¬
ge du cheval est retiré, M. Queuille, sous-
secrétaire d'Etat à l'agriculture, ayant dé¬
claré que les fonds du pari mutuel seraient
suffisants pour, maintenir les primes.
M. Mlzan (Finistère) prononce un dis¬

cours pour faire l'éloge du cheval de trait
breton et ardennais, dont il faut assurer
la remonte pour l'armée. Celle-ci ne man¬
quera pas par ailleurs de chevaux de selle.
M. Blaisot (Calvados) demande au con¬

traire un effort pour le cheval de selle de
âemi-sang.

M. Queuille, sous-secrétaire d'Etat : Le
pari mutuel met à notre disposition des
sommes supérieures aux 9 millions 600,000
francs nécessaires aux remontes des haras
et aux encouragements à l'industrie che¬
valine. Les haras ont avant la guerre pré¬
paré les chevaux indiqués par le service
militaire des remontes. Les races de pur
sang et de demi-sang ont montré pendant
la guerre des qualités de résistance qui les
font priser par l'étranger. La guerre a dé¬
montré que les chevaux de trait léger et
les chevaux de trait lourd étaient indispen¬
sables. Nous avons 1,700 étalons de trait
contre 500 en 1900. Nous devons limiter la
production du demi-sang tout en conser¬
vant cette race pour l'exportation. La di¬
rection des haras et le ministère sont dé¬
cidés à diriger la production surtout vers
le cheval de trait et celui de trait léger.
(Applaudissements.)
M. Marc Doussaud prononce l'éloge de là

race limousine, qui est une des plus belles
races.
On adopte enfin, sans modification, les

crédits relatifs à l'industrie chevaline.
Au sujet de l'industrie mulassière, M.

Queuille déclare que le gouvernement a un
programme plus étendu pour 1921 que celui
du présent budget.
M. Maulion, dans un grand discours, de¬

mande le développement du génie rural,
chargé de la réfection des routes et des
travaux hydrauliques. Au nom du groupe
de défense paysanne, il adjure le ministre
des finances d'être plus généreux pour les
intérêts de l'agriculture. (Applaudisse¬
ments.)
M. Queuille Nous sommes obligés d'a¬

voir la politique de nos moyens. L'argent
ne nous donnera pas les ingénieurs quali¬
fiés qui nous manquent. Il faut demander
que le service du génie rural soit mieux
doté en 1921, et je prie le sous-secrétaire
d'Etat aux finances de vous accorder un
relèvement de crédit. (Applaudissements.)
M. Emmanuel Brousse consent à un sacri¬

fice supplémentaire de 100,000 fr. pour le
génie rural, et de 60,000 fr. pour les tra¬
vaux hydrauliques.
M. Maulion accepte la transaction.
Un accorde a M. Pouzin un crédit de

48,000 fr. pour le service de la météorologie
agricole.
M. Claussat prétend qu'il n'y a qu'une

seule station météorologique fonctionnant
rationnellement, celle de Montpellier.

M. Gapus : Et celles de la Gironde et du
Gers fonctionnent également.
M. Claussat : Comment se fait-il qu'on

manque de crédits pour les stations des au¬
tres régions.
M. Queuille i Ce que la commission des

finances consent à accorder à M. Poussin
suffira à donner aux stations le personnel
nécessaire. Quels que soient les crédite de¬
mandés, on ne pourrait recruter un plus
nombreux personnel. Je ne peux laisser
dire qu'il n'v a qu'une station qui fonc¬
tionne parfaitement. Celle de Cadillac rend
aussi de grands services.
Le crédit de 48,000 francs est adopté.
On adopte le,s chapitres relatifs à la ré¬

pression des fraudes qui avaient été réservés
le gouvernement et la commission ayant
proposé un relèvement de 230,000 francs
pour l'application de,la loi sur les appel¬
lations d'origine.
La Chambre discute les chapitres relatifs

aux forêts.
M. Berthon réclame des mesures de pré¬

caution contre les incendies de forets, no¬
tamment dans le Var.

M. Queuille : On crée des équipes vo¬
lantes et des postes-vigies. Nous sommes
disposés à toutes les expériences pour com¬
battre les incendies des forêts
Sur une question de M. Oeyris, le minis¬

tre répond qu'il tiendra les promesses de
ses prédécesseurs en ce qui concerne les
réclamations des gemmeurs <j'e résine des
Landes pour leur accession à la propriété,
elle sera discutée en même temps que le
projet de M. Boret sur l'accession à la pe¬
tite propriété rurale. (Très bien.)
On adopte les derniers chapitres du bud¬

get ordinaire de l'agriqulture et les chapi¬
tres des dépenses extraordinaires.
La séance est levée.

Le ravitaillement national
Au début de la séance, le ministre du

commerce a déposé un projet relatif à l'ali¬
mentation nationale en pain et un projet
prorbgèant, les lois concernant le ravitail¬
lement national.

La paix est signée avec la Hongrie
Paris, 4 juin. — Un an presque jour pour

jour après l'Allemagne, la Hongrie, déjà
devancée par l'Autriche et la Bulgarie,
vient à son tour de signer sa capitulation
à Versailles, dans la galerie du Grand-
Tri a non.
Un peloton du 1er génie retient kans dif¬

ficulté aux grilles d'entrée les curieux, d'ail¬
leurs assez peu nombreux.
Au milieu du grand côté de la table en

fer à cheval, M. Millerand, qui préside,
fîfisSeoit, face au beau paysage du parc.
On remarque à ses côtés los plénipotentiai¬
res (le toutes les puissances alliées ou as¬
sociées.
A quatre heures trente, les délégués hon¬

grois sont introduits. Toute la salle se lève.
Les délégués hongrois prennent place à
l'aile droite de la table, à côté des délé
gués tchéco-slovaques.
Le comte Apponyi ayant remis ses pou¬

voirs dans l'intervalle de la remise des
conditions de paix et de la signature du
traité, ce sont deux personnages de second
plan, MM. Auguste Bénard. ministre du
travail et de la prévoyance sociale, et Al¬
fred Brosche-Lazar, ministre plénipotentiai¬
re, qui représentent la Hongrie.
Aux deux extrémités de la salle, des pla¬

ces ont été réservées pour les invités, par¬

mi lesquels on remarque le roi de Grèce, lé
maréchal Foch, le prince d'Udine. *
M. Millerand déclare la séance ouverte,

puis il ajoute :

« Voici le traité sur lequel l'accord s'est
fait entre les puissances alliées et la Hon¬
grie. Je certifie que le texte qui va être si¬
gné est identique à celui qui a été remis
le 6 mai aux délégués hongrois comme aux
autres délégués. J'invite Messieurs les Plé¬
nipotentiaires hongrois à vouloir bien ap¬
poser leur signature sur le traité. »

Précédés de M de Fouquières. directeur
du protocole, les deux plénipotentiaires
hongrois s'avancent alors jusqu'à la table
placée au milieu du fer à cheval, où sont
disposés les instruments diplomatiques, et
ils y apposent leur signature.
Cest ensuite aux délégués, alliés de si¬

gner, les représentants des cinq puissan¬
ces et des Dominions d'abord.
Il est exactement quatre heures quarante

quand la formalité de la signature est ac¬
complie. M. Millerand se lève de nouveau
et déclare la séance levée.
Les plénipotentiaires se retirent aussitôt,

tandis que l'automobile du colonel Henry
ramène à l'hôtel des Réservoirs les délé¬
gués hongrois.

MBEfflgBBBBHBMaBBSBHlBBgagHBBlIBBgailIBBIlaBBBBUBlumiijl»

Î-A VIE SPORTIVE
Courses à Saint-CIoud

Résultats du vendredi 4 juin
PRIX DE LOISGJUMEAU (à vendre aux enchères).

1,000 francs, 1,400 ihètres.
1. DUNKERQUE (G. Martin), à G 35 50 20 50

M. D. Reifl P. 17 50 10 50
% La-Bella-Héième II (1. Lamoure) P .17 50 7 50
3. Compton-Lass (J. Jennings). Non placés : Reine-

d'Or (A. Swann): Canadien-JJ (G. Thomas). — l long.,
I long. 1/2. ,r— Dunkerque «Bonspiell-II et Damoiselle),
entraîné par D. Reiîf
PRIX DU TERTRE, 7,50' francs, 1,600 mètres.
1. MA-LOUTE (Ch. Childs), à..~ G. 52 » 25 50

M, Gustave Bernard P. 15 »' 8 50
2. Cent-Garde (G. Bellhouse) P. 15 50 8 50
3. Freehold (R Sauvai) P. 39 » 46 50
Non placés : Sollérino-III (Milton Henry), La-Consulta

(J. Jennings), Sargasse (H. Marsh). Artaxerxès (G.
Martin) Flossy (i<1. O'Neill), Demonio (Ch. Hobbs), Ùr-
zânde (H. Howes). _ l long 1/2; 2 long. — Ma-Lcute
ÏGorgorito et Clémence), entraînée par Ch. Barlller.
PRIX DE BEZONS (à*> réclamer), 4,000 fr., 2,400 mètres.
1. Amy-ll (H. Marsh), à G. 53 50 21 »

Mlle Jeanne Robert P. 20 » 10 »
2. VERSEUR (A. Couturier) P. 20 » 9 50
3. Lysa-Gora (A. Adèle). — Non placés : Serviette-

Eponge (E. Rolfe), High (R. Sauvafi, Aubazine (Shar-
J»e)■ — 1 encol. 2 long. — Amy-ll (Holbein et Aviation)
fet entraînée par J. Moreau.
PRIX DE LA MORINIERE, 10,000 fr., 1.500 mètres.
1. BSZOTON (P. ~

lord Derby..
2. ROSETTI (M. Allemand), P. 18 » 10 50
3. Esnes (Sharpe) ; 4., Bold-Boy (J. Jennings. — Non

blacés ; Arbacè (E Allemand), Fatal-Beauty (J. La¬
moure). — 1 long. 1/2, 2 long., 3 long. _ Bizoton (Fau¬
cheur et Alsfcer), entraîné par Ch. Bartholomew.

PRIX ELF

Handicap international 20,000 francs, 3,600 mètres.
1. Chaud (G. Bellhouse), à G. 25 » 10 »

M. N.-E. Ambatielos P- 13 » 6 50
S. FLAUCOURT (G. Thomas) P 43 » 17 »
3. LE-PINARD (J. _Jennings)....». P. 20 - -

O'Neill). à „....G. 19 50 13
..P. 13 50

JEU DE PAUME
LE CAPITAINE PRICE GAGNE LA COUPE DE PARIS
Paris, 4 juin. — Public nombreux et élégant dans la

coquette salle de la rue Lauriston, pour applaudir aux
exploits des finalistes de la Coupe de Paris. Reconnus
dans l'assistance, MM. James Hennessy, Marcel Gou-
nouiïhou, députés; Charron, de Pourtalès, etc.
Le capitaine Price, qui avait déjà triomphé dans ia

Coupe de Bordeaux, gagna la Coupe de Paris sur son
compatriote Worth par 8/2, 8/3. Le jeu fourni par le
vainqueur fut des plus olassioues et des plus précis.
Worth se défendit fort bien, mais il n'était pas de la
classe de son heureux rival, en ce moment dans une
forme splendide.
La première épreuve de la raquette d'argent s'est dis¬

putée à la suite de la Coupe de Paris. M. Daniel Gou-
nouilhou a triomphé dans un style très aisé et très clas¬
sique de son adversaire M. Loste, par 8/5, 8/4..,

BOXE
LES COMBATS DE L'AMERICAN-PARK

Dimanche 6 juin, à 16 heures, auront lieu les com¬
bats suivants :
Gaby Favreau, champion de la Côte - d'Argent, 1919,

contro Larre; Magnaudex, champion de la Côte - d'Ar¬
gent 1920, contre Noël Boscq; Moussard contre Lawson,

4 Rhode-lsland (H. Marsh). Non plaoés : Dolphin
JG Hartholomew), Rigob.rt (Ch. Hobbs). Merry-Mr
(J Manden), Never-Mind (M. Frtthinsholtz). — 3 long.,
I long., 3 long. — Chaud (The Tetrarch et Winstone),
,ntraînê par C. Hals-y.
PRIX DE CLAIREFEUILLE, 6,250 Ir„ 900 mètres.
1. MASKING (F. O'Neill) à G. 21 » 13 50

M W. K. Vanderbilt P. 12 » 6 60
î. SA1NFRAIRE (J. Cooke) P. 15 » 7 50
3. Grand-Vizir (G. Paillassa), ..............P. 80 « 25 »
Non plaoés: Proulllr (G SternL.Favo (J. Lamoure),

£, - •

■Wasiông ^OTersight"et"*'Maskëtte). entraîné 'par Doke.
—Ht

Courses à Talence
C'est dimanche 6 juin, & 2 h. 30, qu'aura lieu, sur le

Coquet hippodrome de Monadey, la réunion de oourses
organisée par l'active Société Sportive de Bordeaux.

PRONOSTICS \
lia Petite Gironde, — Ire course, Neptune; 2e, Quaker,

te Staphylin; 4e, Peptone; 5e, écurie Gaillard, Sacrê-
^La*6Gironde Ire course, Quêteuse; 2e, Raid; 3e,
Mourmelon; 4e, Quesada; 5e, Damblain, Pantomine.
Le Sport du Sud-Ouest. — Ire course, Lancier, Neptune;

Se Raid Quaker; 3e, écurie Gauquelin, Mourmelon: 4e,
Peptone, Quésada; 5e, Grand-Couronné-III, Gunther.
Paris-Sport — Ire course, Petit-Poucet, Quêteuse; 2e,

Raid Quick-Silver; 3e, Persanne, Quaker; 4e, Mourmelon,
Jîmbrun; 5e, Grand-Couronné-III, Damblain.

ATHLETISME
le vingtieme challenge panajoit

Dimanche, sur sou terrain de la route du Médoc, le
Stade bordelais organisera son 20o Challenge Panajou,
(constituant an point de vue athlétisme la plus grandeïûaniiestation du Sud-Ouest. Tous les Clubs régionaux
importants s'y sont, en effet, toujours fait t représenter,
et c'est toujours au cours du Panajou que s enregistrent
Chaque année les meilleures performances réalis es dans
notre ville, tellement est grande 1 émulation des athlè¬
tes qui en disputent les différentes épreuves. .

Le 20e Panajou ne le cédera en rien à ses devanciers,
Var 250 athlètes constituant H équipes et représentant
11 Clubs : Association Sportive des Chemins de for du
Midi, Biarritz Olympique, Bordeauz-Etudiante-Club, Sec-
iion burdigalienne. Stade bordelais Université-Club, Sta¬
de toulousain, Toulouse Olympique Employ es-Club, Cercle
Athlétique bordelais, Sporting Athlétique bordelais,
JJnion Athlétique cadillacaise et Bordeaux Olympique y
sont engagés en première et en deuxième catégories.
Rappelons que ce Challenge se dispute sur les épreuves

suivantes : 100. 600, 2,000 mètres, 110 mètres haies, sauts
en longueur et en hauteur avec élan par équipe de 3
coureurs ou sauteurs. ».

Les éliminatoires auront lieu le matin et les finales
faprès-midi, à partir de 14 heures.
BORDEAUX OLYMPIQUE. — La Société étant en¬

gagée au Challenge Panajou. tous les pratiquants d'ath¬
létisme sont priés d'être dimanche matin, à 8 heures
très précises, sur le terrain du Stade bordelais.
S. A. BORDELAIS. 8 Les jeunes gens faisant de

l'athlétisme sont priés de se trouver réunis sur le ter¬
rain du Stade bordelais, dimanche, à 8 heures, pour la
participation au Challenge Panajou.
A. S. P. T. T, — Dimanche 6 juin, épreuves réser¬

vées aux fottballeurs. Rendez-vous sur le terrain de
Cattdéran, à 14 heures.
A. S. DU MIDL — Les athlètes engagés dans le Pa-

BajOTi sont, pries d'être dimanche, à 8 heures, sur le
lorrain du Stade bordelais.

ESCRIME
CHALLENGE D'EPEE INTERSALLES

Ce Challenge, organisé par la Vie au Grand Air du
ilédoo, et qui se disputera le dimanche 6 juin, au Paro
des Sports, au Jard-Merignac, à J.4 heures, s'annonce
Wtmme devant obtenir un remarquable succès. 24 tireurs
Comprenant tous les meilleurs épéistes de notre ville et
Représentant dans cette compétition les salles Lurbe
fcarroque, Duverdier, Deyvier, Lorient. de l'Ecole de
ganté navale, de Pro - Patria et de la V. G. A. M. sont,
pn effet, engagés. '
Parmi eux, nous citerons particulièrement le match

et Hébrard, champion de la Côte - d'Argent 1920, contre
Eymard, champion de 1919.
Tous oes combats seront arbitrés par C. Albert Lurie,

ex-champion de France.
UN CHAMPION DE FRANCE BATTU...

MAIS LE TITRE N'ETAIT PAS EN JEU
Paris. 4 juin. — Ce soir, au nouveau cirque, en pré¬

sence d'une affluence considérable, le jeune espoir fran¬
çais Journée, de retour d'Angleterre, où il avait ac¬
compli d'excellentes performances, a battu par knock-
out, le champion de France des poids lourds, le mulâ¬
tre Paul Hams.
Mais comme le combat n'avait pas été conolu pour le

titre, le boxeur noir de la Guadeloupe reste champion de
France; situation quelque peu paradoxale, d'ailleurs !
Le combat ne fut intéressant que par instants, les deux

adversaires, Hams surtout, fournissant une boxe des
plus confuses.

UN CHAMPION DU MONDE BATTU
Philadelphie, 3 juin. — Jobnny Kilbane, champion du

monde des poids plume, a été nettement dominé par
Georges Chaney dans un huit rounds sans décision. Kil¬
bane, champion depuis 8 ans. aurait l'intention de se
retirer du ring.

CYCLISME
A. S. DU MIDI. — Réunion de tous les coureurs cy¬

clistes le lundi 7 juin, au siège du Club, 194, cours de
la Marne. Présence indispensable.

LE TOUR D'ITALIE
Trieste, 5 juin. — L'avant-dernière étape du Tour d'I¬

talie, disputée sur le parcours Bologne-Trieste, a permis
à Belloni de reprendre la première place du classement
général sur Gremo, qui fut victime d'un accident de
machine.
Belloni gagna l'étape, précédant Agostini de 3 minu¬

tes et Alavoine de 16 minutes. Belloni a de grande»
chances d'enlever l'épreuve.

CIRCUIT DES LANDES GIRONDINES
C'est le dimanchw* 6 juin, à 14 heures, que le Bor¬

deaux-Vélo-Club organise ce -circuit sur l'itinéraire sui¬
vant :

Capeyron, Grand-Louis, Saint-Médard, Salaunes, Ste-
Hélène, Lacanau. Mistres, Le Porgo, Lège, Arès, Ânder-
nos, Le Las, Saint-Jean-d'Illao, Jaumaillette (virage), Mé-

.Testas, du 144e, ©t l©» champions amateurs Labatut,
T)ouat, Soubies, Jobert, etc., dont la présence permet
«Te pérer des exhibîti
L'équipe victorieuse

, Jobert, etc., dont la présence permet
xhibltions émotionnantes au possible,
erieusë recevra un prix de 800 fr. en es-

"Pour se rendre au Jarcl-Mérignac, prendre le tramway
fie Mérignac, au bout dft. la rue Judaïque*
jièccs.

Conseil Municipal de Bordeaux
Séance du vendredi 4 juin 1939

La séance est ouverte à 5 h. 30, sous la
présidence de M. Philippart, maire.

Gratifications à la police
Sur le rapport présenté par M. Joulia, ad¬

joint, le Conseil vote un crédit de 35,000 fr.
destiné à permettre l'attribution de grati¬
fications au personnel de la police, qui a été
surmené et a donné des preuves du plus
louable dévouement au cours des multiples
et récentes grèves.

Un emprunt de 65 millions
La situation financière de la ville a été

profondément troublée par les événements
de ces dernières années. La guerre, notam¬
ment, a été l'occasion de grosses dépenses
que l'on ne pouvait éviter.

« Le moment est venu, — dit M. E. Laver-
tujon, adjoint aux finances, qui présente
sur cette question un rapport des plus do¬
cumentés — de liquider cette situation qui
ne saurait se continuer plus longtemps sans
danger. La guerre terminée, il devient né¬
cessaire d'assainir nos finances et d'y réin¬
troduire l'ordre, et la clarté indispensables
pour procurer à nos concitoyens les béné¬
fices d'une sage et prudente administra¬
tion... Nous vous présentons un projet d'em¬
prunt destiné à ialre disparaître le passé
et à assurer l'avenir. Il comprendra, à la
fois, des mesures réparatrices et un pro¬
gramme de dépenses urgentes dont la né¬
cessité s'impose actuellement et qui ne sau¬
raient être plus longtemps retardées. »
Comme conclusion, l'honorable adjoint

présente un projet de délibérations deman¬
dant que la ville de Bordeaux soit autori¬
sée à emprunter, à un taux qui ne pourra
excéder 7 %, une somme de soixante-cinq
millions remboursables en quarante ans, à
partir de 1922.
Le produit de cet emprunt sera employé

comme suit :

Remboursement de dettes arrié¬
rées F. 40,437,357 89

Remboursement aux hospices du
capital des nouvelles rentes
aliénées 500,000 »

Travaux du cimetière Nord 1,000,000 >
Achat de compteurs d'eau 3,593,576 »
Aménagement et installation d'Un
hôpital de vénériens 740,000 »

Subvention extraordinaire aux
hospices 4,000,000 »

Acauisition et installation de
baraquements pour logements
ouvriers 3,000,000 »

Achat des approvisionnements
des anciennes Compagnies d'é¬
clairage 6,300,000 ï

Frais de premier établissement de
la régie du gaz et de l'électricité 5,390,000 »

Frais imprévus et frais d'em¬
prunt 38,886 11

Total de l'emprunt 65,000.000 »
Sur cette somme, 37 millions 784,908 fr. 10

sont absorbés par la régie municipale de
l'éclairage.
En conséquence, le service des intérêts

et de l'amortissement de ces 37 millions
784,908 fr. 10 sera assuré par un prélève¬
ment sur les recettes de cette régie.
Le solde, soit 27 millions 215,091 fr. 90, à

la charge exclusive de la Ville, sera gagé
à l'aide d'une imposition extraordinaire de
30 centimes 10 additionnels pendant l'an¬
née 1921: de 32 centimes 25 pendant les an¬
nées 1922 à 1961 inclus.
Avant de passer au vote, M. le Maire

tient à féliciter M. Lavertujon de son re¬
marquable et lumineux travail.
Les conclusions du rapport, mises aux

voix, sont adoptées à l'unanimité.
Concours de vaches laitières

Le Conseil, reconnaissant les services
rendus par le Syndicat girondin de la
race laitière hollandaise (ancien Syndicat
des Palus), met à sa disposition une som¬
me de 300 francs pour être distribuée, au
nom de la ville de Bordeaux, à l'occasion
du concours de vaches laitières organisé
par ce Syndicat.
Communications entre les deux rives

de la Garonne
Sur l'initiative de la Chambre de com¬

merce, ''il a été décidé qu'une commission
mixte, composée par parts égales de mem¬
bres de cette Chambre, du conseil général
et du Conseil municipal, serait constituée
avec mission d'étudier les diverses solu¬
tions susceptibles d'être réalisées en vue
d'assurer d'une façon continue les commu¬
nications entre la rive droite et la nve
gauche de notre poTt.
Le Conseil désigne, comme délégués à

cette commission, MM. Liégaux, Lespès,
Lavertujon, Manaud, Maurel, Pradel et
Biancihy.

Les dépenses des hospices
Sur le rapport de M. la docteur Moure,

le Conseil donne un avis favorable à l'ap¬
probation du compte de gestion du rece¬
veur des hospices pour l'exercice 1919. Les
dépenses de cette administration se sont
élevées à 5 millions 229,805 francs.
Indemnités aux employés temporaires
De nombreux employés non titularisés ou

plutôt temporaires, occupés dans les servi¬
ces municipaux, ont sollicité l'indemnité
accordée au personnel cominlsslonné à rai¬
son des enfants de moins de seize ans à
leur charge.
Témoignant d'un large esprit de géné¬

reuse solidarité, le Conseil décide que cette
allocation leur sera provisoirement accor¬
dée, et vote it cet effet un crédit de 150,000
irancs.

Le r Petit-Mousse »

ne 24 juillet 1914, le Conseil municipal
autorisait le maire à concéder l'exploita¬
tion, sur la rivière du Jardin-Public, d'un
bateau à moteur dénommé le t Petitr-Mous-
se ».

Mais les hostilités étant survenues, le
« Petit-Mousse » est resté immobilisé pen¬
dant près de six années sur la pièce d'eau.
Un demande aujourd'hui de le remettre en
service. Le Conseil donne son approba¬
tion à cette proposition et autorise le mai¬
re à accorder au propriétaire du bateau
une concession de cinq années.

SESSION ORDINAIRE

Après examen de nombreuses affaires, le
Conseil entre en session ordinaire.
M. Gérard Chabrely, adjoint, exprime le

vœu que soient établis aux diverses entrées
de la ville, notamment sur la rive droite,
des poteaux indicateurs très apparents pour
que les automobilistes ne «brûlent» pas in¬
consciemment les bureaux d'octroi.
M. le Maire répond que des dispositions

seront prises pour donner satisfaction à ce
voeu.
— M. Dréan-Chapelle demande au Conseil de
voter une subvention eu faveur de l'érection
d'un monument à Fenteny, où de nombreux
braves du 344e d'infanterie sont morts à
l'ennemi et dorment leur dernier sommeil.

Âppel à la population
La tuberculose étend partout ses ravages.Dans tous les foyers, elle pénètre pour

prélever sa triste dîme
•si nous n'y prenons 'garde, tous, autant

que nous sommes, deviendrons demain ses
victimes.
. „ fléau peut être enrayé : c'est l'in¬térêt de tous de se vouer à cette œuvre de
salut pubiLc. C'eet aussi l'intérêt de cha¬
cun d'essayer, par une lutte systématique,
d'échapper à sa redoutable étreinte.
Que tous veuillent donc nous aider : pour

organiser efficacement ia lutte antituber¬
culeuse dans la Gironde pM- Lurs millions
seront nécessaires. Les difficultés budgétai¬
res sont telles, à l'heure actuelle, que Ton
ne peut compter sur les pouvoirs publics.
Ces millions, nous les demandons à la

générosité girondine, pour nous sauver du
fléau envahisseur.
Ils sont nécessaires pour la création des

dispensaires, des locaux de préservation,
des locaux de cure, pour la création des
Instituts de recherches indispensables.
Que ceux qui ont vu autour d'eux leurs

proches, touchés par le terrible mal, gra¬vir pas à pas leur douloureux calvaire,
fassent, en souvenir de ceux qui leur fu¬
rent ohers, le large sacrifice d'une partie
de leurs ressources; peut-être devront-ils
à ce sacrifice de ne plus voir, une fois
encore, leur foyer visité et frappé par le
terrible mal.
Que ceux qui ont dû à leur fortune, aux

soins dispendieux, de pouvoir se guérir,
consentent, pour le secours de leurs frères
moins fortunés, le sacriliee d'une partie
de leurs reissources, qui permettra de les
sauver à leur tour.
Que ceux qui, au déclin de leur carriè¬

re, voudront voir leur fortune survivre
dans une œuvre de solidarité sociale réflé¬
chissent au but que nous poursuivons.
Nous n'ouvrons pas ici une souscription

ordinaire.
Nous entreprenons une œuvre de salut

général.
A la population girondine d'en saisir la

portée- et de nous aider.
Le préfet de la Gironde, président, Charles
ARNAULT. — Les vice-présidents, PHI¬
LIPPART, maire de Bordeaux; docteur
ARNOZAN. — La vice - présidente, M"1®
Charles GRUET. — Les secrétaires géné¬
raux, DURAND-DASS1ER, docteur LEU-
RET. - Le trésorier, MARCILLAC. — Le
secrétaire permanent, P. VOVARD.

A la suite d'une réunion de la Fédéra¬
tion des Œuvres antituberculeuses, tenue
à la mairie, le 1er juin, sous la présidence
de M. Philippart, il a été décide que des
dames quêteuses, munies d'une lettre si¬
gnée par les autorités municipales, se ren¬
draient dès à présent à domicile pour re¬
cueillir des souscriptions.

Première liste de souscription
M. Belliard Fr. 1,000
Docteur Arnozan 1,000
Croix-Bouge américaine 20,000
Anonyme 1,000
Docteur Leuret 1,000
Emile Marciilac 1,000
Papeteries de Montfourat 500
Les fils de Bardinet 500
Grande Huilerie Bordelaise 20,000
Soucail et Cie 16,000
Maurice Bréguet 500
Ernest Dandicole 500
Albert de Luze 1,000
Georges Dalidet 5,000
Hôtel de Bordeaux 1,000
Etienne Baron (en mémoire de Mmo
veuve "Guillemin) 1,000

M™ Deutsoh de la Meurthe 2,000

Total de la première liste Fr. 73,000

Foire de Bordeaux
du 19 juin au 4 juillet 1S20

Le Comité d'organisation de la Foire de
Bordeaux informe les participants que les
standis et comptoirs des bâtiments A. B. C.
seront mis à leur disposition à partir du
7 juin; ceux des bâtiments D. E. F., à par¬
tir du 9 juin; ceux des bâtiments G. H. I. J.,
à partir du 11 juin; ceux des bâtiments
K. L. M. N., à partir du 12 juin.
A cet effet, un service spécial sera ins¬

tallé sur l'hémicycle des Quinconces, dans
les bureaux du comité, pour délivrer les
clés des comptoirs et les bons de livraison.
Les clés et bons seront remis contre paie¬

ment du solde de la participation et après
régularisation de la situation de l'expo¬
sant au point de vue des assurances.
Une somme de 6 francs sera consignés

contre la remise des clés.
Les clés des comptoirs et bons de livrai¬

son pour les stands pourront être remis
aux entrepreneurs chargés de l'installation
intérieure des comptoirs, mais ceux-ci,
pour retirer les clés, devront, d'une part,
se conformer aux conditions ci-dessus : rè¬
glement du solde du prix de location, et,
en outre, être munis d'une autorisation
écrite du participant. Cette autorisation se¬
ra remise au bureau.

Les entrepreneurs onjt donc intérêt â
s'entendre, d'ores et déjà, avec les partici¬
pants qui leur ont confié l'organisation
des comptoirs et stands, pour être en me¬
sure de retirer les clés.

Avis du commissariat spécial
Mme veuve Crabassac est priée de faire

connaître son adresse au secrétariat du
bur'eau deis revendications françaises en
Russie, 60, rue de Provence, à, Paris. On
lui fournira des renseignements ad sujet
de sa famille.

Il rappelle en même temps le projet de mo¬
nument à édifier sur la place de la Victoire
ou tout autre point de la ville aux Borde-

a Victoire

lais tombés au champ d'honneur au cours
de la dernière guerre.
Ces questions seront examinées, dit le

maire.
— M. Manaud, rappelant que c'est le mai¬

re qui, le premier, avant toute sollicitation
des intéressés, a entretenu le Conseil de la
situation si digne d'intérêt des retraités
municipaux, félicite M. Philippart de cette
généreuse initiative, et appelle la sollicitude
du Conseil sur cette catégorie d'anciens em¬
ployés ou agents.

« Ils ont, en effet, droit à toute notre sol¬
licitude, répond M. le Maire, qui ajoute que
la division des finances étudie en ce mo¬
ment- les moyens de leur venir en aide.
Très prochain'ment, dit-il, le travail en cours
sera achevé et le Conseil sera saisi d'un
projet à ce sujet. »
— M. Carrère propose au Conseil le vote

d'un vœu protestant contre les grèves poli¬
tiques si préjudiciables aux intérêts du
pays, et demandant que les orgamisateiurs
de ces grèves soient sévèrement punis. —

Renvoyé aux commissions.
— M. Teulères réclame l'enlèvement des

ordures ménagères le dimanche. Par ces
temps chauds, cette mesure hygiénique
s'impose.
On examinera les moyens d'établir ce ser¬

vice par roulement, répond le maire.
La séance est levée à 7 h. 30.

v. F.
Le nombre très important des engagés permet d es¬

pérer une sérieuse bataille pour la première place.
VELODROME DU PARC

Bob Spears, Hans et Ernest Horht, les^ trois cracks
australiens fameux, Godivier, le meilleur spécialiste fran¬
çais, Louis Luguet, notre crack local; Lanusse, Four-
nous et vingt autres coureurs sélectionnés, aux prises
dans la plus formidable épreuve sur 100 kilomètres a
l'américaine qui ait jamais été organisée a Bordeaux.
Tel est le gala sportif qui va attirer, ce dimanche, au
Vélodrome du Parc, le ban et l'arrière-ban des sports-
men bordelais. Présentation des équipes è 3 h. précises.

YACHTING
spoet nautique de LA gironde

a l'occasion des régates de Macao, et grâce au concourt
bienveillant de l'administration des ponts et chaussées,
le Sport Nautique de la Gironde met à la disposition de
ses sociétaires un remorqueur qui convoiera les régates
du dimanche 6 courant, de Lormont à Macau et retour.
Les membres. du Sport Nautique dt la Gironde seront

admis dans ce remorqueur sur présentation de leur carte
de sociétaire. Ils pourront être accompagnés de deux
membres de leur famille.
Départ du garage du Point-du-Jour, en face de Lor¬

mont, à 9 h. 4Qt

CHRONIQUE MARITIME

DU CHARBON DU TRANSWAAU
Le vapeur interallié français « El-Kab »,

monté vendredi aux appontements de Bas-
sens, venait de Blaye, où il avait débarqué
une partie de sa cargaison, consistant en
5,000 tonnes de houille, provenant du Trans-
waal.

DEPART DIFFERE
Le vapeur brésilien « Pelotas », qui devait

quitter notre port vendredi, ayant à bord un
Important convoi de chevaux à destination
d'Alger, a dû différer son départ par suite
d'avarie de machine.
DEPART DES COURRIERS D'OUTRE-MER
Courriers à poster lundi 7 juin pour les des¬
tinations suivantes : Dakar, Sénégal Per-
nambuco, »->•«- Dl-J"—-«—
Montevideo,
nambuco, Bahia, Rio-de-Janeiro, Santos.
Montevideo, Buenos-Ayres, le Brésil, l'Argen¬
tine, la Plata -et^ toute J.'Arnéricjue^ du Sud,

Canada, départ du paquebot « Grampian »,
do Southampton, le 9 juin; Las Palma® et
tous pays de l'Afrique du Sud, départ du
paquebot « Bratton-Castle ». d<e Southamuton.

Fête des mutilés
C'est le dimanche 6 juin, ainsi que nous l'a¬

vons annoncé déjà, qu'aura lieu à Bordeaux,
pour la première fois, la véritable Fête des
Mutilés.
En dehors de la manifestation, de gymnas¬

tique donnée le malin, sur les allées de Tourny,
en leur honneur, des concerte publics auront
lieu au Jardin-Public par une musique mili¬
taire, et à La Bastide par la, Cigale Béglaise.
A l'hôtel de ville, Mmes Gruet, Ballande,

Vayssières, Gounouilhou, Maxwell, Eyquem,
Cazalet, Léon Prorn, Francis de Luze, Gendron,
Bergonié, Philipp, aidées par les daines de di¬
verses œuvres de bienfaisance de Bordeaux,
tiendront dans les jardins des tables de vente,
où les objets les plus variés seront vendus
dans des conditions de prix très abordables.
La Musique Municipale, le Cercle. Orphéoniqué,
les Veneurs, Mlle Guiritch, M. Trouilh-Thorel
exécuteront les meilleurs morceaux de leurs
répertoires-pendant la vente. Au cours d'un en-
tr'acte, aura lieu un concours de voitures d'en¬
fants fleuries, pour lequel de charmantes do¬
natrices ont brodé de ravissantes bannières.
Puis, à 17 heures, s'ouvira le bal pour notré

jeunesse bordelaise, qui sait si bien allier la
charité au plaisir quand on fait appel à sa
générosité.
Tout laisse donc espérer le plus grand succès

pour cette fête en faveur et au profit ctes œu¬
vres de mutilés indiquées dans l'affiche de Le-
normand, et tous auront à cœur d'y participer
selon leurs moyens, afin de montrer que la
France, qualifiée souvent d'insouciante par ses
voisins, et même par ses propres citoyens,
n'oublie jamais ceux qui se sont dévoués pour
elle. Bordeaux, ville riche et aimable, ne vou¬
dra pas rester en arrière des hautes personna¬
lités politiques et mondaines qui consacreront
leur journée du 6 juin à la gloire des mutilés.
Des cartes d'entrée pour Ta mairie sont -en

vente dans.les principaux magasins du centre
de la ville, et les quêtes qui seront faites dans
les théâtres et cinémas le samedi so-ir 5 juin et
le dimanche 6 le seront exclusivement ces deux
jours-là au profit du comité de la fête.
On nous prie de communiquer les renseigne¬

ments suivants ;

« Dimanche 6 juin, les mutilés des diverses
Associations, munis de leurs insignes respec¬
tifs, devront se rassembler place de la Victoire
(anciennement place d'Aquitaine), à huit heu¬
res du matin, pour se rendre avec les Sociétés
de gymnastique eux allées de Tourny.

» Des chaises sont réservées depuis la rue
de Sèze jusqu'au cours de Tournon exclusive¬
ment pour les mutilés. Les familles de ceux-ci
devront se rendre directement aux allées de
Tourny, du côté onnosé. *

XI a emporté le magot
• M. Ricnrdo, fabricant de gaufres, demeurant
rue Mazagran, 23, a déposé une plainte contre
un de ses employés, sujet espagnol, qui s'est
enfui après lui avoir soustrait deux portefeuil¬
les renfermant, l'un trois bons de la Défense
Nationale de 1,000 fr. chacun; l'autre, une som¬
me de 250 fr. en billets de banque.

Qu'est-elle devenue?
Vers deux heures de l'après-midi, vendredi,

une jeune fille, Jeanne Gaignelet, demeurant
avec ses parents, 18, rue Bertrand-Andrieu, sor¬
tait de chez elle pour aller en ville acheter des
chaussures. Elle devait se marier le lendemain
samedi.
Or, on est sans nouvelles de cette jeune fille

depuis vendredi deux . heures. Qu'est-elle de¬
venue î
On croit qu'elle a pu mettre fin à ses jours,

car elle était très attristée du fait d'une mala¬
die dos yeux l'obligeant à porter des lunettes.
Espérons encore pour Jeanne Gaignelet

qu'elle n'a pas pris une résolution fatale !
Accident sur un vapeur

Un grave accident s'est produit vendredi
. matin à bord du vapeur américain « Strath-
ianne », amarré quai de Bacalan, en face
de la rue Denise.
Le câble d'un palan s'étant rompu, trois

sacs, pesant cent kilos chacun, tombèrent
dans fa cale du vapeur où travaillaient plu¬
sieurs manœuvres. L'un d'eux, Joseph
Rousseau, âgé de quarante-deux ans, ue-

; menrant rue «otre-Dame, 40, fut atteint, par
les saos, qui le renversèrent. Secouru au6Si-

; tôt, Kousseau reçut sur place des soins em¬
pressés, puis il fut dirigé sur l'Lôpital
Saint-André, où on le plaça salle 17. Il a lu.
jambe droite fracturée et est également
blessé à la hanche droite.

Rousseau était au service de la maison
Baronnet, quai de Bacalan.

Acte de probité
M. Marcel Léon, 46, cours Gambetta, à Ta¬

lence, employé à la Chambre de commerce
de Bordeaux, ayant trouvé un portefeuille
contenant 550 fr., s'est empresse de le re¬
mettre à son propriétaire. Félicitations.

Un explosif
Le sous-brigadier des gardiens de la paix

Dussidour a déposé vendredi, au bureau de
la place, une grenade amorcée qui lui avait

• été remise par Mme Martinez, journalière,
rue des Tilleuls.
Mme Martinez avait découvert l'engin

dans un logement voisin qu'elle avait étél
chargée de nettoyer.

Cheminot cambriolé
Entre neuf heures et dix heures- vendredi

soir, l'appartement de M. François Autin,
employé au Midi, demeurant rue Son-Tay,
13, a reçu la visite de cambrioleurs incon¬
nus. Sa chambre a été bouleversée de fond
en comble ; on a fouillé dans tous les meu¬
bles.
Le cheminot a constaté que Le ou les mal¬

faiteurs firent main-basse sur un» coupon
de drap d'une valeur de 200 fr., divers ob¬
jets et une dizaine de francs contenus dans
un porte-monnaie.

Exploits de rôdeurs
Vers onze heures du soir, place Salnt-

JVliohei, le manœuvre Théodore Gotovanoï,
demeurant 12, rue du Cancer», a été' as¬
sailli par des inconnus qui, après l'avoir
frappé, lui enlevèrent son porte-monnaie
contenant 60 francs; ils lui prirent en ou¬
tre son portefeuille, dans lequel étalent
des papiers d'identité.

Au Palais
TRIBUNAL CORRECTIONNEL

Présidence de M. Fourcaud, vice-président
Les incidents de grève

ENTRAVES A LA LIBERTE DU TRAVAIL
Venuredi ont commencé devant le tribu¬

nal correctionnel les dénats relatifs aux

poursuites engagées par le parquet contre
un groupe d'inscrits maritimes. Le seul dé¬
lit retenu est celui d'entraves à la liberté
du travail ou de complicité; l'inculpation
de menées contre la sûreté de l'Etat a été
abandonnée à la suite de l'instruction con¬
duite par M. le juge Giraud.
Le parquet fait grief : 1. à M. Durand, se¬

crétaire du Syndicat des inscrits et aux
membres du comité de grève d'avoir établi
et expédie une circulaire menaçant de mi¬
se à l'index ceux des inscrits qui n'obéi¬
raient pas à l'ordre de cessation du travail;
8. au gabarier Auduraud et aux marins Du-
prat et Bassaler de s'être rendais en yole à
bord de bateaux (de gondoles principale¬
ment) où le personnel continuait son servioe
et d'avoir communiqué la circulaire mena¬
çant les non grévistes de mise à l'index.
M. Durand, interrogé le premier, nie

avoir pris une part quelconque à la rédac¬
tion ou à l'envoi de la circulaire.
Les membres du comité de grève recon¬

naissent avoir signé cette circulaire.
Le gabarier Audurau invoque sa bonne

foi. Il a, en transportant Duprat et Bassa¬
ler sui SA.3MS- cru transporter d'innocents

promeneurs. Quant à Duprat et Bassaler (ce
dernier, un des mutins de la mer Noire, a
été condamné l'an dernier û neuf mois
d'emprisonnement), ils soutiennent n'avoir
commis aucun délit en allant à bord des
gondoles et autres bateaux donner commu¬
nication aux non-grévisteu de 1 , circulaire
enjoignant de cesser le travail sous peiné
d'exclusion du Syndicat et de mise à l'in¬
dex.
Apres un vigoureux réquisitoire de M. le

substitut Pouget, Me Jean Odin plaide pour
Duprat et Bassaler, Me Bonnet pour Audu¬
raud.
La suite des débats a été renvoyée à sa¬

medi pour entendre la défense de Durand
et des membres du comité de grève.

«

DELOSO imité, jamais égalé,
• » S »

Informations
Chemins de 1er

MIDI. — La gare de Bordeaux-Saint-Jean
G. V. acceptera à partir du 4 juin 1920:

1» En messageries : a) Sans limitation les
transports compris au 2° a) du pararaphe 3
de. l'affiche du 10 novembre 1919;
b) Avec limitation à 300 kilos par expédi¬tion et par Jour d'un même expéditeur a un

même destinataire tous autres produits ali¬
mentaires et denrées (y compris conserves,
salaisons, légumes secs), les produits phar¬
maceutiques, les graines de semences, les
pièces de rechangé pour machines agrico¬
les, les chaussures, vêtements, tissus et mer¬
cerie,

■2» En colis postaux : a) Sans limitation, les
marchandises admises en messageries;
b) Les marchandises d'une autre nature à

raison d'une expédition par expéditeur et
par jour.
MIDI. — La gare Bordeaux-Saint-Jean P. V.

Informe les expéditeurs qu'elle accepte à pré¬
sentation, à dater de ce jour, les vins en fûts
à raison d'une expédition de 300 kilos par jour
d'un même expéditeur à un môme destina¬
taire.

ORLEANS. — La Compagnie d'Orléans in¬
forme le public que les trains rapides O.G.,
partant de Bordeaux-Bastide à 7 h. 30, et E. G.,
arrivant à Bordeaux-Bastide à ?o h. 55, ser¬
vice Bordeaux-Milan, sont rétablis à partir du
vendredi 4 juin.

Epreuve de sténographie
Les épreuves générales de l'Institut sténo-

graphique de France, organisées chaque an¬
née par la Société de sténographie du Sud-
Ouest, auront lieu le dimanche 6 juin, à nbuf
heures du matin, dans la 8alle 13 de l'Athénée,
53, rue des Trois-Conils. Seules, les personnes
pratiquant la méthode Duployé pourront prën-
drtî part à ces épreuves.

Serbes, Croates et Slovènes
Le consulat du royaume des Serbes, Croates

et Slovènes communique la note suivante:
« Sont appelés à se présenter immédiatement

devant la commission militaire de recrute¬
ment, tous les sujets de l'ancien royaume de
Serbie nés en 1888 et les années suivantes, et
les sujets des autres territoires du royaume,
nés en 1895 et les années suivantes.
» Les sujets se trouvant à l'étranger doivent

s'adresser à cet effet à M. l'Attaché militaire,
4, rue Boccador, à Paris, en indiquant nom,
prénoms, lieu de domicile, ainsi que leur
adresse actuelle.

» Ils sont dispensés et libérés du service mili¬
taire à titre provisoire, et pendant la durée
de leurs études et les maladies. Toutefois, les
étudiants devront adresser à M. l'Attaché mi¬
litaire le certificat constatant qu'-tls sont libres
provisoirement du service militaire, et les ma¬
lades devront adresser le certificat médical
constatant l'état de leur maladie.»

Pharmacies ouvertes le 6 juin
Quai dus Chartrons, 83. — Cours de Verdun,

134. — Boulevard Président-Wilson, 211. —
Rue de la Bourse, l. — Rue d'Ornano, 301. —
Rue Sainte-Catherine, 123. — Cours Victor-
Hugo, 58. — Cours d'Aquitaine, 25. — Cours de
l'Argonne, 15. — Chemin de Pessac, 91. — Bou¬
levard Georges-V, 72. — Rue du Mirail, 65. —
Cours Saint-Jean, 91. — Cours de la Somme,
143. — Rue Sainte-Croix, 9. — Rue Judaïque, 7.
— Cours Georges-Clemenceau, 82. — La Bastide,
t, avenue Thiers. — Rue Fondaudège, 147. —
Rue d'Aubidey, 2. — Rue Croix-de-Seguey, 155.

•

« Sports »
T.p numéro (le cette semaine, superbement illustré,

contient, en plus d'articles très intéressants de Chré-
tion, Dagut, Saint-Félix, Laoombe, Baudry, René Her¬
bert, Gibert, sur la Fédération de rugby, l'étude remar¬
quable des règles du îootball association faites par M.
Lagardère, arbitre officiel. C'est un numéro que tous
les soccers doivent posséder. Vendu seulement 0 fr. 20.

Communications
RENSEIGNEMENTS ADMINISTRATIFS
MARCHANDS SUR LES QUINCONCES. — Les mar¬

chands autorisés à stationner sur la p\ace des Quin¬
conces les dimanches et jours de fêtes sont invités A
se présenter, munis de leur autorisation, le dimanche
6 juin, à neuf heures, au allées d'Orléans (emplacement
des anciens bains), pour assister à la distribution des
places qui leur seront réservées pendant la période du
6 juin au 1er octobre 1920.

GROUPEMENTS CORPORATIFS
employes d'industrie. dessinateurs. —

Los employés d'industrie, les dessinateurs sont spéciale¬
ment invités à une grande réunion, qui aura lieu le
samedi 5 juin", à 8 h. 30 très précises, à l'amphithéâtre
de l'Athénée municipal.
TRAVAILLEURS DE L'HABILLEMENT. — Réunion

Îénêrale de toutes les sections le dimanche 6 juin, à5 heures précises, Bourse du travail, 42, rue de Lalande
TAPISSIERS-DECORATEURS. — Réunion dimanche

6 juii>j à 10 heures précises du matin, Bourse du travail.
OUVRIERS IMPRIMEURS-CONDUCTEURS DE BOR¬

DEAUX. — Réunion dimanche 6 juin, à 9 heures du
matin, à la Bourse du travail.
PEINTRES EN BATIMENT. Réunion mensuelle

dimanche 6 juin, à 9 heures du matin.
SYNDICAT DE LA BOUCHERIE. — En témoignage

de reconnaissance, tous les adhérents sont invités à pa¬
voiser et à s'associer de tous leurs efforts aux fêtes or¬
ganisées le 6 juin, en faveur des mutilés de ,1a grande
guerre.

ASSOCIATIONS DIVERSES
L'UNION DES HAUTES-PYRENEES. — Réunion

mensuelle le samedi 5 juin, à l'Athénée^ à 20 h. 30.
QUARTIER NANSOUTY. _ Le comité dos fêtes du

quartier est instamment prié d'assister à la réunion qui
aura lieu le dimanche 6 juin, à 10 heures du matin,
chez M. Gaillard, 261, cours de la Somme, 261, pour l'or¬
ganisation de la fête du quartier des 19 et 20 juin.
BANQUE POPULAIRE. — M. le Ministre du commer¬

ce ayant invité les banques populaires créées en vertu
do la loi du 13 mars 1917 et de celle du 24 juillet 1867 à
introduire dans leurs statuts certaines dispositions, une
assemblée générale des sociétaires de la Banque popu¬
laire de la Gironde a été tenue ces jours-ci au siège so¬
cial, 91, rue Paulin, dans le même local que celui de la
Chambre de métiers. La réunion était très nombreuse
et les sociétaires ont été heureux d'apprendre que la
Banque populaire avait commencé son action et que
ses opérations ayant déjà pris un certain développement,
on pouvait croire que la pensée du législateur serait
observée par un crédit au petit et au moyen commerce,
à la petite et moyenne industrie, et par les prêts régis
par la loi du 24 octobre 1919 dont seuls les démobiliéés
peuvent bénéficier.
L'assemblée s'est séparée confiante dans l'avenir de

Tcauvre sociale de la Banque populaire.
/^"commerçants et industriels mobilises
FRANÇAIS. — Dimanche 6 juin, à 10 heures, salle de
l'Athénée municipal, réunion de la Fédération nationale,
section de Bordeaux. La réunion, qui sera présidée par
M. Veluard, directeur de la Fédération, a pour but le
renouvellement du bureau de la section. A 14 h. 30, mê-

ration et ses buts d'avenir
COOPERATIVE MONTESQUIEU. — Réunion de l'as¬

semblée générale le 6 juin, à quinze heures précises,
amphithéâtre de la Faculté des sciences, 20, cours Pas-
tem.

ANCIENS MILITAIRES
ANCIENS DU 418e R. I. — Le' têt» des Anciens <tn

418e R. I., qui aura lieu le dimanche 13 juin, com-
prendra une messe en l'église Saint-Paul, à onze heu¬
res un quart, avec le concours de plusieurs artistes de
notre ville et celui d'un groupe choral.
Le banquet, servi à midi trente chez Grisch, rue de

Marseille, sera présidé par le colonel de Valon, com-
dandant le 34e R. I., a Mont-de-Marsan, ancien colo¬
nel du 418e, qu'il conduisit au feu dans toutes les
attaques de la ligne des Vosges à celle de, l'Yser.
Les anciens du 418e qui ne seraient pas^ encore _ en

possession de leur * ~
chez le camarade
leur adhésion au
gnerons, Bordeaux.
AMICALE DES REFORMES DE GUFRRS DE LA

GIRONDE. — L'Association prie ses membres de vou¬
loir bien assister k la grande fête qu' aura heu le
6 juin courant, et organisée avec le conjura nés diflé-
rentes Sociétés de réformés et mutilés de la guerre
sous le patronage de la municipalité de B< rdeaux.
Réunion place de la Victoire (Aquitaine), a huit

heures un quart (côté des bains-douches).
COURS ET CONFERENCES
INSTITUT COLONIAL DE BORDEAUX. — Cours pro¬

fessé à la Faculté de médecine, place de la Victoire, par
M. Le Dantec. — Première leçon, dimanche 6 juin, à
10 heures : Hygiène coloniale. Climat chaud. La coloni¬
sation blanche dans les pays chauds.

plau-dl.
H. B.

Le public a prononcé sur la création de MM. Dufey,
Trébuc et Lataste. Il n'y a eu qu'uh cri pour recon¬
naître qu'elle répendait aux dé«lr> du public, avec une
élégance robuste, une décoration claire, ingénieuse et
sobre dans la construction; avec une sélection rare de
musiciens pour les Concerts-Promenade de l'après-midi,
et avec la revue-féerie, qui mêle à l'éclat du spectacle
le charme de la satire chantée. Le nouveau Casino est
un des plus franoe succès que Bordeaux ait réalisé. Di¬
recteurs. artiste», auteurs sont récompensés de leur effort,

(ïRA.ND-TIIEATUE
Samedi, dimanche en matinée, à 2 h. 15, dimanche «n

soiréo, lundi et mardi en soirée, le chef-d'œuvre d'Ed
mond Rostand, « l'Aiglon ». par toute la troupe du
Théâtre de la Porte-Saint-Martin de Paris, 30 artistes
interprètes habituels de cette admirable pièce à Paris,
avec les costumes, accessoires du Théâtre de la Porte-
Saint-Martin. |
Mercredi, une seule représentation de c la Marche nup¬

tiale », d'Henri Bataille, et jeudi une seule représenta¬
tion du « Maître de Forges », de Georges Ohnei.
Location ouverte pour tous ce» spectacles.

APOLLO-THEATUE
Samedi, dimanche et lundi, « le Contrôleur des Wagons-

Lits », le désopilant vaudeville de Bissou, si bien enlevé
par la compagnie Félix Galipaux. Trois heures de fou
rire, avec notre concitoyen Félix Galipaux et Susanne
Goldstein. Dimanche, matinée. Mardi, « l'Amour veille »,
du répertoire de la Comédie-Française. Loca
au hall du théâtre de l'Apollo.

THEATRE DES BOUFFES
Samedi, en soirée, pour les adieux fleuris de toute la

"opérette, clôture do la saison. « la Deinoi-
smedi, en

uvuipsjflliê d DyViOUUVl V»V,Ui Q UU IA ■U1DUU, « \il XST2UlUi
selle au Printemps », avec F. Caruso, André Chambon,
Lya Ceddès, Albert Tiluze, Mario, René Uamy, Mme Le-
jeune et Mlle Lucy Raymond. Location ouverte èu hall
du théâtre de l'Apollo, jusqu'à 7 heures dn soir. Tél. Sl-17.

TRIANON
Tous les soirs, le grjind suocès » Non... safcs blague ! »

qui recueille à chaque représenta.tion des applaudisse¬
ments enthousiastes. Mardi, scène nouvelle, avec M..
Fleury. et Mme Dangèç. Pour permettre aux fidèles spec¬
tateurs de Trianon d'assister à toutes les soènes, la
Revue ne commence qu'à neuf heures. H est4 toujours
prudent de louer pour avoir de bons fauteuils. Tél. 47-16.

SGALA
Dimanche, en matinée et soirée, deux représentations

de l'exquise opérette de Crémieux, c la Folle Escapade »,
toute de charme et de gaieté de bon aloi, supérieure¬
ment interprétée et présentée. Location sans frais.

ALGAZAR
« Ça va gazer > revue locale, 4 grandes soènee nouvel¬

les, et Sarthel, le fin diseur. Sarthel passe tous les
soirs à 10 heures. Il tient la scène 30 minutes.

ALIÏAMBRA
Samedi en' soirée, dimanche eu matinée et soirée, pour

les dernières fois, sur la scène: le gracieux ballet-panto¬
mime si applaudi cette semaine. Dufleuve, le populaire
comique, dans de nouvelles chansons.

OLYIHPIA -GINE\I A-PALACE
LE CLOU DU JOUR. — Dimanohe, en matinée et

soirée, « l'Amour rénovateur », drame en » parties; c Im-
péria », 3e épisode (d'énigme en mystère); scènes co¬
miques ; « Actualités », etc. Location. Téléph. 13-38.

S VINT-PKOJET-CÎNEY! A
Dim., « ia Loi de l'Homme», comédie; « Sherlock Holmès ».

THEATRE GIRONDIN (chemin de Pessac)
Dimanche, Drame sous Révolution; Barrabas; Chant.

SKATING-PALACE
Les beaux jours sont courts, dit-on... Voilà pourquoi

* ~ *

HiV *
se

. ...
_ le pl , „

Williams; qu'au Dancing le célèbre danseur Faraboni

IUIVO, uiu-vu... » uiici yum^uui

M. Fejmand Halphen prépare déjà sa maison d'hiver, <ut
commencera en septembre. C'est ainsi qu'il a engagé pour
tenir son Jazz le plus populaire des nègres d'Àraéricjxie.
aura la direction artistique de la danse; qu'au patinage
les plus grandes vedettes s'exhiberont de somaine en se¬
maine, et qu'enfin, aux soirée»-de gala, on sctppera en
dansant.
Actuellement, danseurs et patineurs, qui affluent cha¬

que soir, savent que le Skating est le seul établissement
où, par tous les temps, ils sont certains de trouver salle
idéale, température exquise, brillant orchestre et con¬
sommations de premier choix.

ALIIAMBRA-DANCING
A côté de ses salles de spectacle, de jeux et de rvanse,

le magnifique établissement nous offre l'agrément de ses
jardins frais et ombragés. Apéritifs-concerts dansant*.
Entrée gratuite. Jardins.

,FAMILY-CINEMA (rue Moiulertard)
Sam., soirée; dim., mat. et soirée, le Silence d'une mere,

drame; Jane Caprice ds Cendrillonnette; Barrabas, 9e ép

AMERICAN-PARK
Chaque dimanche, dans le délicieux établissement du

boulevard Président-Wilson, les milliers de spectateurs
qui s'y rendent se retirent enchantés des multiples dis¬
tractions qui leur sont offertes. Dimanche 6 juin, en

f>lus du dancing en matinée et en soirée avec le raeil-eur orchestre du genre, du cinéma, du patinage, etc.,
la direction a établi un programme sensationnel, com¬
portant en matinée et en soirée des exhibitions. de
Yallan, chanteur fantaisiste des Folies-Bergère de Paris;
du numéro comique, Chariot, sur patins; la course du
Patin d'or, championnat départemental 2 kil. 500, qui
sera disputé par les excellents rinkeurs Wenck Bré-
ehou, Content, Valette et Dufour. et, en matinée, les
combats de boxe suivants : Gaby Favreau contre Larré,
Magnaudex contre Noël Boscq. Moussard contre Lawson
et Hébrard contre Eymard. \ Arbitrage de M. Albert Lu¬
rie, ex-champion de France.

LA SAISON A VICHY
Le Grand-Théâtre a ouvert ses portes, closes

depuis 1914. Ce fut une triomphale réouver¬
ture. Sur l'affiche se succédèrent « Carm'en »,
ûRigoletto», «Werther». «La Vie de Bohème»
«les Huguenots»». «Roméo et Juliette» fet,
«Faust», ouvrage qui firent applaudir les
meilleurs artistes de nos subventionnés. Mlle
Lise Charnv «et M. Friant, en tête. Le Casino
des Fleurs, lui aussi, a fait sa réouverture en
accueillant nos opérettes les plus célèbres <et
des numéros de music-hall sensationnels. Ces
programmes apportent, du reste, une note
intéressante à la saison théâtrale de la belle
Vichy. i

REMERCIEMENTS ET MESSE
Mme F. Soum, MU® Fernande Soun», les tutull

les Soum. Sathicq, Laulom, Cazes. Feuillerat,
Bouyrie, Labatut et Sentenac remercient bien
sincèrement les personnes qui leur ont fait
l'honneur d'assister aux obsèques de

_M. François SOUM,
ainsi que celles qui leur ont fait parvenir des
marques de sympathie en cetto douloureuse
circonstance, et les Informent que la messo
qui sera dite le lundi 7 Juin, à neuf heures,
en l'église Saint-Bruno, sera offerte pour le
repos de son âme.
La famille y assistera.

Pompes funèb. mun.. 11. r. de Beljort. 1 <11 399.

Chaussures pour enfants cousues main.
FRAYSSE, 5, Faubourg-Saint-Honoré Paris,
Dépôt s 127, rue Fontfaudège. Bordeaux.

-•"«M

réalise une grandi économie,
améliore incomparablement
tous potages et sauces 4At

FM VENTE PAHTOUTIU.KUBi
BOURSE DE PARIS ,

du 4 juin 1990

BULLETIN FINANCIER
A la veille de deux jour» de ohSmage, le marché montiu

tien d'activité. On est cependant plutôt terme. Au par¬
quet. nouveau progrès de noa Rente». Banque! r*'1"":
Métallurgiques soutenues; Valeurs de Navigation et Cu¬
prifères résistantes; Suoriêres bien tenue s. Lu coaUl.e,
les Pétrolières «ont toujours actives, De Bw« et Mine,
d'or en progrès. Transactions suivies en Caoutchouc» «
eu côfonialfs. Vif courant d'aflaire. eu Valeurs Mexi
caines. Les changes se sont légèrement tendus.

MARCHÉ OFFICIEL
irhNDS D'ETAT. 5 X 192° hb., 101 25; n. lib., 101 45,

6 X. *87 95 ; 4 X 1917, 70 80; 4 X 1918 lib., fi l50: S
87 75: S 60: ô % amort., 70 10; Obi. i% Ch. ^taà
330- Créent National 5 %, 493; Ànnam, Tonkin 1896. 65)
Madagascar 1897 , 55 40 1903-1905. 66;Alrique Oooid iran-
Mica Tunis 1892 285: Argentine 1896, 102, Brésil
?889, 84; 1909 Pernambuco, 410; 1911, 312; Chine 1895, 125 75;,««n' -r.}, mie i — : V Mfl- fionun TritA. 90 ! LlTVT)t8 Unlf

lèîd M- Marie MM! te Mi mo, 581 50; Portugal, 59 50;
Russie 1867-69, 28 50; 1880 28; 18819, 213; ocusclia Dre «4
2e sér. 28; 1901, 37 50; 1881 or et 1M4, 28; 3 I 1894, 30 60,
1906, 48 50; 1909, 37 50; Serbie 1895 49, 1902, 377, Detfe
ottomaae unifiée, 77 ; Haïti 1896, 435.

VALEURS EN BANQUE
OBLIGATIONS. — Ville de Madrid 1868, 152-
ACTIONS. — Machines Hartmann, 335, Bruajr, 3,11»,

Maiacca ordin., 244: Bakou, 3,560; Boryslaw, 218; Colom
bia, 3,180: Lianosoff, 583; Spies Pétroleum, » 75. Dj
Beera ordin., 1,153; prefer., 620; Jagersfontein, 231: Tha*
sis, 169; Cape Copper 70; Spassky Copper, 59; Vieille»
Montagne, 1,635: Cie Industrielle du Platine, 772, Shansi,
79 50; Balia, 390; Kinta Part, 515.
MINES D'OR. — Chartered, 4J 45; East Rand, 19J

Goldfields. 75: Léna Goldfields, 50 50; Modderlontem B,
329; Rand Mines, 137,

BOURSES DU CQ8V18V1ERCE
COURS OES CHANGES

Le premier ohiHre indique le pair, le second 1* court
du jour.
De Paris, le 4 juin. — Change sur Londres (25 15),

51 02 1/2; sur Madrid (0 92), 2 11 3/4; sur Amsterdam
(2 03), 4 78; sur Rome (1 00), 0 76 1/4; sur New-York (5 15),
13 01; sur Genève (1 00), 2 38; sur Stookhoim (1 39), 2 80;
6ur Ôhristiania (1 39), 2 30; sur Bruxelles (1. 00), 1 04 3/4
Dernier change ooté de Paris sur: Argentine, 555; Alle¬

magne, 31; Prague 28 1/4; Roumanie, 27 3/4; Vienne, 9 5/8|
Finlande, 6o.

BOURSES ETRANGERES

Change sur Lisbonne, 138; sur Buenos-Ayres (or), 59
sur Rio-de-Janeiro, 15 13/16; sur Valparaieô, 12.
Bourse de New-York, le 4 juin. — Change sur Paris

13 02 contre 13 02; sur Londres, 3 86 contre 3 8775 la veilU

CEREALES. — Avoines. — Chicago, 4 juin (au busne
en cents). — Sur juillet, 94 7/8 (93 5/8; sur septembre
78 3/4.

Blés. — New-York, 4 juin. — Blés d'hiver n. S, 312
bigarré Dorum n. 2, 310.
Maïs — Chicago, 4 juin (au bushel en cents). — Sui

juillet, 174 h (173 1/t); sur septembre, 160 3/4.
RESINEUX. — Londres, 4 juin. Térébenthine faihls

en nouvelle baisse Disponible, 170 (180); août, 168 (171)
juillet-décembre, 152 1/4 (154).
Résines : Nominale.
Savannah, 4 juin. — Térébenthine : 168 à 169.
Résine: Sans changement.

AuRAYON d'OR.aojlor. S'-Catherine, e.V. Hugo
Coiffures p' dames, Shampooing, Teintures

SPECTACLES du S juin
GRAND-THEATRE. — 8 h. 30 : L'Aiglon.
AFOLLO. — 8 h. 30 : Le Contrôleur des Wagons-
Lits.

BOUFFES. — 8 h. 30 ; La Demoiselle du Prin-
TRIANON. — 8 h. 80 : Non, sans blague! revue.
SCALA. — 8 h. 30 : La Folle Escapade.
CASINO DES QUINCONCES. — 8 h. 30 : Eh bien,
dansons I . _

ALHAMBRA-THEATRE. — 8 h. 30 : La Fleur
enchantée et Dufleuve.

ALCAZAR. — 8 h. 30 : Ça va gazer ! Sarthel.
ALHAMBRA-DANCING. — 8 h. 30 : Grantl Bal.
dansants, jard. Entr. gratuite, 8 h. 30, Bal.

AMERICAN-PARK : Mat. et soir.. Patinage, Bal
SKATING-PALACE.— 8 h. 30 : Patinage et bal.

5P0 ;;; -tSft'RHUUX BESTIAUX DE BORDEAUX
Du 4 juin.

Agneaux amenés. 308; renvoi. »». Vendus de 5!
à ISO ir. la pièce.

MARCHE AUX BESTIAUX DE CL iH
Du 4 juin.

Veaux nour¬
risson» ...

Génisses....

iDOUéS Vendas Frlx par tôte

12 10 1» qté, 195 à 205' ; î',J90 à 20
3 3 i" qté, 235 à 255'; 2», 215 à 23-

Où mange-t-on bien à Bordeaux?
Chez DUBERN. 42, allées de Tourny,

ÉTAT CIVIL
DECES du 4 juin

Gustave Hazera, 4 ans, passage Binet, 63.
Mme Rousseau, 47\ans, rue Sainte-Eulalie
Vve Jean Dauires, 80 ans, chemin du Fils.

MAISON de DEUILG1LL,S'228,r' st8 !)-atliei'llieC&aneau-Conrosnes Manteaux
AAAA/*

CONVOI FUNÈBRE f^\tC flîfieeds
familles Bert et Laûgt prient leurs amis et
connaissances de leur faire l'honneur d assis¬
ter à la levée de corps de

Mm" veuve DUREAU,
leur mère, grand'mère et tante, qui aura lieu
le dimanche 6 juin.
On se réunira à Cenon, chemin Latéral, 40,

à sept heures et demie, d'où le convoi funè¬
bre partira à huit heures.
L'inhumation aura lieu à Cubzac-les-Ponts,

à neuf heures.
Il no sera pas fait d'autre invitation.

Pompes funèbres générales (Serv. de CenonJ

TRIBUNAL DE COMMERCE DE BORDEAUX
du 4 juin 1920

LIQUIDATIONS JUDICIAIRES
Nomination de liquidateur et élection

de contrôleurs
Du sieur J. Misrach, fabricant de chapeau»

a Bordeaux ; le mercredi 16 juin, à 2 heures.
Du sieur Fernand Hoursolle, cliampignonistf

à Bordeaux; — du sieur René Dernier, auber
giste à Montussan : le jeudi 17 juin, à 3 heures
De la dame Raynal, née Baucarel, marchand!

de comestibles à Bordeaux : le mercredi il
juin, à 3 heures.

FAILLITES
Nomination de syndics et de contrôleurs
Du sieur Jean Saint-Martin, négociant à Bor.

deaux : le mercredi 9 juin, à 2 heures.-
Du sieur Jacques Bergès, commerçant au

Bouscat : le jeudi 10 Juin, à 2 heures.
Vérification de créances

Du sieur Joseph Guiffler, marchand d'articles
d'éclairage à Bordeaux : le mercredi 7 Juin
à 2 heures tt-

73, RUE SAINTE-CATHERINE, 73
Dimanche « Juin

Grosse baisse (Se Prix sur le Veau
Ragoût Le 1/2 kilo 3'35
Côtes.. - 3'9C
Calotte — -4' »

Filets, Côtes fines — At'TtS

(tous pavs).
Ag. DE ÏERTURY,
Sûreté el Dr en droit, D'A

(Consult. gratuiles.Bureaux : 24, rue Rohan Bx
DIVORCES

CONVOI FUNÈBRE YvonnePLéon, M. et
Mma Anselme Léon et leur famille prient leurs
amis et connaissances de leur faire l'honneui
d'assister aux obsèques de

M"» Joseph LEON,
leur épouse, mère, belle-sœur, tante et cou¬
sine, qui auront lieu le dimanche 6 juin.
On se réunira salle d'attente du cimetière

de la Chartreuse, à neuf heures trois quarts,
où le convoi arrivera à dix heures un quart.
Il ne sera pas fait d'autre invitation.

Pompes funèb. gênèr., 1U. c. Alsace.Lorraine.

Perdu pendentif platine et brillants. Rap¬
porter 25, r. Terre-Nègre. Bonne récoiïft)".

vos

Cuivres)
tans effort /

Chronique Théàtnile
CASINO DES QUINCONCES

L'heureuse union de deux auteurs bçrûe-
lais favoris du succès nous vaut aujour¬
d'hui la belle revue «... Eh bien, dansons 1 »,
que le public a chaleureusement fôtée, ven¬
dredi soir. Hommes d'esprit et de théâtre,
MM. Fred Mavil et Jacques Darval, pour les
appeler par leurs noms... d'emprunt, ont gé¬
néreusement prêté beaucoup de leur esprit à
ce pimpant Théâtre des Quinconces, dont
on vous a déjà vanté la fraîche élégance. Le
public le leur rendra en se pressant en foule
aux guichets.
Avec un métier souple et sûr, avec tact et

finesse, MM. Mavil et Darval ont exploité le
bon filon de l'actualité qu'ils ont traduite
en couplets joliment ouvragés, en scènes ré¬
jouissantes, en tableaux d'ingénieuse origina¬
lité et de présentation splendide, mouvante
et colorée. Ils ont usé de leur droit de satire
avec une verve aimable et une ironie légère,
ce qui est la meilleure formule pour ne con¬
sister personne et divertir l'auditoire. Ce¬
lui-ci n a point manqué de ponctuer d'ap¬
plaudissements les bons passages de l'œuvre.
Il faudrait citer tous les actes et dans cha¬
que acte, chaque scène pour établir le pal¬
marès des bravos, depuis le Conseil munici¬
pal en 2019 jusqu'à nos <; chers» députés, en
passant par l'union sacrée, les encéphalites,
les bas de laine et les bas de soie, les sports
féminins, le temps des crises, l'histoire du
décolleté, etc., en donnant une mention par¬
ticulière à ces belles pages d'art que sont les
finales: «le Cirque Gallien en l'an 300», «Eh
bien, dansons !» et « les Jets d'eau au clair
de lune», où les décorateurs MM. Artus,
Aguirre, M. Dubois, les costumiers, le bon
musicien Picard, le maître de ballet Belloni
et le metteur en scène Mervel ont fait assaut
de science et de bon goût.
La revue est interprétée dans le ton et le

mouvement par unq excellente compagnie.
Une commère séduisante etf-délurée, Mme Me-
zy, eu deux compères élégants et adroits,
MM. Zanel et Lange, mènent alertement la
ronde où entrent M. Cariel. artiste aux mul¬
tiples ressources, à la fois comédien plein
d'humour ■ et danseur frénétique; M. Géo
Laslry, dont les Bordelais connaissent le sa¬
voureux talent de composition; Mlle Yvonne
Fragsy, de grâce blonde et acidulée, et Mlles
Mady Landel, souple et divertissante; Ninon
Farnèze, Germaine D..., Luce Val, MM. Tavo-
la et Msrtftès. La partie chorégraphique*
s illustre de la présence de la piquante et
flexible Lya Marltza, des Romain et Kelly,
dans un numéro de pas modernes, hardis et
séduisants, et du couple miniature Marcel et
Micheline. Paré de tant d'attrais, «Eh bien,
dansons ! » entraînera le succès dans sa gaie
farandole pendant de longs soirs.

H B
CONCERTS-PROMENADES

Commé pi-élude à la fête du soir, les con¬
certs-promenades qui auront lfeu toutes les
après-midi, de cinq heures à six heures et
demie, au Casino des Quinconces, ont été
inaugurés vendredi. Le public familial, au¬
quel ils sont plus particulièrement dédiés,était vej^u nombreux écouter l'excellent or¬
chestre que dirigera le bon chef Razîg-ade.
Pour cette première» celui-ci avait cédé la ba¬
guette au eympathique musicien-directeur, M.
JR-ené Chauvet, Sous sa oonduite artiste, nette
et nuancée, solistes et instrumentistes de tous
gradée ont exécuté à merveille u/a pimcaïamA

CONVOI FUNÈBRE glade. Mue» Henriet¬
te, Madeleine et Camille Anglade, les famil¬
les Anglade, Bugeaud, Estrade et Bernadet
prient leurs amis et connaissances de leur
faire l'honneur d'assister aux obsèques de

M. Henri ANGLADE,
leur époux, père, frère, beau-frère, oncle et
cousin, qui auront lieu le samedi 5 juin, en
l'église Saint-Nicolas.
On se réunira à la maison mortuaire, cours

de la Somme, 7, à trois heures et demie, d'où
le cônvoi funèbre partira à quatre heures.
Pompes funèb. génér. lit. c. Alsace-Lofraine.

CONVOI FUNÈBRE
Mue Jeanne Durre, M. Maurice Durre, M. Henri
Ducla et sa famille, les familles Paloc et
Tëxier, M. F. Archinard, M«® Marie Parneix
prient, leurs amis et connaissances de leur
faire l'honneur d'assister aux obsèques de

M. Augustin-Paul DURRE,
leur oncle, grand-oncle, cousin et ami. qui
auront lieu le dimanche 6 juin, en l'église
Sainte-Eulalie.
On se réunira -à la maison mortuaire, rue

Donissan, 33, à huit heures et demie, d'où le
convoi funèbre partira à neuf heures.
II ne sera pas fait d'autre invitation.

Pompes funèb. génér., m. c. Alsace-Lorraine,.

CONVOI FUNÈBRE - et Mm' LouisBosviel et leurs en¬

fants. M. D. Morel, avoué, et Mm» Morel et
leurs enfants, les familles Bosviel, Espinasse,
Malet, Duverger, Chaperon, Fontémoing
prient leurs amis et connaissances de leur
faire l'honneur d'assister aux obsèques de

Mmo veuve Octave BOSVIEL,
née Marie-Alice FONTÉMOING,

leur mère, grand'mère, tante et cousine, qui
auront lieu le dimanche 6 courant, en l'é¬
glise Saint-Jean de Libourne.
On se réunira à la maison mortuaire, 36,

rue Etienne-Sabatié, à huit heures trois
quarts, d'où le convoi partira à neuf heu¬
res un quart très précises.

Pompes Funèbres Dumon, Libourne.

CONVOI FUNÈBRE Mme veuve Lousta-
lot, Mme veuve Bacler-d'Albe, M. Frédéric Des-

Ëax (lieutenant de vaisseau), Mme Frédéricespax et leurs enfants; M. et Mme Legendre,
M. et Mme Louis Loustalot et leur famille, Mme
veuve Lavie, les familles Malbernac et Vignes
prient leurs amis et connaissances de leur
faire l'honneur d'assister aux obsèques de

MUe Maria RÉVOLLON,
leur sœur, cousine germaine et cousine, qui
auront lieu le lundi 7 juin, en l'église St-Eloi.
On se réunira â la maison mortuaire, rue

des Augustins, 14, à neuf heïTres un quart, d'où
le convoi partira à neuf heures trois quarts.
Il ne sera pas fait d'autre invitation.

Pompes funèb. génér., III, c. Alsace-Lorraine.

REMERCIEMENTS ET MESSE
Mme veuve Torre, remercie bien sincère¬

ment les personnes qui lui ont fait l'hon¬
neur d'assister aux obsèques de

M. le capitaine TORRE,
major au 18e escadron du train,

et les informe que la messe qui sera célébrée
le lundi 7 courant, en l'église Saint-Eloi, à
dix heures, sera offerte pour le repos de son
âme. La famille y assistera.
Pompes funèb. mun., 11. r. de Reljort. T61.S99.

REMERCIEMENTS ET MESSE
Mm» Charles Delfour aîné, M.et Mm» Edouard

Delfour et leur fils, les familles Delfour Gan¬
din, Guérin, Lagrave, Lavaud et Courb'in re¬mercient bien sincèrement toutes les raronn

Sb^ulsT °nt faU ''h0nneur aux
M. Charles DELFOUR aîné

ainsi que celles qui leur ont fait parvenir

S=3andce^PlUh\enSe^oui sera dite à huitheures). Suni? nTf'*

l Pompe» funèb. aénér„ W, e. 'Alsace-Lorraine.

HERNIE
CHUTES DE MATRICES

La Dernière Méthode Noël DEMEURE
l'âabile Spécialiste herniaire de Paris, est
celle qui obtient les meilleurs résultats dam
le domaine expérimental du traitement det
hernies, la seule qui procure sans gêne rt
interruption de travail un soulagement im
médiat, la guérison ou la contention défini
tive des Hernies et Descentes les plus gros
ses et les plus anciennes, comme le prouvi
cette attestation s'aloutant aux nombreuse)
guérisons obtenues
«12 avril 1920. — Monsieur J'étais affligédune hernie très douloureuse m'interdi

travail. Grâce à l'EXCELLENTE
METHODE Noël DEMEURE, je me livre
sans souffrance, aux plus rudes travaux. —F COULEVENT, à SAINT-STJLPICE-Uh
HOYAN (Charente-Inférieure). »

Nous avons la ferme conviction d'être utiles
à nos lecteurs en leur conseillant de suivrî
en toute confiance la Méthode du Crâne
Spécialiste, si connue et si appréciée daninotre région, visitée depuis plusieurs an
wii!>trTtï?«Tv0n re2?m grandit chaque jourHERNIEUX, profitez du passage à ;

&.5î2h?lleVdi,m' ,6 luin. hûtea de FranceSaintes, lundi 7 juin, nôtel des Messageries
mardi 8 juin, hôtel du Mouton,

Parthenay, mercredi 9, hôtel Tranchant.
3eud! W -toin. hôtel de FranceMontendre, vendr. 11, hôtel Bœuf-Couronné.

Cognac, samedi 12 juin, hôtel de Londres
Si^"eu^,dtil2,anc¥ Messageries
a ikil1 iP^1, hût. de la Croix-VerteAngoulême, mardi 15, hôt. des Trois-Piliers

mardi 16 juin, Grand-Hôtel.
Eymet, jeudi 17 juin, hôtel de France
k?"8on' vendredi 18, hôtel du Lion-d'Or19 luin. hôtel du Médoc.
B 0 R D EÂ U Xilm2Lncih^ 20 juin, hôtel d»Muiiui-MUArjentre, 8, rue du Temnlp
Pau, lundi 21 juin, hôtel Henri-IV.
Un collaborateur, Eminent Spécialiste, l ecevra également à. :

Agen, lundi 7 juin, hôtel Marty.
Tombebœuf, mardi 8.juin, hôte) Ducassé.
Lanrtemezan, mercredi 9, hôtel de la Gard

Mtel du Commerce,dl 14 .1uln, hôtel Noguère.y= r^,A,8en' rnardi 15, hôtel BatiffoLbf...„??çaise' 16 hôtel Roques.Vniieneuve-sur-Lot, samedi 19, hôtel DelardL
DEMEURE, 52, boulevard E.-Quinet PARI

la hernie
* est Guérie
M. Albert EDOUARD dans la région
Les personnes atteintes de HERNIES sonlhabituellement soignées en dépit du bonsens et hésitent à se confier au premiervenu ; c est pour cela que nos lecteur*apprendront avec plaisir le passage deM Albert EDOUARD, l'habile spécialiste

fA5IS1 qui garantit la conten-nrcr?^iate , es les HERNIES ou
■wTt» ainsi que l'ont prouvé le-s

GUERISONS que nous avonspubliées et dont le nombre augmente cha¬
que jour.
HERNIEUX, dans votre intérêt, au lieu de

vous adresser à n'Importe quel soi-disant
guérisseur que vous ne revoyez jamais sou¬
venez-vous que seul M. Albert' EDOUARD
mérite votre confiance, puisque i"i seul
ViK:ir-T-Tllo "y"11®? «ous les «lois depuisVINGT ANS, et qu il se tiendra de nouveau
à la disposition des personnes qui veulent
guérir, de huit heures à miatre heures, dans
les villes suivantes ;

Dax, samedi 5 juin, hôtel du Nord.
Bayonne, dim. 6 juin, hôtel CapaFOrry.
St-Jean-Pied-de-Port, 7 juin. Centra1"Hôtel.
Orthez, mardi 8 juin hôtei Çento".
Peyrehorade, mercredi ^hÔteRHancon.
Lemfteye, jeudi 10 juin b tel Loustajôt<
Oloron, vendredi 11 jute, hôtej Rospide,
Sauveterre, samedi 12 » ». {,e] Bidegain,
Mauléon, dimanche 1£ £0»
Pau, lundi 14 juin ijf'WL France,
Maubourguet, nrnr 16> hi du face gare,
Tne^rieTidl 17 iuin' h6tel Régina.
Lourt«. TOér. 16 juin, hôt. du Commerce.

Ceintures médicales contre les Chutes
ou Descentes de Matrice

Albert Edouard, 197, T. du Temple, Paris (10»L
nire,r-„r. 1 6. CHAPON,

J-e* J}iTWtur* ( Ht. GOUNOUILHOU
f Gérant- CL Bouchon. — Imprimerie «Décio-U
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Peut-ors se guérir
de lrâ

HERNIE?
fjll 11 0,1 s6 guérir sans avoir recours à IVmération, souvent néfaste nonwy'j par elle-même, mais par ses suites.

?m soV 0'attendez pas qu'il soit trop tard, l'étranglement herniaireprovoque la mort en quelques heures dans des souffrances atroces, et cet étrangle¬ment peut se produire dès l'apparition de la hernie, sans qu'aucun malaise parti¬culier ait annoncé son imminence.
Hernieux, songez que votre infirmité est pour vous un danger de mort penna-06 e. vous affaiblit et fera de vous un impotent à bref délai.N'hésitez donc pas plus longtemps. La méthode du célèbre spécialiste HITTEL,
,arîs' sans gérve aucune, sans rien changer à vos habitudes, fait immédiate¬ment disparaître votre infirmité et en assure la guérison définitive, comme le

prouve l'attestation suivante :

« Monsieur HITTEL,
| » Vos bons soins m'ont complètement guéri de mes deux hernies dont je souf-■» frais depuis de longues années. En gage de reconnaissance et pour engager tous• ceux qui souffrent à venir vous trouver, je vous autorise à publier ma lettre.

» ESPAGNET LAULAN,
» Saint-Pierre-d'Aurillac (Gironde). »

N'attendez donc pas phns longtemps quand votre vie est pn danger, et, venez
(consulter M. HITTEL à :

goutte. rhumatisme
pBUHUDWMtfli

carbo-
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POUR CROQUER :

CHOCOLAT-FONDANT
GRANDE MARQUE FRANÇAISE

Agence et dépôt, 38. Intendance, Bordeaux.

rRBU LAXATIF
contre

, constipationEmbarras gastrique ©t intestinal

Tamar Indien Grillon
$ 13, Bue Paré», parl,

dans t<ni«»« py,arTO|*L|
DEPOT DE LA GRAMDE MARQUE

WfïM4ùWiXi]
goufs û'fî »' n»ensfanco

tisaneoCUREDARS

Montres

CORDEAUX, dimanche 6 luin, hôtel Mo¬
derne, 7, rue Buflon.
Amou, lundi 7 Juin, hôtel de la Gare
Brthez, mardi 8 juin, Grand-Hôtel.
Artlx, mercr. 9 juin, hôt. St-Jean Lasserre.

HITTEL, 8, rue de Cadix, PARIS. — Méthode spéciale pour chutes de matri¬
ces, reins flottants, déplacements d'organes.

_

Bayonne, jeudi 10 juin, hôtel Capagorry.
S'-Vincent-de-Tyrosse, vendr. 11, Gr.-Hôtel.
Dax, samedi 12 juin, hôtel de l'Europe.
Pau, dim. 13. hôt. de l'Europe et Moderne.

chez les
ons Horlogers,
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Ouvertures de Crédit
Prêts Industriels

avec garanties hypothécaires

tsièdo Souverain

lennorragie
PROSTATIÏE*
« CYSTITE

A VENDRE (Bonne occasion)
W FOURGON de LIVRAISON, attelage à
pi cheval, carrosserie en tôle Ce fourgon
fat en bon état et peut être utilisé tout de
laite. Il est fait pour être chargé à 1,800
tilos. Sadr. à M. CHAPEAU, 7, rue Guiraude.

Demanda» te Programme gratuit
de* Ctabllssemants J4JHET-BUFFEHEAU

«n. Cm» Pasteur, BQBDEiDX i

Placements hypothécaires

Ce Soir avant le repas
11grainavals
résultat demain matin

DE LA FRANCE
Capital 10.000.000 de francs

60, rue Caumartfn, 60 - PARIS
AGENCE PRINCIPALE

à BORDEAUX, 62, rue Ferrère.
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Nombreux sont les accidents critiques qu'on
observe chez la femme, soit à la FORMATION,
soit normalement, soit à l'époque dn RETOUR
D'AÛH, l'âge critique entre tous. Ce sont des
Irrégularités, des malaises, des bouffées de
chaleur, des vertiges, des étouffements et des
angoisses accompagnéssouvent d'hémorragies
diverses et pins ou moins abondantes ; ce sont
des palpitations de oceur, des douleurs et
des névralgies ; parfois la femme souffre de
dyspepsie, de gastralgie et de constipation
purement nerveuse. Enfin, la mauvaise cir¬
culation du sang engendre une foule de mala¬
dies telles que les varions, la phlébite, les
hémorroïdes et lés congestionsde toutenature,
ii existe cependant un remède qui prévient,
guérit on améliore toujours ces infirmités: c'est

FElixir de VIRGINIE NYRDAHL
I unanimement prescrit par le corps médical
( contre ces affections.

On n'a qu'à/découper cetteannonceet l'adresser
I à: Produits MÏRDHAL, 20, r.de La Rochefoucauld,

i Paris, pour recevoir gratuitement et franco une
intéressante brochure explicative de 150 pages.
70 EU VERTE DAIS TOUTES LES PRARBACIES

(I ECZEMA _ VARICES
aPu!S0SSPmES' CONSTIPA TKtN ^REMS, COLIQUES HEPA TIQUES, FOIEULCERES VARIQUEUX

RETOUR d'ABE
*M*J&.T.2tÏ^K. migrainesMAUVAISE CIRCULA TION DU SANG
GaiériBon en X5 Jours

de l'ABSAYE de CLERMÔNT
VÉRITABLE JOUVENCE

BROCHURE et RENSEIGNEMENTS GRATUITS
Laboratoires Thésée à LAVAL 'Mayenne)et dans toutes les Pharmacies. Prix : 7 francs.

SOCIÉTÉ FONCIÈRE DU NORD Eirtoi r2.95. DÉTRY, Ph- 2, r. déComptègne,Pari»

- 4 i l A. • . li JUUo.

Ph. BOUSQUET, Rivière, 8, r. Ste-Catherine, Bord*

teinture ET nettoyage
TRAVAIL SOIGNÉ - PRIX MODÉRÉS

1 2, pue BoufTard, Bordeaux.

Demanda* MONTRES
BIJOUX et ORFÈVRERIE

â 6.tribaudeau ïtb'à BESANÇON
Six 4"» Prix, 25 Médailles d'Or au Concours

1 de l'Observatoin. FRANCO TARIF ILLUSTRÉ.

HERNIE
MEMBRE DU JURTT et HORS CONCOURS

de M. Glaser. de Posta.
"

it sans
e gêne les hernies les plus volumineuses et les plus rebelles.»— m» Pierre

BARBIER, lauréat de la Faculté de médecine de Paris, ancien externe des hôpitaux
de Paris.)

Basée sur des données précises, la nouvelle pelote anatomique à COMPRESSIONSOUPLE triomphe de toutes les difficultés et résout ce difficile problème d'un appa¬reil parfait. Sanctionnée par le corps médical lui-même, la nouvelle pelote adaptée a
l'appareil SANS RESSORT de M. GLASER est le dernier progrès de la science
herniaire.

.

VOICI DES PREUVES

.-Monsieur Glacer. « 30-1-20.
» Je viens vous remercier -pour le résultat

que j'ai obtenu grâce à votre appareil.
Tous les bandages que j'avais portés me
torturaient, et le mal s'aggravait. Avec vo¬
tre merveilleux appareil sans ressort, qui
se porte jour et nuit sans aucune gêne, ma
hernie a été radicalement immobilisée dès
le premier jour, toute souffrance a disparu,
et j'ai pu travailler sans fatigue. Votre ap¬
pareil m'a rendu la force ét la santé. Je
vous autorise à publier ma lettre.

> M. E. MICHAUD, au Gué-d'AUère
(Charente-Inférieure). •

JE SUIS GUERI! C'est l'affirmation 3t
toutes les personnes soussignées atteintes <M
hernies, après avoir porté le nouvel appa<
reil SANS RESSORT de M. GLASER, le ré;
puté spécialiste de Paris, 63, boulevard
Sêbastopol.
Ce nouvel appareil, grâce à de longue»

études et de nouveaux perfectionnements,
assure séance tenante la contention par<
faite des hernies les plus difficiles, les ré.
duit. et les fait disparaître. •
M. BEZINGUE. cantonnier, à Bujaleul

(Haute-Vienne).
M. Auguste ETIEN, à Villers-en-Bois, par

Chizé (Deux-Sèvres).
M. Jean SERRE, à CodebonfBe, par Chejr<

lade (Caathl).
Désireux de donner aux malades une .preuve immédiate de ce résultat, garanti

d'ailleurs par écrit, M. Glaser invite toutes les personnes atteintes de. hernies, efforts,
descentes, à lui rendra "igite dans les villes suivantes, où il fera gratuitement, ''es¬
sai de ses appareils. Allez donc tous â :

Tonneins, 6 juin, hôtel du Centre pouget. BORDEAUX, les 13 et 14 juin, hôt. Moderne.
» 7, rue Buffwi, près le cours de Tourny.
Fleurance, 15 juin, hôtel de France.
Gimont, 16 juin, hôtel Lasbast.
'Argentat, 17, de 8 h. à 2 h., hôt. N.-Dante,
Fume), 18 juin, hôtel de la Poste.
Viileneuve-sur-Lot, 19 juin, hôtel Gâche.
Moisaac, 20, jusq. midi, hôt. Luxembourg.

Agen, 7 juin, hôtel du Midi.
Libourne, 8 juin, hôtel Louibat.
Périgueux, 9 Juin, hôtel des Messageries.
La Rcchefoucault, 10, hôtel de France.
Lectoure, 11 Juin, hôtel de France.
Condom, 12 Juin, hôtel du Lion-d'Or.

L'éminent ai' de M. Glaser recevra également a :

Mont-de-Marsan, 5, hôt. des Ambassadeurs. ; Riscle, 73 juin, à partir de midi, hôtel Ds-
Pau, 7 juin, hôtel du Commerce.
Ussei, 9, de 8 h. a.2 h„ hôt. du Dauphin.
Casteisarrazin, 10 juin, hôtel Moderne.
Ruffec, 11 juin, hôtel de France.
Cognac, 12 juin, hôtel de Londres.

Brochure franco sur demande. Ceintures ventrières pr déplacement de tous organes.

martin, face gare.
Mirande, 14 juin, hôtel Béustes.
Angoulême, 15 et 16 juin, hôtel Moderne,
Briye, vendredi 18 juin, hôtel de Bordeaux.
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grande fabriqueBORDEAUX - 106-110 RUE SAINTE-CATHERINE - BORDEAUX

alpaSàtôïlëgcoutils
VESTON alpaga 55f| PANTALON kaki 22!| PANTALON Cflltll ggf|
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costumespourhommes
Tout fait : f Sur mesure

GOGGGGGGGGGOfjfiOGGGGGGGGGljGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGG

OLD EflGLAflD
î_l 4, Cours d Alsace-et-Lorraine. 114
costUlYjESwIViESURE "agffs 2 9 5'

VÉneÉ Gabardines Anglaises
Mise en vente de nos Séries-Réclames «l©Of, 125 39 6©
LA PLUS IMPORTANTE SPÉCIALITÉ

AGENCE VALMON
53, rue «lu Cancéra, Bordeaux.
1U1 AUIQ M- A.MAN1EU a .vendurlllu son établissement, à
La (Jfacière-Mérignac, a person¬
ne désignée dans acte. — op¬
positions reçues à l'Agence.
1°r AVIQ M- MOYAN a vendu s.I ntlOépicerie, rue Jeaneau,
La Bastide, a personne désignée
dans acte. Oppositions Agence.
9 flUK Mmo FiLLANG a vend.£. l\w lo son c«>, 21, r. Flornoy,
à M. GERMAIN. Oppos. Agence.
9 AUIQ Mma Dubert a vendu{. nflu so-n meublé, 14, r. Ar-
naud-Miqueu, à pers. désignée
dans acte. Opposit. reç. Agence
RIIUFTTC comest., vins àDUVbl IC emp., pailie, foin,
bois; recette 400 fr. par jour;
7 p., loyer 1,200 fr., bail 9 ans;
bénéfice 25,000 fr. ; pour cause
fatigue, sacrifié, 22,000 francs.

BANDAGES PLEINS

DUNLOP
La plus grande Production de

BANDAGES PLEINS en EUROPE

La, souplesse et le rendement kilométrique
J seuls font la qualité et le Prix d'un Bandage.

DUNLOP Fondateur de l'Industrie du Pneumatique
PNEUS - AUTOS - VÉLOS — MOTOS jl-79

SIÈGE SOCIAL : 4, rue du Colonel Moll, PARIS. — Tél. : Wagram 23-09
2$.g9

SUCCURSALES RÉGIONALES ?

NANTES ï 6, rue Molière (Place Graslin). — Tél. : 18-73„
BORDEAUX î 10, rue de Cursol. — Tél. : 39-70
TOULOUSE ; 37, boulevard Carnot. — Tél. : 0-45

lugrand dêpotd,meubles!
Téléph.

I 3-4 . 116, rue Fondaudège, 116 Téléph.
34.UHI

meubles, sieges, tentures)
— VISITER NOS MAGASINS

Livraisons par AUTOS dans toute la région

(SAD sur grand cours, recetteDrtl» 200 fr. p. jour, loyer MOQ
francs avec Dail; facilités de
paiement. Prix : 20,000 francs.

comestible 8£
tit loyer, bail. Prix : 16,000 fr.

COMMERCE t
fr. par mois. Prix : 7,000 francs.

GRAND COMMERCE
DE VINS 1/2-GROS

d" banlieue, joli bar, pouvt faire
restaurant, seul dans l'endroit,très belle maison, six échoppesattenant, vaste jardin, prairies,trois grands ohais, chevaux,charrettes et tout le matériel,
après fortune, 150,000 fr. J'ai gé¬rant avec apport de 20,000 fr.
ATFI 1ER Magasin, bureau,rubLibn avec tout l'outilla¬
ge, moteur élect., cause de sépa¬ration d'associés, affaire excep¬
tionnelle. Prix : 90,000 francs.
MERCERIE dentelles, bénéfl-mtnucnic ce 400' par mois,loyer 50 fr. Prix « 30,000 francs.

restaurant-meublé
7 chamb. meublées, 3 grandes
salles, 2 chamb. p. log., bénéfice
ann. 30,000t. Apr. fortune, 20,000.
MEI1RI E 20 chambres, bail,mCUDUC loy. 1,000t. px 25,000.
beurres, fromages
rec. 1 800 à 2,000» p. jour, gd )0gt
gros bén. apr. fortune. P* 30,000'
RESTAURANTet déblt- rentoinunnn i cette îso fr.
par jour, logeirtent 6 pièces,bail 6 ans. Prix : 6,000 francs.
ËPIPERIE l08r-> 2 chambres.CrlUknlk cuisine, pi 4,500'.

bordeaux
ievport-hews

et norfolk
Oriental Navigation Gomgany

Le S/S Orient
chargera pour ces destiaations du
18 au *ZO juin courant.
Pour fret et renseignements, s'a-

dresser à 1°RIENTAL NAVI¬
GATION, »1, quai «les Ghar-
trons et a M. COLOMBIER,
courtier maritime.

ctoïgole Caries, Bdx,
demande 2,500 fûts galvanisés;
8,000 m. voie Decauville; gros
stocks drap, toile avion, etc.

MAICflU A vk\iÛRË, rueInnluun Marengo, no 6 (St-
Michel). Ec. Palier, Havas, Bdx

FRET disponible 1 tonne 1/2 P-Pau ou la route. Pressé.
Adr. i Dépéclie », Intendance, Bx

ACHÈTERÀÏS kAIS LenvTr
de Bordeaux meublée de préfé¬
rence, gentille propriété d'a¬
gréable séjour, toute l'année,
avec commodités modernes, pas
éloignée gare ou tram. Ecr. av.
détails Parrot, Ag. Havas, Bdx
A kl DR MANDE DACTYLOU 11 COMPTABLE. S'ad. Garage
Avon, 28, pl. de la Victoire, Bx

FERS feuillards pour barriques160' % lt. Renault, Libourne.

SÉLECTION des MEILLEURS CAPÊS
Importation Coloniale Française
LUNDI 7 et MARDI 8 JUIN

DISTRIBUTION
de JPrimeautilesgratuites

Crayons, Glaces de Poche, Buvards,
Menus, Cartes postales illustrées, etc..etc.

TICKETS ou TIMBRES-PRIME

Gie Brûlerie Bordelaise de Cafés ^^x'-Téié^fît^î

"sulfate de cuivre"1
s 98-99 0/0 de pureté

f. Billaud, 81, rue Paul-Camelle
Bordeaux-Bastide

MOBILIERS ÉLÉGANTS
31-33, cours Georges-Clemenceau, 31-33

Bordeaux (ancien oours Tourny) Bordeaux

grand choix
de Salles à manger, Chambres à coucher, Salons,
Cablnets îe travail. Petits meubles, Lustres, Marbres

INTROUVABLES AILLEURS
et vendus bien au-dessous de leur valeur

Livraison par auto dans toute la Région

moteurs selsqr Livraison IMMÉDIATE
- DE BORDEAUX

MOTEURS SANS SODPAPES, FONCTIONNANT t L'ESSENCE OD AO PÉTROLE
Forces 2 1/2, 5, 9 et 15 HP - Idéals ponr toutes Industries, Agriculture,

Entrepreneurs, Pétrins mécaniques, etc. Groupes Electrogènes, Moto-Pompes.
VOIR NOTRE STAND, Foire de Bordeaux, 19 juin - 4 juillet 1920
Téléphone WiUiam GILLET Gilletwiil -liordenux

AGENT GÉNÉRAL, Constructeur, 142. cours du Médoc
RÉPARATIONS MARINES - MÉCANIQUE GÉNÉRALE - MACHINES A SOIS
Prochainement: TOUPIES et DEGAUCHISSEUSES Brevetées S.G.D.G.

BeiQUES
Stock Important disponible.

Chauvet, 15, quai Ste-Croix, Bx

M»" Communions et Mariages.

gave de qualité
Recommandée aux familles.

Téléphone 40-50.
Choix unique de :

VINS 1>K TABLli à emporter^
VINS FINS de crus Gironde.
VINS de LKJUELR et LIQUEURS/

G« mousseux girondin
eCLOS DE MONTALIVET.
Supériorité incontestée.

NI faux lit., ni faux frontign.
Pureté des vins et conten. gar.

Livraison à domicile.
CAVE DES GIRONDINS

PL, r. Porte-Dijeaux, 91, Bordx.

FIL DE FER barbelé clôtures.HENAULT, Libourne (Glréo),
barb calcium. Henault. Hbo«irf°

COMPTABLE sér., exc. réf., li¬bre, dd» emploi quelq. heures
Par jour, prendr. écrit, ch. lui.
Ecr. Plaid, Ag. Havas, Bordx.
IMPORTATEUR charbons dé»'I p. Bassens empl. bur. 16-17 a.
Eor. Proxy, Ag. Hayas, Bordx.

JEUNE MENAGE cultivateurs<\56 p. élevage volailles, porcs
tet lait. p. moitié, condit. avan¬
tageuses, propriété pr. Bdx et
tram. Inutile êcr. s» sér. référ.
lEcr. Purse, Agenc» Havas, Bx.
A LOUER comme pied-à-terre*3 chambre meubl. av. électrici¬
té Ec. Nari, Ag. Havas. Bordx.

vente de linge
et d'Objets Mobiliers

—r»

MARDI et MERCREDI
8 et 9 juin 1920, à treize heures,

m a. bar1ng0u priseur.

365 gages
arrivés à échéance seront vendus
à la Caisse de Crédit Municipal
(ancien Mont-de-Piété).
La vente des objets divers aura

lieu lo mercredi.
Les ayants droit sont Invités

à réclamer les bonis leur reve¬
nant
AVIS. — Un service de prêts

sur titres français et étrangers
libérés au porteur est ouvert
tant an bureau central. 29. rue
du Mirail, que chez les com¬
missionnaires attachés à l'éta¬
blissement

SACS VIDES
I LaMaison NEUSY,<toBordeaux,est la mieux fournie de la place.
Toutes dimensions et choix.

50.79J
PELADE

b1lba0-santander
Départ» réguliers par vapeurs.
Heuri Julia et de, armateurs,
26. allé<ss de Tourny, Bordeaux.

A» CAZAUBON, Propriét ilT"
_____

USINE- 431, route du Itfédoe, LE BOUSCAT
DEUIL ?4 hpfifpç ( S"adresser à l'Usine outt "-"'«« t dans nos Succursales

/ 1 & Iniendànce. Tél. 6.73; 174, r. S«*Catherrae; 54. r. Notre-Dame:jf % 8», r. Foodaodèse.Tél. 2.H»i 397. b* P«Wil«on; 83. c" de la Marne!

banque bourseToutes ûptmUans m BAstDE BAPIDE POUR KÂ PROVIIUCE, — SILHOU 6. Rue Bergère, PARIS.

crqçhet d'ameublement7S.. DAMON. 53. cours de Ba.voune MOIlttR VARIÉS
AetuMmurostl. très Uoaux objata à voir

tf.tJ.Wi.ûyiQN D'UN STOCK "l jAHB6K1 «og."5l6Sl,Ue
sur mudrier^ ^v-pirantes neuves en foute alésé, de 70 à 100 m/mr,r«-, des acheleûL ihda'laliont domestiqoei. a prendre par unité au
Adresser les demann'a T"»)51* 61 livraison aui adreiae» d-dessoosLiquidation d'un siocl" av- de la République, Paris Tél.Boq. 45.60iprw i«]lî, rue Geoffroy, Lille. Téléph. 3.65.

10.pl. du Vieux Marché. Bords. Tél. 30.93,2 44

gds domaines a v»
en SUD-OUEST.

Gironde, su.p. chât-, 3,000,000 Ir.
Charbntes. 325 hect., 2.000JX» fr.
Vendée, 550 hectares, 1,750,000 fr.
Dordogne, 390 hect., 1,170,000 fr.
Dordogne, 750 hect., 1,250,000 fr.
Landes, 255 hectares. 1,000,000 fr.
Nomb. autres de 300 à 800,000 fr.
S'ad. «L'ARGUS IMMOBILIER.
Achat et vente de propriétés.
M. JANNET, ingénieur-directr,
162, conrs do Verdun. 102, Bdx.

Illlll P» et Savons. Repr. da««.FlUILkO - Fortes remises. —

A. MACHY. SALON (B.-d.-Rh.)

CAUflU •LE FLAMANT». POS-dnVUnl tal 10 k. 38 fr. 50 foo
votre gare; 2 postaux 10 kil. 76t
contre remboursem. Ecr. Marins
Artaud. 10, t>d Chave, Marseille.

■j il fi-rç, savons. On demiHUILCO représentants sér.
œnditlons avantag. BONCOUR.
AUBERT, à SalOD (B.-du-R.).

capitaux
dema«» pour lancement spéciali¬
tés pharmaceutiques à Paris :
Da«illet, 14, ba St-Marcel, Paris.

KEPHILINE^r-PERLITINi-
POUDRE pour LAVAGES deTÉTE POUDRE DENTIFRICE HYGIÉNIQUE

DONNE AUX CHEVEUX J V DONNE AUX DENTS
un bouffant remarquable/prixlfrAla blancheur et l'éclat de la Perie,

S
préférés du Monde Elégant fftma

MEUBLES MEUBLES

au bucheron
59-61, Cours d'Albret. — BORDEAUX

Le plus grand choix de tous meubles Neufs
et d'Occasions procenant directement de nos
Comptoirs d'Achats à Paris.

LIVRAISON FRANCO A DOMICILE PAR AUTOS

de CHEVAUX POUSSIFS
(j GUÉRISON £*

F*Q8JLnod*N*P0USSEetde*T0UX REBELLES
«».»e.»5PE Oelarbre

■aSSaW" E" VEWDEt- "'.""'Q"-» Phnrm t.. Bult. 6 tî.
Veuqlraril. Paris.

NOMBREUSES

propriétés a v.
en SUD-OUEST

dont ci-dessous quelques-unes «
En GIRONDE:

PROPR. 1125, bois, mét, 160,000'.
PROPRIETE 25 h., mais.. 125,0001
PROPRIETE 28 h., mais, 80,0001.
PROPRIETE 63 h., mais, 140,000'.
PROPRIETE 30 h,mais, 140,000'.
PROPRIETE 35 h, mét, 130.0CC.

En CHAR.ENTES :
PROPRIETE 73 h, mais, 180,000*.
PROPRIETE 40 h, mais, 150,000».
PROPRIETE 31 h, mais, 100,000'.
PROPRIETE 41 h, mét, 73,000'.
PROPRIETE 33 h, mais, 65JD0'.
PROPRIETE 57 h, mais, 65,000'.
PROPRIETE 20 h, mais., 55,000'.
PROPRIETE 15 h, mais, 55,OOf».
PROPRIETE 45 h, mét, 45,000».
PROPRIETE 23 h, mais, 38,000».
PROPRIETE U h, mais, 38,000t.

En DORDOGNE :
PROPRIETE 84 h, mais, 160,000».
PROPRIETE 73 h, mais, 150,000».
PROPRIETE 66 h, chât, 150,00».
PROPRIETE 15Sh, chât, ^Of»».
PROPRIETE 96 h, mais, 100,00».
PROPRIETE 31 h, mais, 85,00».
PROPRIETE 97 humais, 100,00».
PROPRIETE 33 h, mét, 45,00».
PROPRIETE 22 h, mais, 30,00».
PROPRIETE 25 h, mais, 35,00».

En LOT-ET-GARONNE :

PROPRIETE 85 h, chât, 150,00».
PROPRIETE 16 h, mét, 30,00».
PROPRIETE 18 h, mais, 35,00».
PROPRIETE 30 h, mais., 65,000».

Dans le GERS «
PROPRIETE 60 h, mais, 150,00»
PROPRIETE 30 h, mét., 55,00».
PROPRIETE 96 h, mais., 180,00».
PROPRIETE 45 h-, mét, 45,00»

En BASSES-PifrlENEES .
PROPRIETE 70 h, mais, 180,00»
PROPRIETE 18 h, mais, 75,000».
PROPRIETE 68 h, mais, 150,00».
PROPRIETE 17 h, mais, 90,00».
PROPRIETE 5 4, mais, 40,00».
pr t» détails et Çranrt cno x,
s'ad. «L'ARGUS IMMOBILIER».
Achat et vente de propriétés.
M. JANNET, ingénieur-direct»,
102, cours de Vhrdtin» 102, Bdx.

SERAIS ACHETEUR
WAGONS PLATES-FORMES
20 à 30 tonnes. Bon état. S'adr.
aux bureaux du Républicain
X-.andais, A Mont-de-Marsaft.

PÛÏÏR créer AFFAIRES par
ivUn correspondance CHEZ
SOI. Ec. G. Gabriel, à Evreux.

PIERRES A BRIQUETS
5 m/m g fr. le cent; 75 fr. le mille.
L. LAMBERT, Tonneins, L.-et-G.

CARAMELS

es bandes pleines

lutetia
BDSU6S IIÏKDUT et S&ATCIT à l'Agence, 51, cescs D.-Clemencees, BORDEAUX ) TH.

Atelier de Charronnage réservé ii la clientèle. ) 33.13

USINAGE ET TRANSFORMATION DE ROUES DE TOUS MODÈLES

PNEUS LUTETIA - Autos, Motos,

pour Rhums, Cognac», Bitt ers.
Vins apéritifs. Vinaigres, Bois
sons.Prix de fabrique.. E. SAVIN

.^ .Produits Hygiéniques]
Hors Pair

33, rue Rode, %3,Bordeaux.

Grands PORTRAITS
POSE DIRECTE OU D'ftPRES PHOTO

Exécution soignée
FLORIAN, 11, rue Daupbine, Bxs
CAPC-FEMME. berb" i»ci, MaeOHUC CHATAGNAUD, 47, r. S"-
CatbeHne. Bx. reç. pens. Consult.

sage-femme 1« cl. reçoit
des pens., se

charge enf., maison seule. Pas
«l'enseigne, jardin. Mme Claverie,

allees damoub, 39
Mme g. Saboureau, sage-femmede ire ci, 95, r. Porte-Dijeaux,
dem, pensre p. aider ménage.

Réparations Autos
GU1LLOT, 61, r. de Tauzia, Bx.
B pu AT vestiaire, linge', meu-nurirll bles, or, argenterie,
etc., reconnalss. du M'-de-Plété.
PETIT. 29, pl. Pey-Beriand. Bx.
PAIEMENT IMMEDIAT

et a domicile ha» ^
de tous les OXiiVIO
.de la DEFENSE NATIONALE

DEMOBILISES P°oLaS
portez ou envoyez

par poste vos lions uni |ai a
a la Banque JULES (NU LIN A
2, «xxirs intendance, Bordeaux.

transports Unions. Tou-
rillon, 251, rue Judaïque, Bdx.

ACHETE CHER VIEUX

dentiers même brisés
BEAU, 31, r. Esprlt-des-Lols. Bx.
VINS BLANCS ... PIDAAinE

Ki rouges ulnUNUE
REVENTE EN GROS ..

i.cr. Ternes, Ag. Havas, Bdx.

poches en papier
(IIIUDIÈDCC son dire» sachUU VItl kltkw faire les poches
en papier, ainsi que des fillettes
pour appr, A partir de 13 a. et
au-dessus, présentées p. parents.
Bons sal. Trav. assuré t. l'ann.
18, r. Dom-Devienne, pr. j'abattr

FILS FEU vignes, 140 à 170 tr. les100 kilos. HENAULT, Libourne.

chauffage sst-s
boa «je bois, bûches chêne, pin,
délignages coupés à longueur
demandée p- poêles, cheminées,
89, cours d'Aquitaine, 89, Bordx.

1/2-muids
BARRIQUES TRANSPORT

Vente et location
F. LESTRADE, 75, rue Deiord, B'

Chaudronnier sur cuivre,tuyau-tour, demande emploi d'entre¬
tien d'usine. BUGARET, rue des
Mécaniciens, à PERIGUEUX.

EXTRAITS ma
LOTIONS
BRILLANTINE
EAU dn COLOGNE

ALCOOL de MENTHE
POUDRE de RIZ

PÂUflIMElîE
peyronnet

— EN VENTE PARTOUT —

USINE : 110, Chemin de Pewrae. BORDEAUX

maladies»,.femme
Toutes-.lus matuîios dont soufine kt femeoe provteanent

«le la mauvaise circulation du sang. Quand le sang circule
bien, tout va bien; las ûerls, l'estomac, te oceur, les reins,la tête, n'étant point congosticmnés, ne (ont point soufirir.
Pour maintenir cette bonne harmonie disns tout l'orga¬nisme, il est itecessaine de faire usage, â intervalles
réguliers, d'un remède qui agisse à la foi& sur Je sang,l'estomac et les nerfs, et seule la

jouvence de l'Abbé soubt
peut roniplir ces condifâons, parce qu'elle est composéede plantes, sans aucun poison ni p»od*iiis chTmiguoc
parce qu'elle purifie le sang, rétablit ta «MadaGon et
décongestionne les organes.

Les mères de famille font prendre & leurs fillettes
la JOUVENCE de l'Abbé SOUBT patte lBur assorte uns
bonne formation.

Les daines en prennent pour éviter les migraines pé¬
riodiques, s'assurer des époques régulières et sans douleur.

Les malades qui souffrent de Mala¬
dies intérieures. Suites de couches,
Pertes blanches, Métrites, Fibrome,
Hémorragies, Tumeurs, Cancers, trou¬
veront la guérison en employant la
JOUVENCE de l'Abbé SOUBT.
Celles «jm craignent les accidente

du Retour d'âge doivent faire une cure
avec la JOUVENCE de l'Abbé SOUBT,
pour aider le sang à se bien plaoer,et éviter les maladies les plus dangereuses.

La JOUVENCE de l'Abbé SOURY, préparée-à. la Phar-ma<fie Mag. DUMONTIER, à Rouen, se trouve dans toutesles Pharmacies : le flocon. 6 (r. 30; impôt; <1 fr» 7Ûçtotal : 7 francs. .

j Hen eilger la Véritable J0^YEHei^e?Àîbé^m"I
av« 'a Signature Mag. DUMONTIER j

fatgerovpertnJt.

vente au tribunal
le mardi 8 juin 1920, à 13 heures

VASTE IMMEUBLE -

situé à Bordeaux, quai de Palu-
date, 100 et 101.
Comprenant maison d'habita¬

tion, 2 étages,
Et GRANDS CHAIS, dont par¬

tie importante libre de suite.
Mise à prix : 55,000 francs.
On visite mardis, jeudis, same¬

dis, de 14 à 16 heures.
S'adresser, pour renseigne¬

ments, â Me DUBOIS, av., 5, rue
Vital-Caries, 5.

CAMIONS AUTOMOBILES
prendraient fret entre Bordx-
Saumos. — Successeurs PELLE-
TIER, 12, c. Chapeau-Rouge, B*.

50 dynamos
Moteurs électriques de 2 à 70 HP
turbines, moteurs à gaz et es¬
sence, groupes électrogènes, ac¬
cumulateurs, le tout disponible
immédiatement. ATELIER D'E¬
LECTRICITE, Bordeaux, 11, rue
J.-J.-Rousseau, 11. Téléph. 44.05.

Laines filées
pour tricoteuses, toutes nuances

DUQUESNOY-GUÈRIS
54, rue du Paradis, PARIS

T
a vendre

Belle propriété avec château,
très bien située, 1®» grand cru
classé. — Pour tous renseigne¬
ments, s'adresser M» SIBILLE,
notaire à Libourne.

V. corn»» armes et munitions.
1 Ecr. Pacin, Ag. Havas, Bdx.

transports
par camion automobile toutes
directions, petite et grande.
Voiture spéciale pour ie meuble.
Remorque agencée p. les objetsen<mmb. (Px modôr.). R. Arrivé,
.ameubl., 8, pl. Mériadeok, Bordx.

, leçons prat-, traduct.I Ec. M. Gâche, 7, r. Lajarte, B»

pour commander vos
FOBXFXiS

MENAGERES. AGRICOLES,
INDUSTRIELLES

M. I,FROLA t », lng'-Coust'
10, place du Vieux-Marché. Bdx

Nki Catalogue n* 11 O gratis.

nommerçant dde bon domesti-
i) que, léger roulage et manu-
tention. Ec. Toutry, Hpvas, Bx.

liquidation ouffmo.s
ktcomobiles, batteuses, etc., etc.
L.Marboutin,Marmande (L.-et-G.)

on demande
De bons ouvriers électriciens

très au courant des installa¬
tions intérieures d'éclairage et
de force motrice.
De bons ouvriers électriciens

spécialisés dans les travaux de
canalisations souterraines.
Des ouvriers mécaniciens pour

la surveillance, la conduite et
l'entretien de groupes turbo¬
alternateurs, connaissant en
môme temps le tour et Pa-
justage.
Des électriciens au courant

de l'entretien des batteries d'ac¬
cumulateurs.
Deux bons chauffeurs mécani¬

ciens pour la conduite de chau¬
dières à vapeur de capacité.
Deux chauffeurs d'automobi¬

les très au c* de la conduite et
de l'entretien des voitures.
Ecr. THUIL, bureau du journi

BONNE à tout faire demandéeav. bonnes référ, b. gages.
Loste, 10, rue Clare, boucherie.

LIVRESUDDSTRIEtS, Ceoiges, té, «. Pasteur, Bx

natal!s
5, roe des Trois-Conils (pr. pla¬
ce St-Projet), bijoux, diamants,
argenterie moderne et ancien¬
ne d'occasion, soupière, légu¬
mier, plats, cafetières, couverts,
etc. BUre fourrures. Achat, vente

J'APiltTC meubles, laines,Hulikik plumes ou débar¬
ras, etc. — Ecrire ; E. MAZET,
75, r. J.-Garayon Latouc. 75. Bdx.

AU treuil mécanique et ao■ « cessoires, ét. neuf. S'ad.i
Lalllan, forgeron, Bidache.

AUCMRDC villa en bois 2ILltUnC pièces, toutes
meublées av. terrain, libre tout
de suite, 7,500 fr. — S'adresser :
E. MAZET, marché de meubles,
75, rue J.-de-Carayon-Latour, B1

ACHAT TRES CHER
Linge. Meubles, Bijoux

et toutes Reconnaissances.
A la Ressource. 1, «un Paslecr

A LOUER

garage
pour Voiture automobile'

29, roe Mexico, 29, Caudé>ran
(près le Boulevard)

NEW SCOTLAND
24, rue Judaïque. ■== BORDEAUX

nos vêtements ïïmrdïls anglaises
mafiteadx et raglahs, sériés réclame, 235, 170,135« 70'
vêtements de voyage, sur cover-coat Haute Nouveauté, 99"

Nos créations pour la ffler - l'imper vulcanisé " New Scollaod "
RIEN QUE DU VÊTE^IEN^^PERMÉABL^
—1^ -

Rue M a Si I y
BORDEAUX A. ROSIER

-6-
Rne Michel-Montaigne
BORDEAUX

Produits à la Marque " FELIX POTIN "

(Lundi 7 Juin — VENTE B.Ï:CI.AJVEZ:

SUCRE cassé régulier.. le kilo 5f50
// ne sera délivré à ce prix que 5 kilOS par client

CAFE vert extra supérieur. Le kilo 11' »
CAFÉ grillé entra supérieur. LeI/2k. 5'90
SARDINES Marie-Elisabeth. La boite T5©
GRAISSE pur porc.. . . J-c 1/2 kilo 4'25
PORTO rouge d'origine. La bouteille 6'75
ARMAGNAC 1895. . - 22' o

SAVON EXTRA PUR 72 0/0. Le morcean de 500 gr. 2*40

CAFE grillé extra. . . . Lel/lkilo
CAFÉ mélange riche. ... —
TRUITE saumonée . . La botté

JAMBOH salé (par jambon entier). Le 1/2 kilo
PORTO blanc d'origine. La bouteille
ALCOOL à brûler . . . Le litre

550
6'50
2' a

4r25
7'75
3'25

ANANAS ENTIERS " LE ROYAL
AU SIROP DE SUGRE DE CANNE PUR V

»

nLa boîte pesant 1 kil. 300 ..... 5f
La boîte pesant 1 kil. 100 .... . 4'50

La boîte pesant 900 grammes. ... 4" «
La boîte pesant 700 grammes. ... 3'50

Les Alcools et Vins de Liqueur étantsusceptibles d'augmentation prochaine,
nous engageons nos clients à faire leurs provisions.

LIVRAISON A DOMICILE. Tottées les commandes prises Lundi seront
livrées Jeudi au plus tard. — Téléphone 13.40.

«MAISON SPECIALE

De toiles cirées et linoléum
Paul BâJTOtr

247, Rue Sainte-Catherine, 247 — Bordeaux
Grand choix île Linoléum, Toiles cirées, Nattes de Chine et du Japon,

Descentes de lit et Carpettes, Tapis de Table, Rideaux
PRIX DÉFIANT JOUTE CONCURRENCE

VISITER MOS MAGASINS AVANT D'ACHETER

LE PORC MOINS CHER
Etablissements Georges BALLANGER Fils

56-58, COURS DE LA MARNE, 56-58 (ancien cours Saint-Jean)
Entrepôts de Salaisons française et américaine

Nous cotons spécialement et en stock :
Saindoux américain en caissettes et en fréquins
Jambons coupe longue Le 1/2 kilo S'ITOi Ventrèche salée....
Jambons coup© courte..... — 4r'10 Lard salé épais......
Saucisson américain pur porc — 5'85l Epaule salée.........

Expéditions sur toutes

....... Le t/2 kilo 3' 85
Le 1/2 kilo 3' 45

- 3'as
..... — 3<45

Maison la plus importante de la Région

chaussures °s^sl
et monteuses pant. trav. dom.
b. payé, 1 piq. semel. Slageri
int. r. Mondésir, av.République

Bar-rest. meub. tr. bien situé àv. Ecr. Ivoir, bureau journal.

PROPRIÉTÉ A VENDRE
prox. Parc, maison 9 p., eau,
élect, lib. de suite, px 55,000 fr.
Eor. Pooket, Ag. Havas, Bdx.

BANDAGES t CEINTURES T
grande herboristerie

137 rue Ste-Catherine, 137 I
Maison de confiance

nKSEKVOUtS à louer, bifou-■H dre bd. 150 h. Wanpers, 41, b<i
'"Victor-Emmanuel. Téléph. 46-38.
(l'achète toile d'emballage bon
J prix. Mlau, 22, r. Citran.
rnrT AUTO on prendrait 8imtl ^tonnes sur parcours
Bressufre, Niort, St-J.-Angély.
Saintes, Bordeaux. Tell et Co,
16, r. Pomme-d'Or, Bx. TéL 9.81.

camion wnite 2 t.
277, rue Turcnne, Bdx. Tél. 24.84.

PUAI L000 ton. et bureaux àWflflJ louer, aU. de Boutaut.
Bcr. Landen, Ag. Havas, Bdx.

Huiles de graissage
Meilleurs prix. — Meilleure qua¬
lité. — CELEST OÏL Co, 40, rue
de la Rousœlle, 40, Bordeaux.

attention ■ ble acheteur
de la régon. Livres anciens, mtxL,
Mbliolh., musiq. Paie papier au
poids 10 tr. les 100 kfl. Hlustra-
tion journaux, 70 fr. les 100 kflL
JOURPE,10,r. Dnff.-Duberqier3x.

Qoufres gris Kulmann, 70 fr. MOO k. Vaysse. r. Chais, Libourne
VirU»AIIC demandés St-llUnCllUIlO Emilion. Adr.
25, r. Plino-Parmentier, Libourne

CHAUSSURE NATIONALE
Honu, gargonnet, 14, r. Voltaire

pOMMANDITE ddre 50,000 J. dé-U velopper vieille et bonne aft.
Ecr, Nnmbo, Ag. Havas, Bdx.

ON DEMANDE POUR GERERIMPORTANTE MAISON gen¬re Galeries, monsieur marié
très au courant de re genred'affaires. Sérieuses références.

Ecrire : REMEMBERT
H, place Tourny, 11, Bordéaax.

AVENDRE 300 me. grumesACACIAS très sèches, 2 â S
m. et plus. - RONCIER et O,bots, 50, cours de Verdun Bdx.

Etude de Mo ROLAND-JÀïS,
huissier à Bordeaux, 123, rue
Sainte-Catherine.

EXTBÂÎÏ
des minutes du greffe du Tribu¬
nal correctionnel de Bordeaux;
d'un jugement rendu par dé¬
faut par ledit Tribunal, le 5 dé¬
cembre 1919, enregistré, entre :
M. Maurice CHAUMETTE, direc¬
teur du a Magasin Vert», de¬
meurant à Bordeaux, 15, place
Gainbetta, d'une part; et M. LA-
VIELLE, Pierre-Edouard, 28 ans,
employé de commerce, demeu¬
rant à Bordeaux, rue du Hau-
toir, 64, il a été extrait ce qui
suit : a Par ces motifs, le Tribu¬
nal, après en avoir délibéré, a
donné défaut contre LAVIELLE
faute par lui de comparaître.
Dit que le délit reproché au
prévenu est amnistié. Mais, sta¬
tuant sur les conclusions de la
partie civile, condamne LA-
VIELLE à payer au demandeur
un franc à titre de dommages-
intérêts. Ordonne l'insertion du
présent jugement par extraits
dans les journaux <«La Petite
Gironde», «La France», «La Li¬
berté», «Le Nouvelliste», sans
ue le coût de chacune puisse
épasser deux cents francs. Au¬
torise CHAUMETTE à afficher
dans l'intérieur de son magasin
le dit jugement. Condamne LA-
VIELLE en tous les dépens,
etc, etC4»
Sur opposition formée par le

sieur LAVIELLE, ledit Tribunal
par jugement en date du
mars 1920, enregistré, confir¬

mé ledit jugement du 5 déoem-
bre 1910.

Pour extrait conforme
Signé ; ROLAND-JAIS.

AUTOMOBILES
Le

3.

È

cidillic
WHITE

UECAUVILLEvendre 100 plates-formes bonat, voie 0,5a Ecrire Parley.Agence Havas, Bordeaux *

beau lot do Voitures
de toute la région

quatre torpédos h'
luxe, S cylindres,
écL, dém^ gonfleur,
torp. gre tourisme,
éd., dém, gonfleur,
r;haufI.int.,ron««déta_

M0T0BL0C 1913,pne'us neufe
PEUGEOT voè
NASH-QUAD Prix ^in'tére&sL
(Doutes ces voitures garanties

remises à neuf
avec toutes pièces d'origine

S'ad. : Ecole régionale de Chauf.
leurs, 243, r. Judaïque. Bdx.
WAGONNETS
à v

étal. _

HavAs,_Bordeaux.
COIN sur pied à i S'ad. ~ Châ-r teaa des Carmes, Le Tondu.

EShPhSY^ SemandésTsérieux,t habitués au publia avee wi!tite caution, connaissant £v
fïîSsSc si possible, et

?» courSe possédant bi-cyclette. 12, r. Blano-Dutrouilh.
REM. chamb., cuis, meub-, maF«son tranq. coté c. Toulouse
08 "«y. Ec-_Pantry, Havas, Bx.

A V. TORPEDO
La Buire, 14 HP, 4 cyL, Té pL,

L t h carross Cauller, 8, e- Gairi-' oetta, Cenon (barrlèré Benauge)

MÉCANICIENNES
pour bordage, piquage chaus¬
sons feutre, charentais, souliers
toile, demandées. — Charriaut,
42, cours d'Alsace, 42, Bordeaux.

lagarrigue
2, rue Ilugla (c. Vlctor-Hugoj.
IreaiiioM. Martin a y. meu¬rtVIO blé, 12, rue Sainte-Eu-
lalie. Oppositions à l'Agence.
O AWIQ Mm® Laffargue a v. ca-C. >ab SO fé, 15, rue François-de-
Sourdis. Oppositions â l'Agence
9eAI/|Ç Mme Laménardie a v.
k nf IO meublé, 5, pl. des Cor-
deliers. Oppositions à l'Agence.
4e A1/1Q M. Martines a v. cré-k nV lu merie, 70, r. Sainte-
Croix. Oppositions à l'Agence.
OeA]/IC st Convent Monga-'"«IV burre a cédé s. fonds,9, ri de Condé, aux condit. arr.
par les parties. Oppos. Agence.
MEUBLE belle situation, 25,000'.Maisons, poes lib., 16, 18, 30,00».CAFÉ, très central, 80,000- francs.
LAGARRIGUE, 2, rue Hjigla.

APPARTEMENT meublé con-
" fort. dem. comprenant une
chambre, cabinet de toilette, si
Eossible petit salon ou bureauans centre, r '

CAP FERRET
Achèterais petite villa nu.
Dugay, 37, rue Saint-Rémi, Bdx.

PROPRIETE demdée 5 à 10 hect,Ecr. Page, Ag. Havas, Bdx,

A LOUER
tr. bel appartem. vide pl. «en¬
tre. Ec. Painter, Ag. Havas, Bx
PIANO état neuf à vendre. 49,
« rue Turenne, 49, 2me étage.

"ng.j. eu. p«. stau. ou voy-Sér, réf. Ec. Pastor, Havas, Bx»

Ex^sommerçt vins, bon compt-,apte dirtg. Import, mais., peut
fourn. caut., d*> situât., empl,
intér. Ec. Pare, Ag. Havas, Bx,
perdu chat siamois. Rapporter
r 22, r. Capdevllie. Récompensai
Perdu broch. or,rJondaudège^O

rudu broch. or-perles, tr. S te.Cather., Fondaud., Réservoh-,
.

«-.-oou. Rap. 131, c, Victor-Hugo. Tabacs-
Krr~ r d*tranquille. pERDU chapelet au cimet, dim-jEcr. C. B. ,6, bureau journal, r Rapp. au gardien. RôcoiipS

torpido 12/15bp sizhre & lilfOII
La voiture de démonstration est visible au

f n »m?Dr' ■. r,l?-an,x • 'fiur demande, le voyageur se rendra
ï o .'/"J6, Sîr.'^a M- Paul ËlIGIVOlV.^ "JîABAGL SA'NT - SEUR1N Concessionnaire poo^e Snd-Onest, 11, allées Damonr, 41, Bordeaux

Le nouveau Carburateur automatique
C. M. D. Il

n ■ m ,_Economlc I» à 50 0/0. DREVET, InventeurPATtfr, Dépositaire, 12, place Pey-Beriand, Bordeaut8e méfier des personnes peu scrupuleuses qui prétendent «re d la fcéte de eetto marqae.

GRAND STOCK de TISSUS DAMIERS
Pour Dames et Enfants. Prix «le Gèos. N'achetez pas sans 1visiter la Maison GROUMAN, 48. rue Hnguerie, 48, BORDEAUX

r
v

anis veranis
LE IHEILLEUITANIS

A. OLLIVIER. Agent généra!pour BortJeanx
3. rue Rosa-Bonheur, 3, Bordeaux

IMPORTATION
DIRECTE de PANAMAS

Le plus grand Choix, le meilleur Marché
ENGLISH HOUSE, SI, Intondstnce. SI, Bordasmx

mat/ste TeiIINTURES
.Nettoyages a sec, j

Administration, Laboratoire, Ateliers :

, 1 eta ™> IESCURE c* 85. bde ANT.-6AUTIEB. D

HEMORROÏDES
I GrtiérisKJix en tia on deuxjottms I

Amedée-Larrieu, 1^ RordoavJ

One simple PILULE
Prix, impôt compris,6f60
Ph** BUSQUET, 1, place ,

606
SYPHILIS (Guérison contrôlée). RÉTRÉCISSGMEIVC^

ECOULEMENTS. Traitement en aoe séance.
CLINIQUE WASSERIflAMH, 2»,r. 28, BORDEAOT
Tons les jours, jusq. ? h. Brochure et ren» eirrnem* gratuits

^.^INCOWN"UESU* rOXXAX'TE, expédioot l'essul, v«o» puvei soumettr» ans misoom i ntn
solonlà. mémo & distiioa. D«n. i M. STEFAN.82.Bd St-Mareel.Parh. n> lirraN'SO. «UT13
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i
Grands
MagasinsDEWACHTER

GRANDE RÉCLAME COSTUMES
COSTUMES pouf H0M M ES sur tissu tr .s Eol,degXCEpTIONÎSKL 90

POUR

COS"
*

U IVI ES POUr H 0m ES sergel^lQÎre cm bteue VCaUt^ °U be"e
_ 25Q'

COSTUIVIES pr HOMMES 400'
2QO- I50r
550f, 3QO

HORflUES et J EUNES^GENS
!S pour JEUNES GENS tëaùi,ésuhau.'r.DOU:. 200', 150f, 95

COSTUIVIES SPORTS^3MttJEUHESGEtiS 275', 225f, I7S'
PALETOTS P1 HOMMES c^uTCHourE£uT,SSU150^ 150

Surmesure

\veston
costuivies pour hoivi ivi es coupe garantie, depuis^,
Tpantalon sur belle

PARIS-BORDEAUX
cours Victor-Hugo, 146

Occasion sensationnelle

RECLAME DU LUNDI 7 JUIN 1920 148, cours Victor-Hugo
ccasion sensariomiene : VESTES

et PANTALONS toile nationale blan¬
che pour hommes, article d'usage. 1 9f »

A profiter, hors cours lu "
CANOTIERS pour Messieurs et Jeunes
Gens en jolie paille rustic, iorme Of „
mode.

CHEMISES pour Messieurs en oxford
uni, belle qualité façon soignée. I Cf E(|

La chemise 1U OU

BAS pour Dames en fil mousseline, noir,
talons et pointes renforcées, revers Hf Cf|américains La paire 1 OU
RICHELIEU. toile blanche, bout rapporté,
semelles chromées, talon anglais :

Du23an27 Du 28 au 34 Du 35 au 41 Du42au45
La paire.. IO< 50 IV 13f50 fër »

OMBRELLES tissu pékiné noir f *7fO Eet blanc ou couleurs, digposit. nouvelles I ■

CHAUSSETTES pour Messieurs en
coton, nuances mode, mailles fines, if OC

La paire LvJ

TABLIERS kimono pour Dames en per¬
cale fantaisie, garnis biaismousse- 1 Qf fin
line Le tabliér iO uu

CORSETS coutil uni, eiel ou rose, garnis
dentelle, forme mode, très peu ba- 22* ))leiné... Le corset

CUISINIERES à gaz, 2 teux, 4 robinets,
rôtissoire, porte abattante.
Fonte émail céramique Fonte vernie

3,000 ASSIETTES creuses en
blanc poli fort, diamètre J1 e/m.

140' 115'
SUJETS artistiques, bustes, vases jolis
décors en deux grandeurs. Af >7C

En réclame 3f 95 et « ■

LIT f©p et cuivre piliers de 26* ■/'
cation soignée. Largeur 125

Prix en réclame

, tabri-
115

215' 205'

SOMMIERS élastiques, dessus coutil
rayé, labrication soignée.

Largeur 185 115
Prix en réclame 175' 150'

GUIMPES 'nt'e «ni point d'es- Qf Cfl
prit, av. col, p1 dames, es blanc o« écru « «JU
RUBAN Iricolinc lavable, pour lingerie
qualité supérieure.

N° 2 N«_3 N' 5
Lemètre... O'45 O' 6Q O* 9Q

RUBAN liberty pour lingerie et garnitures,
très belle qualité.

N* 9 N« 12

ARTICLES DEMENAGE
Occasions exceptionnelles

COUVERT de table 1er battu, étamé su
périeur, cuillère et fourchette. Of ft K

Eu réclame U <F 4?

TOILE c e laine pour blouses et ro- j C.f «
bes, nuances mode, larg. 115 c/m. Lomèt. ''

En réclame

fer

lf 10
ENTONNOIRS à gorge fer-blano fJfCf)
polbrenlorcé. diam. 11 c/m.- En réclame u «U

CAFETIÈRE personnelle fer-blanc poli
contenance l tasse. Qf Q E

En réclame O 9

Série «le CASSEROLES fer-blanc ern
bouti. queue rivée, du 12 au 20. Cf Q ELa série, en réclame U « U

GARNITURE de toilette, seau et broc
ter-blanc, peinture couleurs diver- 1 Qf ÛE
ses..... La garniture «v

Le mètre... 1' 15 1 ' 35

BOUTONS pression à ressort, qualité extra,
garantis inoxydables, toutes tailles,
La carte de 3 douzaine» U

ETAMINE colon uni,très belle qualité, pour
blouses, costumes et lingerie, tous co-
loris mode, largeur 110 c/m. Le mètre U

ARROSOIRS de jardin, ter-blanc fort, in
térieur peint, contenance 8 litres. lAf/SR

En réclame I'* ^3

RAPES, à fromage, lorme cylindri- flf QC
que, ler-blanc fort .8 usages. En réclame U ««

UN LOT : Série de 5 Plats porcelaine à
leu, ronds, à oreilles, blanc et im- 1 Qf 0 R
primé, du 10au 25. La série à*«I

lO^OOO GOBELETS 1/2 cristal
nui,forme cylindrique. En réclame.. 0f 95

NOUVELLES
BELLES

OCCASIONS

W
7

Wui^

TISSUS
LÉGERS

ht.

f*
lu

t

Baux Séries Wnil f de c°ton.u,ni pouc
...■ wUILL robes et lingerie,

§50
S' »

noir, blanc et tous coloris mooe.
lr* série, largeur 100 c/m* le mètre.
2* » » 110 » »

OCCASION
Snnarha tT fi SM I E coton apprêt soie,
-il—- t I AWl I S L pour toilettes élé¬
gantes, blanc et toutes nuances, f
largeur 100 c/m. Le "mètre ..... y) "
rOfOnM imprimé, haute nouveauté,InLl UH p'robes et peignoirs, QfQfi
largeur 70 c/m Lemètre gj QU

CRÉPON uni, genre crêpe de Chine,
très belle qualité, pour cos¬

tumes, blanc, noir et toutes nuances
mode, largeur 100 c/m.

Le mètre ..

Daux Séries iollsT[S^ EPONGE
pour toilettes élégantes.

1" série, foutes nuances mode unies et
rayure et carreaux, haute nou- f<ftf v,
veauté, larg. 100 c/m. Le mètre.. I £, "

2* série, tr. belle rayure et carreaux, fond
blanc velouté,largeur 100c/m. yf

Lemètre..'.. 8

850

Notre cni IfKJNF apprêt soi?vpour
— IlULIs.Ii lu £• costumes, jolis co¬
loris nouveaux et noir, larg' d Af v.
100 c/m. Le mètre -zém:

ffl TTC! M A N aPPr^t soie, pour costu-
U I I USÎ8 J4F8 mes et corsages, toutes
nuances mode, largeur 70 c/m. Af ~

Le mètre .. p

occasion
DCDrAS C e* LA INETTE imprimée,
r lSiubLl pour robes et peignoirs,
jolis dessins sur fond noir, marine et
fantaisie, largeur 80 c/m* Q'rn

Le mètre £. OU

a profixer
îrès béas \/nil F fanlaisie' impression'

W US LL nouveauté, pour toi¬
lettes très élégantes, largeur
110 c/m. Exceptionnel, le mètre.

PAjjfi S fi D Q TWÎLL, tout soie, tr. belle
S'yULlInU qualité,jolis dessins mul¬
ticolores et rayures nouveauté, Jgour
toilettes élégantes et doublures très ri¬
ches. Se fait en noir, marine et_ toutes
nuances mode, larg. 90 c/m.

Le mètre.

OCCASION

TOILE DE SOIE mée dessins nou¬
veauté sur fond écru, pour robes et
doublures, largeur 80 c/m. AAf

Le mètre Ail "

TOILE DE SOIE au»Jrn'
écrue, noir et tontes nuances tr. mode,
marchandise irréprochable, recomman¬
dée, largeur 75 c/m, A Af vx

Le n>étr<$ £M "

Î2îCRÊPES de CHINE sensation¬
nelles, toutes nuances très nouvelles :

lr* série, largeur 100 c/m. ^QfLemètre e £, £*
2* série, largeur 100 c/m. A "if

Recommandée. Lemètre... £, g "

D F 9 P N fl I P C lainette imprimée hauterLiynUIllO nouveauté, garnis otto¬
man. Se fait en marine, nattier, rose,
mauve et noir blanc. AdfpA

Le peignoir <£8 OIJ

Elégants CORSAGES krrd°eornés
jours, toutes nuances mode.

Le corsage

r i e et

Î7S0
kimono très beau crêpe

uU H v H15Lu " de ChineV.orués broderie
main, toutes nuances mode
et noir. Le corsage # 35f »

COMBINAISONS
2850

pongée tout soie
tr. belle qualité,

ornées plis et jours, tous çolo-
ris mode et noir, là: combinaison

hftnrç voile de laine forme tr. mode,tlUoLy entièrement doublées. Se fait
en marine, suède, beige et a AAf
noir. La robe. I @ O

Elénsiites PHRFQ crépon coton genre
—^—— 11 U D La crepe de Chine, or¬
nées broderie, forme très mode. Se
fait en corail, nattier, marine Af
et blanc. La robe; «J U

FORMES
mode et noir La forme,

très nouvelles en tagal picot,
toutes nuances 1250

oanfltiitdo plats et bretons, en
URNUlItliO tr. belle paille
anglaise. Le canotier:

CHAPELIERS
large ruban.

Le chapelier...

tagal picot tr.
fin, ornés

26r »
j0,is PETITS CHAPEAUX*'t tagal pi-

25cot et paille frisette, jolies
nuances mode. Le chapeau..

BHTTFÇ à lacels P°ur fillettes, che¬nu I fi La vrette glacée, bout verni,
talon anglais, du 28 au 34.

La paire 38f
cnill B£DC LAMBALLE, vernis noir,
aUULBLlia bout pointillé, forme
mode, talon bottier, du 35 au PAf
41. La paire S U })

« y | h | rç IV toile blanche, kaki ouIl 11A niLu Ih noire,forme tr. chaus¬
sante, semelles cuir, 1/4 talon, Af
du 35 au 41. La paire 1 U

BOTTES DERBY ^ et jeunes gens,
poulain noir, forme américaine, du 39
au 44. En vente au rayon. g" Af

La paire OU "
0 fi Hi â A C véritable Guayaquil, très
1 A ri AIII AO fin, galon jersey noir ou
couleur. En vente au rayon. AJJf

Le chapeau w 0

EAU DE COLOGNE
Le grand flacon -

« BOUQUET »,

marque Giraud.

285
VAPORISATEURS tal blanc, mon¬
ture col de evgne, balle tombante.

A profiter U <3?J
DDI1CCFC àtôtesoiegriseetBROSSES
U 11 Ua^ lu à habits soie noire, bois
assortis vernis. 9*Ofl

Au choix £.1111

CNV/nEUC de toilette «Retour d'Exil »,aAVUlla marque Biette, parfums
violette, fougère, rose.

La boîte de 3 pains — ... wjifU
I IV/DLC DE CUISINE de Jeanneton,L S ¥ si L^ par Mœ8 Jeanne Savarin, 475
pages, cartonnés, contenant 1.000 re¬
cettes pour faire de la bonne cuisine

3r80
S' .

PANTALONS DOUr HOMMES jo»les dispositions....

veston alpaga entièrement doublé, iaçon «oignée.

Ir° COMMUNION
revers soie, trèsICOSTUME SMOKING

jgé noir ou marine Réclàme
belle ser- j g gf*

MARIN AMERICAIN rieerrivi5°o'95f
COSTUME3 pièces' Tsmô',vÎ2Ts"Kei 95f

COSTUMES d'ENFANTS
Pour la MER et la MONTAGNE

EN TRICOT PURE LAINE

MODÈLES EXCLUSIFS FABRIQUES DANS NOS ATELIERS

NOS BLOUSES

NOS JUPES

NOS ROBES

nos chapeaux
EN

TISSUS BLANCS LAVABLES

pour le SPORT et la VILLE

Trois sur Cinq des Championnats du Monde
sont gagnés en 1920 par

LA RAQUETTE TUNMER
TOUT POUR TOUS SPORTS

TUNMER
96 et 98, RUE SAINTE-CATHERINE, BORDEAUX

EE2$35333M3
82, 84, 88, rue 8ainte-Oatheriae (Place Saint-Projet)
a A HiFi Daiffo en batiste, toutes teintes pour otAr-
UArLlfilï K.O Dames et Fillettes. 1 Q' 95 et Q

b en orgaudf ajourés ou brodés, toutes teintes tyi CàCTtOLd modes 3 95 et £. UO

Un LOI Ae CHAPEAUX rement défraîchis
Soldes jv moitié pria.

Graml Choix (le costuivies oUoman, piqué ou tricot

Nouvelles Sériés aTroses"en mousseline, brodées
et organdi couleurs.

OoifPïires ©n tous genre®

Kecommandées : Nos PELERINES et ROSES
baptême, en beau tissu pure laine, garnies rie nielle et r^Qientre deux guipure.. 39' et

de

))

MEWBLES
43 à 45. COUPS 4'Albrot. 43 à 47 - BORDEAUX

SES MEUBi.ES RECLADiE
SALLES A MANUHR :t I I titté. 4.0O0, ii.OOOlr.— CHAMUKE
MILIEU à 800, 3.500, s.OOO, 14,000 lr. - SALONS SOIERIES
à 950,4,900 fr. - SALO AS AUBUSSON à î 000,40,000, ÎO.OOOfr.

Livraison franco domicile par Auto.

AUX 4 FRERES
LU&5&2S 7 JUSM et Jossfs sbsbvente

TISSUS LÉGERS - OMBRELLES
COSTUMES TOUT FAITS U CAMPAGNE

OCCASIONS à tous les RAYONS

MAGASIN VERT
OCCASIONS « Mi 1 joie 1920 o OCCASIONS

i

PoirtnDÎr en belle lainette à damier lavable,
Flîayilull .forme nouvelle, nuances 9Qf Kft
mode Le peignoir «w <JU

(Jonj-Q pour dames, fil armure double chaîne.U£?.illo toutes nuances et noir, a boutons KfRÛ
pression La paire « *IU

PKomi'QiOF ea vo,le cf°ion blanc qualité
lillyllltulul supérieure, , orné giiet et OCf «

manchettes en piqué La blouse ''

Don mousseline mercerisée, talon et semelles ren-
Ofld Jorcées, qualité supérieure, en blanc OfQfl
et en noir La paire O 51U

RSûISQP chemisier en voile de coton blanc ehfein-piUuou tes mode, ornés grand col plis- IQfRfl
ses ci jours Le chemisier AO UU

Kail dp lïfllnnnp FAMILIA, 60 degrés garan-LdU UU bUlUyiiO tis, qualité recommandée.
Le litre 1/2 litre 1/4 litre 1/8 litre Gd flacon
13^5 7'75 4'25 2'45 1*45

en batiste d'Ecosse, orné plisuabliul^Uul dCsi entre-deux broderie /f CQ
et dentelle fil. Le cache-corset rfr wU
Le soutien gorge en tricotine rose garni dentelle 6' <^5 Oodaii monstre pr la toilette, qualité surfine, par-

.-j Si v U il taras assortis, mnrqne '4<,ililiKTir\ |f EftLe savon i w.U
La boite de 6 savons ¥5

— PQUR LES ENFANTS — »
1 Tlfolim» cul°he avec poches batiste, grand3 SUlJilul teint rose, écru, nattier, Of Q pj| garni motif toile de Jouy Le tablier ©

1 ainpffp impression d'Alsace grand teint, grandLfiluuUu choix de dispositions et coloris. QfSÎÛ
largeur 80 c/m Le mètre 0 UUS T^hîïPP forme empire en batiste rose, écru,

s jlûlitlOi nattier. grand teint, motils Of QR
| brodés, taille du 45 au 60...» Le tablier O

taille du 65 au 75 Le tablier 'Î'S
ftafiCfp noire apprêt soie, pour blouses et dou-L?w5.I5)I.G blure de robes, largeur 70 c/m. /[fKû
Exceptionnel, le mètre (quantités limitées) ft UU

SOLDE
PûQflllUPQ p°ur garÇ°onets en beau jerseyyUdlWlilud de coton marine et kaki, 25fcol rabattu.'.. De 6 à 12 an6, le costume
La eu loi te séparée

Ravissant Chapeau paille anglaise, lorme j
cloche, garni ruban marine, nègre,
rouge. Le chapeau 12f 50

— AFFAIRES REMARQUABLES -—
PîlfoSll'fflinP Pure la*ne décatie, qualité supé-tJdAlui Hiillt» rieure, grand assortiment de
coloris, marine et noir, largeur 130 c/m, QQf «

Le mètre d "

cr®pé pure soie, pour robes et cor-iPUuluIli sages, impression et colo¬
ris haute mode, larg. 105 c/m. Le métré Î7f 50

Expositîon permanente «Je TRAVAUX d'ART FÉMININ
ACTUELLEMENT JOLIES CHOSES A VOIR

Tons les jours, leçons gratuites de tous ouvrages de Dames

t..; 'vS. / -V-

SAMARITAINE
BORDEAUX — 24, 2B, 28, 30, pubs Sainto-Cathepino — BORDEAUX

LUNDI 7 Juin 1920-VENTE RÉCLAME

COSTUIVIES

COSTUIVIES Ifflir HOMMES

pour HOMMES sur belles draperies, noires,
fantaisies.

marine et
i£éc&ame

bleue ou tissu lantaisie. 350'. 30C et

COSTUIVIES fle SPORT tissu anglais.

VETEMENTS flOUf HOMMES
Réclame, 225' d I75f

120belle gabardine, forme mode.
Réclame

Pantalons rayé blanc 150f Gostumes coetli 65f | Pantalons 19
GostumesToile Kaki 75f Veston Alpaga Réclame 59f

(F
COSTUME pour COMMUNIANT forme Veston, sur belle serge

corscrew 95', 85' et

MARINS AMERICAINS arec col blancl pour Communiant.
1 50' et

r<

COSTUME ENFANT forme blouse marin, sur toile rayée
Réclame 35'» 251 et m

COSTUMES TAILLEUR
■HSaïaiOniBBSSiraBaBBaBBIIS&BBSIBBIIieBiaBBHBBBBQIBBBBBBlKaaSU;

en beau tissu fantaisie, damiers noirs et
blancs, coupe élégante

S ROBES VOILE COTON -iou fantaisie, nuances mode
ta — ? ——-

1 MANTEAUX haute nouveauté, en taffetas, satin ou moire
B "

[ VÊTEMENTS de VOYAGE

J

il
■ B

f !
B

. M
n

f ï

I50f
Dî AÏTCrc VOILE COTON uni ou *1Cf I II TÎ>rVM C0MBIIVAI801V en voile,gar- OCf m

fantaisie, nuance mode. /.Q | entre deux dentelles ....... !

s PALETOT TRICOT LAINE très confortable,
nuances

qualité extra, toutes

La SAMARITAINE accepte en paiement les BONS de la Défense Nationale

GRAND SOI MARCHE

GRANDE BAISSE DE PRIX
Maison Philippe BàLLANGER Fils jeune

37-39, Rue Elie-Girslrac, 37-39 — Bordeaux
Saïniloux pnr porc d'Amérique, en cnissctles et (requins
Jambons coupe longue Le 1/2 k«o ^'lOIVeiitrèchë'salée, sans os......
Jambons coupe courte _ 4'4«iLard salé épais
Saucissons américains — 5' 85' Epaule salée

Sr.a:g36«JitÊosTis saay toutes directions
mm

Le 1/2 kilo 3' 85
Le 1/2 kilo 3'4&

— 3'25
— 3'45

31 et 33, r. Stc-Catherine (angle r. Porte-Dijeaux)
SPÉCIALITÉ de

COSTUMES TOUT FAITS p,ïtï™s«™s
Actuellement

IWAGOT
RECLAME DU LUNDI 7 JUIN & JOURS SUIVANTS

ROBES en belle lainette ornée biais ton op¬
posé et boutons, joli mouvement de / Cf ..

côté, toutes teintes, à rr3 "
ROBES élégantes en beau cré-
pou, garni broderie, deroiëre nouveauté, à 115f
Elégantes BLOUSES kimono en très
beau crêpe de Chine, grand col plissé, Q7forné points à jour, à iî/ ''
BLOUSES en voile coton, diffé¬
rents modèles, toutes teintes, à 12f 90
COMBINAISONS jupon en voile | Cf „
uni et imprimé, plis ornés, points jour, à * w "
Garni dentelle et entredeuxValenciennes 23'»
JUPONS percale d'Alsace,
teintes, volants plissés, à

toutes 7f 50

REDEMANDÉ POUR LA PLAGE ET EXCURSION
PALETOTS tricot laine, col mode, RQT jv
poches et ceintures, à
PEIGNOIRS lainette,grand choix 99^Qflde colons, grand col et ceinture, à...
TOILE de soie, impression sur fond cou¬
leurs. pour bit
geur 50/60
leurs, pour blouses et costumes, lar- £fQÛ

I^î mètre U «IW
EOLIENNE laine ct soie en couleurs, 99^ Yblanc et noir, largeur 100..... Lemètre "Diane et noir, largeur iou L.e meire -

DAMIER noir et blanc pour robes IRTQfl
pratiques, largeur 130 Lemètre
SERGE anglaise.enmarine et noir,
largeur 130 Lemètre 1690

CRE PON coton lavable gd teint pour A(A O
robes et peignoirs. «Wanset coatars. I* satire
VOILE rie coton, impression sur fond 7^011
blanc, largeur Lemètre * «U

Largeur 75/80, le roétre 75
GABARDINE colon pour robe* 191041
cFuiage eacouleur»,lerg. 100. Le mitre lu «TU
EPONGE nattéep»costumes.ucoo- IWfin
leurs, blanc el noir. larg. 1U0. Le métré l • OU
PERCALE et LAINETTE impression

irœ ^25
MOUSSELINE taineimpression «JAJsac^tond blanc, tood «outeur, largeur 8(k JQi gjj

OCCASIONS EXCEPTIONNELLES en LAINAGES et SOIERIES

lÉiiiiiriitiiâiiâiiiiiiâiâiiâiâiiiiitli

LOUVRE DE BORDEAUX t
DERNIERES NOUVEAUTES de la SAISON

or, paille

niture chapelier. Au choix

fiAD ADDIUCQ tricottxwB et nattSnes, pure
ufâ y W si U 9 rS E. J laine décatie,séries déclas-

2909»«8Beas et nohr, largeur 130.
Le métré

VOILE d'Alsace imprimé, dessin
riche, larg. 7Ef80. Le mètre 5 90

VUfi fi g* alEaili, impressions h te nouveauté, p'VU IL. & blètaees et costumes, larg. 7r98io« «r». L* métré, exceptioasel

nnnrç flesss. erépe de Chine soie, f&çoanUDC.0 gstgBée.dirers modèles.
Veir ans étalages 1751 »

PEI6SMS
Testes teintes If |9

IlIBnU tailolBSSer.TOlatit plissédu ru ?l avé* brederte. 1371

f1 U Ë MI Ç'CC ou P^utaloae batiste chiffon,L H L fifi I u L O garais biais cou leur 12801
T2'90
24' »

et broderie msin.assortie.Lsehemise
Le pantalon
Le chemise de mil

&oox)[ît> T 8 DI ICOf manchestongnes.tr.BraStfflS IAdLIChw belle satinette noire,
eu fond bien arec dessms blancs. ©C' xx

Le tablier £,<&

MITD4PCC gnipnre lorle, feston brodé,
VI I nAbtu hauteur Si métrés. 995

ncocise de chaises et lanteails, tctla
ULdtfOO et point d'esprit brodé.

Exceptionnel, le dessus m
TltSMlftll Ç encadrés p'offices, teifosnéUs,I UflLnUtVO fond quadrillé ronge, astisle
no petnehaotpa»(»péelnlponr *err#- ÀAlPfl
terfe). la t|3 denxaln* &Z DU

JOLIS ç i n*
PETITS dllld
direrses.

à main peur fillettes, tisse
moiré, cenlears QfQE

Kxsepttounol gH

ww ffi
La paire^

Bpwpi

Pw BUREAUX»
toire, pelure blanche extra.

A profltoi

«Wfc.MO
M féfMNT-
^ 7'28

ww

>

;

FLANELLE
ALPAGA

munsn

et ENFANTS.
TOILE

et COUTIL m

MMWSMSr

KAfiflETO
magnélos neuves et occasion, éclairage et

fournitures, p. PETIT» seul spécialiste à
RORDEAIX, 18 bis, cours Victor - Blugo.

N'ACHETEZ PAS DE CORSET
avant d'avoir va les CORSETS L.D.
brevetés, 143, rue Sainte-Catherine, Bordeaux

E3K£»2ï!EXJ»3E2gH!œS

MAiSOrvS SPFXIAl.liS BE TISSES LES PLUS 'RÉPUTÉES Ml; FRA1CE

LUNDI 7
MARDI 8
MERCREDI 9
JEUDI 10

I.K MKIIJ.IJJK MARCHE i»C MOADE — BORDEAUX, 45-39 coars d'Alsace.

juin \
t- ITfflLiTTES

MOUSSELINE
Il fi 11 L' cios pure laine très souple
f Ul L L nuances mode, largeur 100 c/

pure initie unie et fnnlniBie.
impr. d'Alsace, larg. 75/80. Lemèt.

noir, marine et
Le mèlrc

3r90 'ÇBÊFEj^M&!vo:ree!,onL^
16f » "

0 fi O |T | IMPttë Pure laine pour robe légère, noir.
1 L/ B L L. « 8v L. 8 i marine et1 tous coloris, lar- 20'»lar-

Lê incire
L1„?i.iIrii?siou ricl1'.'- pour robe»ottoirs, largeur 80 c/m. Of O C

-e mètre. A'35 et ,1 £ 0
soie, coloris mode, flf HTlargeur I00c/m Le mêtrejf 95

— _J
, B W -—~—-— —■ » 3v« 4 9b

ÇâTIH RW®od'n« n»". ivoire, •gbnnd chotx de h^ïKji p S t> A H H J f'5 T c0,°" pour eda'tutffei téiriiea'i /fftrOU I IN .nuances, largeur lu» c/œ Le métro l! juj ! Q A UAllUl 11L '"«de, larg, 98/100. Lemètre I S 05

geur 12() e/m .

QFRtS " ®,n la,nc .iccail, très hottjtle, noir, ma- «Of vw! b0PÏ-i IPP coton npnrèt soie.coloris modeOtnD U rine et "uancwi mode, làrg: i/>rn. Le met. £q " f_UJ t LlNll lar«.,..r lOltc/tn...... Terni
C ET Q r C Pur* '«'ne fond blanc iiîct bled et n I fft/1 tfhtl C coton imnressiôi>''d'Xlsitce. dessfTnJX no C «tlf • I'' eos'pme bnin- de àtr. lsr;. 130. Itpèt £ | 5U|| ÏUILI- ches. larg TOq/m.'.. Le mètre. 7' 550 et

CRE'PON'fô
23 90

CRETONNE line
pei

NÀNSOUK

Baraat ^OATRE Joors
VE^TE

à I àrtf réduit
mercerisé mat uni, noir et nuances (JfQC
mode, largeur 110c/m Lemètre 0 ïlO

QC DP fl S C blanche pour lin*crie fine, très br.lle PC or
IL llU H ILE, qualité, largeur 115 e/m.... Le mètre B Si)

DRêPS SStMx,-rain toile crèméc^ garanti à
Le drap 3S90

O r r noire et marine pour complets hommes et enfants,
& bTm L. irôs belle qualité, largeur 140 c/m. QOf1

Lemctre. 60' ^ ùû

CURE
RADICALE
10, rue Margaux, Ba

krfew
-?-

Lundi 7 Juin
PETIT PARIS -f"

Solde avant Inventaire Luadi 7 Juin
RairiOPClTltO DA I CTQTC de "a,"cs tricot fin, col ea-ilu.tIùuuIIIu rML£ a s O che-nez, ceintures et «Qf
poches, coloris variés Valeur 62f Première série.. "

Valeur ÎV...,. Deuxième série.
ifi

59'-
QnflÛPhû 8# 9C ^S"ST liâmes en poil de chameau,
ollyoi JJu S E.K¥lE,fill I col gratté large bande grattée au
bas faisant jolie garniture. Valeur 145L Troisième série, ^prf

Lundi, le vêtement
Solde de toutes nos fins de séries en Paletots soie, laine, tricot

fantaisie, a des prix défiant toute concurrence.

tf^ ILS ST1813 B O E? C5 de jour pour Dames madapolam souple,
BM eLbwB brodées et festonnées.

Valeur 16' "35. Occasion, la chemise <□'
Pantaiosi-Cnlotte assorti, formant parure Q{ ©O

iO %J& C S O de jour pour Dames shirting tort, encolurevLvlHi et emmanchures festbnnées, ^ ^fpoints riches En profiter* la chemise
BSfe M gfclV 8k B AMO pour Dames bonne percale, volant bro-

9 ALUiUô derie. Valeur iV. «rf
Ah Petit-Paris, Lundi, le pantalon a î/U

Qualité supérieure, volant festonné main et poinls g-kf «yet
anglais. Valeur 14f 15 Sans précédent a O

— OCPASIONS DU LUNDI 7 JUIN ~
PlflfîQfitO PADIff en voile forme mode, broderie ton opposé.
jJitîyailLD IiwpL ceinture garnie glands soie. Se fait en. cielj
rose, nattier. marine, paille, mauve, gris, rubis, géranium,
blanc, noir. Valeur "35L »Af

Extraordinaire, Au Petit Paris, la robe Ou "

BLOUSE CHEMISIER baîl^i^ ftf
plissé et boutons, tous coloris fins...... Lundi. la blouse 11 »

fi f* 1 Efr crépon, rayures fantaisie, grand col revers,
a L» 0 IhS Si vJl I ex poches, ceinture et boutons forme
pratique An Petit Paris, le peignoir

O ETE£%#ICTTCQ de table» îînge blanc desOSwîiwl&i 9 8 ISiO Vosges, damiers variés,
taille 70 x65. La demi-douzaine..... 1850
m| a ty qV\B I II chiffon, très belle qualité, p* lingerie.818 M fi xi M if%L larg. HO c/m. Sansprécédent. Lemètre 5f50
TTllB 8 F point d'esprit pour ameublement, irèsI W Im 8» S^i belle qualité, largeur 145 centimètres.

Exlraordinaire, pour Lundi. Le mètre 725

tTIQQB R ^P°noe foutes teintes mode et fantaisie, carreaux |i et rayures, pour robes et costumes. ^ 1largeur 100 c/m, Prix unique pour ce jour, le mètre Efa /Ofi

rO col(>n noir niaiUSlnUyUfa 8 1 lité, article d'usage, avec
pieds entièrement diminués, toutes tailles. La paire. .

forte, belle qua-

4f25
NflÎPO /0181 Pour dames, tissu jersey, coton maillellUtlu wLILa-W s I & fine ornée de rubans, article Qff?Atrès élégant, nuances assorties, toutes tailles. La culotte... O DU
AAl zéphir rayé, pour hommes, nuan-

ces variées, belle qualité grand
teint, A profiter, le caleçon 9f95

24 »

DEUX LOTS IMPORTANTS
1er lot:
tra souple. A profiter, la paire

mousseline blanc, sans couture, revers ta-
ions et pointes renforcés, maille ex- >|fgQ

2e lot BAS
.

toutes tailles. La paire

coton blane, maille fine, doublé revers,
pieds diminués, article soigné, Q^0Q

AUX DAMES DE FRANCE
BORDEAUX 3.ÉCLA3HX! du i.'.TLJÏfDI 7 J^7ZN I9â0 BORDEAUX

PUAPPI ICRÇ PailIe anglaise, garnisOelAr tLILnd largeruban.se font en
blanc, noir, marine.

Le chapelier 29 50
Deux Séries FQRMESè^r^fLa lorme, 4 g'

Pûtif D PI (ÎPUC popeline, broderie nou-i uEllu uLUuflL velle. garnie IQfQjl
petit biais ciré La cloche 13 ÎJU

ri r, | i I r n Ç plumes d'autruche très fri-UULLtenO sées, garnis glands passe-
menterie, en noir, blanc, gris, natu- n nf r n
rcl Le collier ZZ SU

PlÛfTQVItDO OrSDirÇ claires, tous coloris.
JjlOy<UUDi> nUDLO brodées cou- grf ..
leur En voile de coton uS ®

En crépon fantaisie 3Q' j>

PEIGNOIR KIMONO lavable, dépas¬
sant même tissu, ton opposé, nuau- s Qf r p ;
ces mode.... Le peignoir i g OU

BLOUSE mmiQenvoiled^
nansouk brodé, b
nuances mode

belle qualité, col
blanc et toutes | gjjLa blouse

forme panama, en paille
exotique grège, bords sou¬

ples, pour Hommes, Jeunes ficus gf g g
CHAPEAUX
pies, pour Mom
et Cadets Le chapeau

PnÇTISMCQ coutil rayé bleu et blanc.UUO I U I9i E.D 3 à Vans 8 à 13 ans

Forme chemisette ... 19' »
— marin........ 24' -

La culotte seule. S'SO

21 ' »

26f »
10f5O

PAMTDiin PQ décolletéeseosatin mer-1 s4i a U Uf LEO cerise, impressions jhaute nouveauté, doublées satin uni, Qf «r !semelle ficelle, du 35 au 41. La paire U ZO
M A D DC Ofanlaisie. imprimées.grand choix
iBArrEu de dessins et coloris
dernière nouveauté, garanties grand f)Qf «teint, taille 130x130.. La nappe ZD ''
I SMPPRIC fantaisie pour Dames, euLUsOLIlBL nansouk chiffon, bords cou¬
leur. garni jours fantaisie :
La chemise de jour ou la culotte... J* &Q
La chemise de nuit f gt »
La combinaison 1 2f » I
P h U TQ fil armure» P°ur Dames, 3î3«la 1 0 tons pression, blancs et cou!

bou-|
/couleur,1

avec broderie noire et sans bro- rf
derie La paire D "

di niicc viMnyn ennansouk,jouesDLyUdll nSIïiU^U dispositions sur
fond rose, nattier, mauve et ciel. @f

Le kimono O "

Hjjpfiy eQ satin pékin, volant plissé, endili UeM rayé noir ou marine. nf r ffîj

Rio de fil pour Dames, maille fine/
DRO belle qualité. En noir, cuir nf rn
et blanc La paire ô DU

pour Messieurs en très
beau zéphyr anglais, fond

arme.
Le jupon J OU

T A CCCT A Q balle qualité pour costumes3 Ar I IL fi AO en noir et couleur, nrf ..

largeùr 98x100 Lemètre Du " '
En noir seulement, largeur 90 c/m 1 0* »

de Chine, grand assortiment de
coloris, largeur 100 c/m. f»Of

Le mètre £. 0 ''

Tnii F et VOILE de laine pour robesS UILEL. et jupes plissées, nuances mode,
larg. 120 c/m. i1® Série 2* Série j

Le mètrç 1 4 9G 1 8f 50~ I

CHEMISES
blanc ou iondco
poignets à chaînette, sans col. La chemise
blanc ou lond couleur, plastron à plis. J^f))

CREPE

NI H SIP U HID C couleur pourMessieurs,IfiU Ub ilU ë II «J carreaux lilas •— article
d'usage —• taille 55 c/m, carrés. f ef «

La 112 douzaine 8 L »

VFCTfl'NQ Pour Hommes enf Lu S Ullw tusso^ coton, col
chevalière ou revers Le veston I4f50
P U A T CI AIME" porte-trésor cuir anglais,b il w I L LAS Stl L serti, intérieur doublé
peau, garni devant d'une jolie glace et pou¬
drier, poi «née double, article très —*—
soigné, taille 0Œ22 La pièce

CRÉPON
largeur 70 c/m*.

uni et fantaisie pour robes,
peignoirs et matinées, Qf ]r

Le mètre 0 S 0

PORTE-BILLET maroquin^ 5 pochesdont une secrète, avec porte-timbres, livré en
boîte par pièce, nuances assor
taille 0m15 Le porte-b

EAU DE COLOGNE ïïMÏ&KÏ:
60°, marque

Litre

15'» 7'SO

TUIBEAULT" i

\/î litre i/■! litre

425"
1/8 litre

235

N0flY88Ul6. drlluiï chouc. livré avec

tube,servant à gonfler et à dégonfler Qf«)C
ce jouet.circonlérence0®42. Le ballon «J Zu

BALLONcj,e poche eii caout*

DATSàlPTTC pliante, bois teinté verni,
r A 8 8 il L I II roues et poignée Qf Qfl
métal, hauteur 0m82 .... La patinette O DU

Of Ift IjTP bois naturel, article robnste,
! L S h IH i O toile renforcée :

[four Hommes Femmes Fillettes Entants
Le pliant 4' 75 3'95 2~éÔ 195

Fi fi M F il Q F et FAUTEUIL chilien, bois
a L H11L U O L jaune, toile renforcée, ar¬
ticles très robustes. La flâneuse j nf anà rallonge lu DU

Le tauleuil à accoudoirs 14' 50

En VEKTE AU S0US-S0L
lèlerot

465f »
D8PVP8 CTTt hommemodèleroute,
SIU I ULt I IL roue libre
Irein et garde-boue
La môme, équipée à l'anglaise,
émail noir, fileis or et vert... 55C

MODÈLE libre et frein
La même équipée à l'anglaise

P fî n r O de cadre, cuivre nickelé, rac-PUWITEO cord rentrant,

pour dame avec roue g | gf*

5?Of

ion-
.... Lâ pompe 5 90gneur 38 c/m,..

PUASyaDDCC àair valvées.marque Hand-UisMlïlOslLO some. garanties pur C>f'QfJ
.. La pièce U uupara

CANNES bambou bianc verniviroles cuivre :

S brins de im3G

longues

1150
La pièce.. 4'70 5' 70 "

La raeme en 4 brins de 1®50. La pièce Sf 25

P R l M Q de Fiprence extra, en pochettes de
U si ï 8 a O 12 brins de 0ro35, toutes gros- If
seurs ...

... La pochette 8 ™

14 h M P P Û II Q IrlandaisH m if 1 L rfl surcrin de Florence Qf
9

blancs, montés
Florencei

l®1 choix. Lapochettede 10hameçons I 90

CAPOTAGE D'AUTOS

TENTES - BACHES

VOILERIE JOACHIM
I bis, q. Salinlères, Bx. Tél. 32-18

SOUFRES GRE
sont utilisés depuis 30 ans.

Les plus actils.
Les plus économiques-

Des milliers de références.
- NOTICE GRATUITE -

7, rue Lafayette, 7, Bordeaux.

PHARMACIE DES 6ALERIES
Bandages R ressorts 61, lO1, f 5*.tW

— sans ressorts..... 25f et 40'
Ceintures élastiqaes.381 45f. etc.
Corsets élastiques .... ÎM>f et ÎOO*
Bas à varices 12f, 15', 20L 'ZV
Appareils pour chutes de matrices,
varices, varicocèles, hydrocèles.

Cabinet spécial pour hommes et
femmes.

Grande variété d'appareils aux prix
^ les plus réduits.

Pastilles PARA La boîte
Goût délicieux, calment la toux.

PHOSPHO beef. 'Vin tonique g'
CRÈME FLOROSE > S" M
Par poste : P.m., 3'60 ; g. m" 4'39
FARINE pliosphatée /foc
Larousse La boîte L □

J. VACHER
85, 87. rue Ste-Gatlierine, Bordeaux

1 ' Çft Guéris°n surprenanièdes Malai dies de la Peau par la

POMMADE 10DUM
soit Eczémas. Démauueaitous
Acne.Seborrliée sèche ou arassé
du cuir chevelu, Psoriasis Dar¬
tres, Herpès, été. Prix.. . -if »

Par poste 3' 65

Ricarbonute «le soude.Le kiL I'30 jSavon as lait 6t coco mars Irmoor'c
Alan cristallisé Lekilo4'50| Le pain de 150 «t. 0'75

S

1

phlITll kaki rayé et uni.
bUU 1 IL lants, largeur 70 cc/m

pour hommes et en- jjf QP
Le mètre. ©Let y y y

T fil 11 c de Jouv et cretonne pr ameublement, des- OfQP
I U ! L L «ihs riches, lerjj. 80 c/a. Ls mètre, 1 2r95 Q u U

LA DAME BLANCHE
109-111-113, cours Victor-Hugo — BORDEAUX

NOUVELLES OCCASIONS du Lundi 7 Juin 1920
nnnr Ç 'Oile de coton, garnies piqûres soie etnUDCO bout, fantaisie. Se taitescham
pagne, corail, natlier et noir, lixceptioau

nnp C Q voile colon très fia,modèle élégant, ornées I "IlU D LOjours fils tiréset perles. Selait I ir| . I DnCTIlMCC
en corail vieux bleu, sable et noir. La robe | | 0 " * UUu I UETIIlO

ires soie et ^ Qfl B C C Fillettes, voile de coton très tin, dou-
ai- A Cf .. | nUOCO blées simili soyeux, garnies plis et col-n' 40 J l^ret'e plissée, nuances claires. Du P0 au 34f »

D H D JT Ç nouvelles en tissu éponge belle qua lité,nUDLO teintes mode, biais galon toile 'inf ..

cirée et ceinture cuir. La robe faite ou sur more / Jjj "

110 c/m Le 60 c/m

Marins fiareonnets en très
beau coutil reps g

bleu et blanc"."..... De 3 à 12ans (y JJU
C \kl C b T C û Tricot de Soie formant blouse
Oïf LA I L.n col roule, haute nou- ■ I ftf '
veauté, coloris mode... 110'*

PriDEIQ serge foulard pure laine, jupe entière- X n n . A r «inr- Tnlfo arkniïM*- ^BB^jsffi^aaasa !45( »} BBISE-BISE %
PEIGNOIRS "

fi*'£11S

lainette impression
^ grand teint. J / f ftï'iiis de sériés, soldés à | "

En crépon uni lavable, garnis ton opposé 1 6f 90

ri îiiiçfq kirflowo voile cotonO L !J y t) L O rayé, cerise, nattier, | Af QA
mauve et noir La blouse |U Ï|U

R 0 k Q autruché, très belle plume avecOUI&O glands soie, toutes teintes et A Qfnoir Lundi seulement £|<y

SERVIETTES SS. d„
Vosges. Grande taille

«le t able ouvrées crémées

««.s: 44' »
faux-cols „ ,ntoile, derniere mode 1 e co' / I II

COLSrre^.^^.^j 2f eo
toi
!%os

séries

1B LO U S E S ""i"0'—-"" ', JUPONS
i faites dans nos ateliers. Exis-: Jours
ilent en blanc, Champagne,:
•nattier, corail, vieux f C fC 0 •
irose, marine et jade I u DU:

tussor naturel brillant,
grand volant plis et

Lejupon I4f »

t R A ^ ^eAs?^e' solide, nuances gris, i * f
| OflQ suède, cuir, blanc et noir.... i,a pairè 14 90

icot me

rrois séries : 45'. 35'"«t 29f *
t HHâPFASIX mode' voile ,endu. Wcot «nous-
t si"ii!.r fr.^.Trrt»80^ coa-le-ur6' -

llfitl P coton d'Alsace fond blanc, im
■ 0 i L, L. pression pois et rayur

tout soie.
• , ' i111 dation foulard vieux roseUn», mnrlnc „

ia
geur 100 c/m

H

OBEPF10
5' 75 i

iisr

; <,'otfe colon, très j

isysfe® 14' »!

4


